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lioiv 16,000 mill «s. il reste 8,000 
milles à amélioré ^

Kn seize ans, on a dépensé, en 
tout et partout"$87,631,000 pour les 
routes, dont $(>*l,p()().0()0 par le mi­
nistère île la voirie et $13,320,0009
pour la colonisation. 11 reste ainsi 
$8,000,000 à la charge des munici­
palités. Ces huit millions ne sont 
pas de l’argent déboursé, mais cela 
fait partie des 50 pour cent que Cou 
paie généralement pour de la main- 
d’œuvre.

Bien plus quand le gouvernement 
a constaté que # 3. voirie prenait 
beaucoup d’extension et devenait un 
fardeau trop lourd pour les munici­
palité, il a décidé de prendre à sa 
charge l’entretien et la réfection 
des grandes routes. C'sst ainsi 
qu’il entretient aujourd'hui, absolu­

te de Témiscouata. “ la* discours 
du Trône ne dit rien des cultiva­
teurs ” dit le chef de l’opposition. 
Mais ils savent fort bien que le 
discours du Trône est loin de ren­
fermer la législation de toute une 
session et que les octrois aux classes 
populaires sont nombreux et subs-, 
tant ids.

“ Descendez chez ceux qui pei­
nent M dit encore le député de Tê­
tu iscount a. Or, nous n’avons pas 
besoin de descendre parmi eux, car 
nous vivons avec eux ! (appl.) Les 
cultivateurs et. les colons savent que 
leurs vrais amis sont de ce côté-ci 
de la Chambre (Appl.). Tour moi, 
je vis au milieu des cultivateurs de 
mon comté, j’ai constaté qu’ils ont 
fait de grands progrès depuis quinze 
ans, grâce au zèle pratique et au dé­
vouement de celui qui depuis de 
longues années, préside, en cette 
Chambre, aux destinées de l’agri­
culture. (Appl.)

J ’ignore si je vis dans une région 
privilégiée, mais ceux des cultiva­
teurs (pie je connais sont satisfaits 
de leur sort. Ils ont subi la crise 
comme on l’a subie dans le monde 
entier, en Angleterre, en France et 
aux Etats-Unis ; mais, cette crise, 
ils l’ont traversée mieux que tous les 
autres (appl.). Après la bonne ré­
colte de l’année dernière et le réta­
blissement général des affaires, ils 
sont contents et ont confiance en 
l’avenir.

Le député de Dean ha mois s’est 
plaint du petit nombre des fabriques 
de conserves alimentaires. 11 n’est 
pas assez au courant, car l’indus­
trie des conserves est l’une des ac­
tivités importantes du ministère de 
l’agriculture. S'il avait lu le rap­
port de ce dernier, il aurait consta­
té (pie les demandes d’établissements 
de conserves alimentaires devien­
nent de’plus en plus nombreuses; 
il aurait constaté que, durant la der­
nière saison de production, les culti­
vateurs de Québec ont fait environ 
600,000 boites de conserves, d’une 
valeur de $80.000 ; il aurait cons­
taté (pie, entre ces activités pure­
ment particulières, il existe actuel­
lement 37 fabriques de conserves, 
dont 27 subventionnées par le gou­
vernement. (pii ont produit l’an der­
nier. pour $270,613. Il suffit d’ail­
leurs de visiter nos expositions pour 
se rendre compte de l'importance de 
cette industrie dans notre province.

de ne serai pas long au sujet de 
l’agriculture. L’honorable ministre 
«pii siège à mes côtés en parlera avec 
plus de compétence, .le dirai seule­
ment que l’on a augmenté la pro­
duction. Je nombre des fermes de 
démonstration, h* prix des produits 
de laiterie, que l’on a amélioré tous 
les services et (pi’il n’est pas patrio­
tique de crier sans cesse (pie le sort 
des cultivateurs est à plaindre.

LA COLONISATION
d'appuierai particulièrement sur 

la colonisation. Aucun gouverne- 
n’a fait autant pour les colons et les 
cultivateurs que ceux de sir Lomcr 
(Jouin et de l’hon. M. Taschereau. 
(Appl.) Depuis cinq ans, on a dé­
pensé, pour les colons, la somme de 
dix millions pour leur ouvrir 10,000 
milles de chemins, construire leurs 
écoles et leurs chapelles, acheter leur 
grain de semence. Nous avons dis­
tribué $100.000 en primes de défri­
chement depuis deux ans.

de vous le demande, (pi’aurait pu 
faire de plus le chef de l’opposition? 
Voudrait-il (pie nous allions dans 
chaque foyer mettre la table ?

Le député de Témiscouata a insi­
nué que nous voulons faire du pa­
tronage politique avec l’argent de la 
colonisation, surtout les primes de 
défrichement, de mets le député de

confiance émanant du gouvernement. 
Le vote auquel il a donné lieu la nuit 
dernière s’établit ainsi par partis :

Four l’amen 
dement

Libéraux . 0
Conservateurs 11 à 
Progressistes f>
indépendants 0
Travaillistes 0

******** ********1
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ANNONCES

Deux deputes n ont pas voté. (U 
sont l’hon. Rodolphe Lemieux, pré 
aident de la Chambre, et D.-A. Oha 
plin. député conservateur de Kent 
Ont., malade.

LE VOTE PROGRESSISTE 
Comme les 24 déput

qu’il sc produise une hausse sous peu. 
Nous pouvons vous fournir les engrais
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Insertions, la ligue.........................30 contins
Insertions subséquentes ... *J0
Baptêmes. Mariages, Sépultures *J5 

Gratis pour les abonnés suivi le conuit aux utats-i nis. iUm: 
je prétends que l’émigration s’est 
faite surtout dans les vieilles parois­
ses et non dans les régions de coloni­
sation. Celles-ci ont vu leur popu­
lation augmenter constamment. 
Ceux (pii ont pris sérieusement de 
terres nouvelles y sont restés. 
D’après des statistiques fournies par 
M. Kirinin Letourneau lui-même, mi 
Congrès des cultivateurs, la popula- 
tion des agriculteurs et colons aurait 
baissé de 2 pour cent du fait de 
l’exode, entre 1620 et 1020. Mais 
ceux qui sont partis no sont pas tous 
allés aux Etats-Cnis : beaucoup sont 
allés dans nos propres centres indus­
triels. au Lac-Saint -Jean entre au- 
t res.

Si nos honorables amis avaient 
voulu être véridiques, ils auraient 
pu dire que la population rurale des 
vieilles paroisses a baissé, mais ils 
auraient remarqué (pie la population 
des régions de colonisation a aug­
menté en moyenne dans chaque pa­
roisse, de 1,002 en 1014 à 1,400 en 
1020 et. â 1,648 en 1025.

Dans le Lac-Saint-dean seulement, 
la population des centres de coloni­
sation a augmenté de 3,423 en une 
seule année. La même chose s’est 
produite dans toutes les autres ré­
gions colonisées.

Mon honorable ami de Téniiscoua- 
ta a dit : “ Quand le gouvernement 
mettra-t-il en pratique les proposi­
tions des congres de Colonisation et 
de l’Union des cultivateurs?”. Or, 
nous les avons mises en pratique, et 
même, presque tout ce qu'on nous 
demandait était déjà pratiqué bien 
avant ce congrès. (Appl.)

On nous chante sur tous les tons 
(pi’ils faut rapatrier ceux (pii sont 
partis pour les Etats-Cnis. Nous 
avons tout essayé pour faire revenir 
nos émigrés. Mais le chef de l’op­
position croit-il sincèrement (pi’une 
campagne de rapatrimeent aurait du 
succès? Il est difficile de faire re­
venir ceux (pii sont établis là-bas.

—Le premier ministre a déjà dit, 
interrompt M. Sauvé, que ceux qui 
partaient ne revenaient plus.

—11 voulait panier de M. Pâte- 
ttaude, dit M. Bouchard. (Rires.)

Nos missionnaires, continue le mi­
nistre, ont fait des efforts qui ont 
semblé d'abord fructueux. On 
avait décidé un moment 110 familles 
à revenir. Mais, au moment do 
s’excel lier, elles ont refusé à l’e.x-

foutc publication, personnelle ou inté­
ressée, rapports d’institutions financières 
ou mitres, seront insérés comme annonces, 
U 2 cent ins la ligne.

es progressis­
tes tenaient la balance du pouvoir, 
leur vole, la nuit dernière, fut le 
facteur décisif. Cinq d’entre eux 
seulement votèrent pour l’amende- 
nient conservateur :

MM. Campbell (Mackenzie, .Sask.) 
Lucas (('amoroso, Alh.), Carmichael 
(Kinderaley. Sask), Boutillier (Ve- 
greville, Alh.), Kansher (Last Moun­
tain, Sask).

Contre: MM. Robert Korke, lea­
der Progressiste ; Miss Agnes Mac- 
Pliai! (So Grey. Ont.), Brown (Lis- 
gar, Man.) ; Garland (Bow River, 
Alh.) ; Millar (Quappelle, Sask) ; 
King (North Huron, Ont.) ; Jellied' 
(Lethbridge, Alb.) ; Evans (Rosee- 
tmvn, Sask.) : Bird (Nelson, Man.); 
Spencer (Battle River, Alb.); Gar­
diner (Acadia, Alb.) ; Ward (Dan-

A LA LEGISLATURE 
DE QUEBEC

l/hon. M. Perrault fuit une réponse 
brillante au discours de l'opposi- 

lion.—Il tit find l'ouvre d( la co­
lonisation cl d( la voirie.—Les 
bons chemins d les munici/xilitcs.

prochain

j ADRESSEZ-VOUS A I

ICoopérative Fédérée de Quebec!
i Succursale Je Prineeville, P. Q. 1
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La journée de jeudi s’est terminée 
joyeusement par un grand diner aux 
journalistes par le lieutenant-gouver­
neur. Les courriéristes parlementai­
res. ainsi que les directeurs de jour­
naux et les poètes québécois ont 
assisté à (m* banquet magnifique, où 
la note gaie domina jusqu’il la fin et 
où furent prononcés des discours 
très spirituels.

Toutefois, le diner du lientennal- 
gouverneur ne peut nous faire ou­
blier le débat d’hier après-midi, qui 
fut ni an p ié par un solid** et substan­
tiel discours du ministre (h* la colo­
nisât ion. des mines et des pêcheries, 
l’Iion. M. Perrault. Voici un résu­
mé de ee discours :

Discours de Pilon. M. Perrault
Le discours du député de Bcau- 

liarnois contenait trois parties. 
D’abord, il exprimait l’espoir que 
des jours meilleurs se lèvent pour 
l’opposition et pour lui-même. A 
défaut de réalités, je me plairai à 

lui laisser l’espérance. Il a ensuite 
parlé de la voirie et de la Commis­
sion «les liqueurs.

Des liqueurs, je ne dirai (pi’un 
mot : nous croyons avoir résolu le 
problème de façon pratique et à la 
satisfaction de tout le monde, notre 
loi procure des benefices pour I ad­
ministration des services publies et 
la tempérance y gagnant évidem­
ment.

Avant le député «b» Beatibarnois, 
celui de Témiscouata s’est engagé 
dans une longue diatribe contre h* 
gouvernement. *!e crois qu il n a 
pas été à la hauteur de sa réputa­
tion. Il a essayé de soulever des 
préjugés, voire de préjuges reli­
gieux, insinuant que nos octrois aux 
collèges, aux universités et à nos 
institutions de charité n avaient 
pour but de nous obtenir des votes ; 
il a aussi soulevé des préjugés quand 
il a prétendu que h* gouvernement 
ne protégeait que les grosses compa­
gnies aux dépens du colon et du 
cultivateur. Avant lui. le chef de 
l’opposition a pris la même tactique 
ne disant (pie les gros étaient favo­
risés et que les petits étaient ignorés.

L«* député des Deux-Montagnes 
dit toujours, en cette Chambre et 
un peu partout dans la province, 
qu ’il n un prop ranime, mais je me 
demande si b* peuple sera bien con­
vaincu. de l’encourage à proclamer 
qu’il a un prop train me ; mais peut- 
on croire qu’il sera pris au sérieux *

A l’exception du député de Beau 
bnrnois. c’est une critique déloyale 
que l’on a faite contre nous. Le 
député de Témiscouata a dit, par 
exemple, (pie le premier ministre 
s’était contenté de promesse quand 
on sait qu’il a énuméré des œuvres
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de la gorge

72, Des Forges, TROIS-RIVIERES

actuel cons­
titué par des groupes dont aucun n’a 
la majorité, nous remet en l'esprit, 
plus clairement que jamais, quo no­
tre pays est une confédération de 
provinces et qu’il faut, dans la lé­
gislation. accorder de l'attention à 
toutes.

Dans le passé, h gouvernement 
tenait une majorité principalement 
du centre, les provinces de l’ouest

JULES POISSON, C. R
AVOCAT

ARTHABASKA, P. Q.
Local Bureau roc de l’Eglise

lu eût
Sauvé JOHN F. WA LS II,c.R Le Dr Hébert sera à Victoriavillc, à 

l’Hôtel Bernier, le 4ômo mardi de 
oblique mois, où il verra les clients 
de 8 hrs a. m. à 1 lire p. m.

Tél. 1424.

AVOCAT
Ici. Harbour 1043. Bureau 07 St-Jncqucs

MONTREAL, P. Q.,
aux gouvernements passe d avoir 
négligé aucune partie du Canada, 
cependant . il n'existait pas une 
pression directe, pouvant les forcer 
à le faire par le vote.

Depuis 1621, cette situation est 
changée ; et le groupe progiv-ri.^e 
avait déjà, dans la dernière Cham­
bre, une influence assurée

Dans le parlement actuel, bien 
qu’il ait été réduit des deux fiers, 
ce groupe possède une inllifi i*ce ac­
crue, vu que les deux vieux pu11 is 
n’ont ni l’un ni l’autre, une majo­
rité indépendante.

Il faut reconnaître que le gouver­
nement King, dès son avènement nu 
pouvoir, en 1921, a manifesté le 
désir de donner aux pop dations de 
l’ouest une satisfaction aussi entière 
que possible.

Il a posé le principe (pie le gou­
vernement doit avoir en vue la 
réalisation des progrès économiques 
de toutes les parties du pays.

Son programme, pour la présente 
session, n’est, (pic h* développement 
de sa politique passée ; la conti­
nuation de ses efforts pour donner, 
àl’ouest comme à l’est, des mesure** 
propres à mesurer leur développe­
ment.

Le parti conservateur, nu con­
traire. a cherché à soulever dans 
l’est le préjugé économique contre 
l’ouest. Si scs chefs maintenant, en
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la dernière élection générale, avaient 
été en majorité défaits, et parmi eux 
neuf ministres dont le premier ; 
que les conservateurs avaient re­
cueilli le plus grand nombre de votes 
dans le pays, et que leur groupe 
était le plus nombreux de la Cham­
bre. Il énonçait donc en forme de 
conclusion ;

“ Que ceux qui se prétendent les 
aviseurs de .Son Excellence n’ont pas 
à leur tête un premier ministre 
ayant siège dans l’une ou l’autre 
Chambre, et que, cela étant, ils ne 
sauraient avoir qualité pour agir

Albert BergeronB. FEENEY, B. A
NOTAI! H

Entrepreneur de pompes funèbres, 
Embaumeur diplômé du Collège 
d’cnibnumement du Dominion

ARTHABASKA, P. Q.
20 janvier 1925—1 an.

ASSURANCES : VIE ET FEU 
Achat cl Vente de Déhcnturcs municipales 

scolaires ou autres
PRINCE VILLE. P .Q.

M. Phillippe Lachance
PHINCEVILLE, P. Q.AVIS

importantes et qu’il a tracé un pro­
gramme bien précis. Le développe­
ment de nos ressources naturelles, la 
conservation (b* nos energies hydrau­
liques, l’exploitation rationnelle de 
nos richesses sont-ce là de simples 
promesses ?

On est déloyal encore quand on 
dit que le gouvernement ne s’occupe 
ni des cultivateurs, ni des colons, m 
des ouvriers. 41 L’agriculture ne 
paye pas son homme !" dit le dépu-

lions, nous n’avons nullement né­
gligé les vieilles paroisses. Nous 
avons construit de grandes artères 
de chemins au 'Lae-Saint-.Icnn, dans 
la Matnpédia, l’Abitibi et la Gns- 
pésie.

Nous avons relié l’Abitibi au 
Témiscnminguc par une route do 
110 milles.

—Il y a 30 ans qu’on le demande, 
dit M. Sauvé.

—C’est étrange, car il n’y avait

l’un des plus beaux monuments de 
l’histoire de Pad ministration libéra­
le. En douze ans. on a dépensé en­
viron $65.000,000 pour la voirie. La 
longueur totale des chemins exis­
tants dans la province est de 30,000 
milles. Là-dessus, 6,684 ont été faits 
par le gouvernement et on a nmé-

CASTORIij
DE FIETCHEA

comme ou devenir le comité du par­
lement communément appelé le gou­
vernement, ou répondre au parle­
ment par l’intermédiaire de Son 
Excellence, leur maintien en fonc­
tions constituant une violation des 
principes et de la pratique du gou­
vernement constitutionnel en pays 
britannique.”

Cet amendement avait été propo­
sé le jour d’ouverture de la session, 
immédiatement après une motion de

Chambre, font des avances aux pro­
gressistes, on peut reprocher avec 
plus de vérité qu’aux libéraux de 
n’avoir en vue qu’un avantage im­
médiat.

A 1 K N DUE.—Un beau slcigh 
d'hiver ri deux sièges, et une carriole 
pour cheval et poney. Pour plus 
d'informations s'adresser au bureau 
de MM. Perrault, Lavergne cC* Gi­
ro u ard.

Le docteur Ed. Rouleau, optomé­
triste, de Thctford Mines, est arrivé 
à Victoriavillc pour ouvrir un bu­
reau d’optique, dans l’édifies de M. 
Geo. Perreault, à Victoriavillc.

Dr Ed. ROULEAU.

Nous avons en vente à la Li­
brairie de “ L’Union, le “ Combiné 
Barrai ” pour la cons jrvnlion pen
dan4 un an des œufs. Prix 50 cia 
le morceau pour 100 œufs.

A toujours en magasin $3,000.00 de 
CERCUEILS et ORNEMENTS 

Prix de $2.25 à $145,00 chacun.
7 »*opt j n o

MM. le* curés et leu syndics d«s 
paroisses trouveront à “Ln Li­
brairie de l’U n Ion,” à Artkabaaka. 
des blancs de ré les pour rdnnrtt* 
lion d'église et de prsebytèsesL 
Nous préparerons le* cahiers, Md- 
vant le nombre de feuille «rfk 
désireront nvetr.

l
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QUESTION DE MAJORITE

L’HON. MACKENZIE-KING SE PRESENTE
DANS L’OUEST

La nouvelle que l'honorable 3Inckcnzic-King se présenterait dans 
une circonscription de la Saskatchewan et y serait élu, d'après les cal­
culs les plus sûrs par une grosse majorité, sinon par acclamation, a 
réjoui tout le monde libéral, tant on a hâte de le voir apparaître en 
Chambre.

Sa rentrée au parlement, en terminant une complication qui. 
quoique temporaire et forcée, ne manquait pas d'être anormale, va 
mettre fin à une vaine controverse, en matière constitutionnelle, soule­
vée sans raison plausible d'ailleurs par une opposition un peu vite h* 
mangée du désir du pouvoir.

Visiblement, les motifs élc\és qui le déterminèrent à cousu'ter au 
plus tôt le parlement sur la question de confiance avant de songer à sa 
réélection, n'ont pas été saisis ni appréciés par ses adversaires.

11 fallait s'y attendre.
Le chef tory, 31. Meigbcn, n'est pas sensible, on le sait, à ee genre 

de scrupules. En 1921, on s'en souvient, il avait été battu dans Porta 
ge-Lnprairic, et son parti, balayé du pouvoir mais afin d'être en Cham­
bre pour la session suivante, et d'y guider son parti, il n'éprouva aucun 
scrupule à recourir à un subterfuge île procédure pour libérer un siège 
électoral dans Ontario et s’en emparer sans avoir à attendre les délais 
ordinaires pour l'émission du bref d'élection.

La position prise par M. 3Iaclu*nzir-King est plus digne et plu* 
noble. Il l'a choisie par fidélité à un principe, bien qu’il sût qu'elle 
exposait son parti et lui-même à des attaques calculées de la part de ses 
adversaires.

Elle lui fait honneur.
Selon une observation très juste de la part d’un confrère, il n’a 

voulu s’imposer ni au parlement ni à son propre parti ; il n’a voulu 
créer aucune vacance artificielle et commode.

“ Il a attendu (pie le parlement ait été convoqué et ait donné un 
vote de confiance. Il a attendu que les députés libéraux, réunis en cau­
cus, l'aient de nouveau proclamé leur chef.

44 Il peut maintenant marcher la tête haute et se présenter dans 
l'un des nombreux comtés qui lui ont été offerts par la députation 
libérale.

44 Malgré les assauts conservateurs, son gouvernement conserve la 
confiance de la Chambre.

14 Et dans quelques semaines an plus tard, l’honorable Markcnzic- 
King, chef reconnu du parti libéral et premier ministre «lu Canada, 
reprendra son siège aux Communes.”

LE PROGRAMME DE L’HON. M. PERRON

Les journaux conservateurs ne sont pas encore revenus de leur sur­
prise du vote obtenu par le gouvernement King en Chambre.

Ils s'étaient imaginés—on ne sait trop pourquoi,—que ce vote 
leur serait favorable. A force d« l’écrire dans leurs éditoriaux, et de 
sc le communiquer dans leurs dépêches, ils avaient fini par y croire. 
Et ils sont tout désappointés de ce qui est arrivé.

Ils se rachètent en soutenant qu'une majorité de trois n’en K.t pas 
une. Et ils rappellent que l'honorable Mackenzie King lui-même a dé­
claré qu’on ne pouv-di gouverner sans une majorité substantielle.

Personne ne songe à nier qu’un gouvernement ne peut donner toute 
sa mesure que quand il est fortement appuyé.

Si l’esprit de parti disparaissait et faisait plaeAà des groupes d’in­
dépendants, on voit un peu à quoi «*n s'exposerait.

L«* gouvernement, préférerait s'appuyer sur inn majorité forte et 
décisive : et «*»• serait également préf# fable pour le.^faffaires du pays.

Mais «I*1 ce que sa majorité n’est que de trois, il ne s’ensuit pas 
qu’il doive céder là place à nu parti qui n'a pas de majorité «lu tou*.

Il faut une ligne de démarcation quelque part.
La majorité ne fût-elle que d’une voix, ce serait encore !»• droit 

et le devoir du gouvernement «le procéder à l’administration, et au par­
lement «h? continuer les travaux sessionnels.

t hi parle d'élections immédiates : mais «pii prouve que les épe­
lions apporteraient un remède assuré 1

La tache du gouvernement est difficile : ma is.-il. doit l’accepter et 
la continuer tant que 1«* parlement lui fera confiance.

NOTES LOCALES
L'honorable M. J. E. Perrault est 

attendu de Québec cette semaine, où 
il a été retenu aux travaux de lu 
session.

iMBUR ! iSHM mm SSIEEOTï v

M. Jules Poisson, avocat, est allé 
plaider devant la cour d’appel, 
lundi.

51. Wilfrid Girouard, député au
fédéral, est retourné à Ottawa lundi,
après avoir passé la fin de semaine • •
ICI.

Mlle Anita Pelican passe quel­
ques jours en promenade à Québec.

Un journaliste curieux et avisé demandait l’autre jour à l’honora­
ble J.-L. Perron, ministre de la voirie, quelles étaient s«*s intentions, 
quels étaient ses projets pour l’année 192G.

L'honorable 31. Perron, dont on sait les mérites et qualités, répondit 
i\ son interlocuteur : 44 Dès le printemps, nous allons compléter la route 
de la Alalbnie à Saint-Siiuéon qui a une longueur «le trente milles. 
Nous serons au Saguenay en juillet. Nous allons compléter la route de 
Mont-Laurier a Hull par 3Iatiiwaki. c«* qui veut dire qu’à l'automne, 
un automobiliste pourra partir de Montréal, se rendre à Hull en pas 
saut par Mont-Laurier, Maniwaki et Wakefield et pourra rentrer à 
Montréal en passant par l'un ou l'autre côté de l’Ottawa. Il aura 
fait, en rentrant à son garage, une promenade «h* 500 milles. Nom 
allons compléter la route de Lévis à Matapédia. Nous finirons de rae 
corder les routes qui ne le sont pas encore. La route <l«* Montréal 
Québec est superbe. Elle est terminée ,sauf le tronçon compris entn 
Sorel et Nicolet. Les municipalités riveraines de ee tronçon impratica­
ble ne veulent rien entendre, ni surtout rien dépenser. Il n’y a pas à 
insister. Nous allons finir de remettre en parfait état les quelques mille'* 
de routes usagées. La province, grace aux routes construites, e«*tte 
année, va se charger de l'entretien, à ses frais, de quatre cent* milles 
de routes nouvelles.”

Ces importantes déclarations du ministère de la voirie disent com­
bien le gouvernement de ectte province a à cœur le perfectionnement 
de nos routes. Non seulement le ministère de la voirie construit «l«* 
nouvelles et bonnes routes, mais il veille avec un soin constant à tenir 
en bon état celles qui ont déjà été construites à grands frais. Aussi, 
nul doute que la population québécoise se fera un devoir de collaborer 
autant que possible avec le département de la voirie dans l’entreprise 
énorme et coûteuse qu’il a assumée.

PAS D’USURPATION

Le “ Fitiz«*n «l’Ottawa, déf« ml !«• gouvernement King contre tous 
ceux qui l’ont accus»'* d’avoir voulu usurper le pouvoir. Non s«*ii!«•- 
ment 1«* confrère ne v«»il aucune usurpation «lans l’action <l«* l’hon. King, 
mais il déclan? formellement «pu* e«* dernier a pris le s«*ul parti qu’il 
••tait possible d«* prendre dans les circonstances : celui «l«* laisser aux 
députés, c’est-à-dire à ceux qui représ«*ntent l«* peuple, le soin «le dé- 
eider qui devait assumer le laelu* «l«• guiivcriHT l«*s affaires «lu pays.

l/e ” ('itizen va plus loin. Il profite <!«• l'occasion pour faire une 
espère de parallèle entre la conduit»* suivie «*u 1921. par le chef de l’op­
position actuel et l’hon. 31. King, c«*tt«* anime.

L’hon. M. King, écrit-il, aurait pu suivre la mêm«* politiipic que 
«*«• I!«• pris.* par Flion. M. Meighen après sa défaite «1«* 1921. A cette 
époque, 31. Meighen a créé nue vacate*»* dans un comté sur en nommant 
à un poste de moindre importance le «léputé de tïrenvilh*. (Vtt«* no­
mmât’em a assuré un siège à M. Mriglaqi et lui a permis «le revenir à la 
Chambre «*«»mm«* « hcf de l’opposition. l'Iusieiirs «léputés libéraux 
ont offert leurs sièges au premier ministre. Chou. M. King, après l«*s 
élections «l’octobre dernier. Le prenii«*r ministre n’a pas voulu l’air»* do 
nomination, et il n’a pas voulu influencer l«* pouvoir à la Chambre, avant 
«pie le parlement ne se soit pronom*»? sur la conduite à suivre.”

Ainsi, le résultat du vol? pris la sciuaim* d<*rnière à la Chambre 
«l«*s Communes, sur l’atiietidinnciit coiisrvatctir. ne saurait être attribué 
à aucun»* manigance, aucune intrigue politiqm*. mais il est entièrement' 
attribuable au jugement de la députation.

Sécurité parfaite
Quelles valeurs comportent plus cuc pjus 

solides garanties que les obligations\arois. 
siales et congréganistes ? Nous avons Vcorc 
eu mains quelques milliers de dollai\des 
obtigatious

Soeurs Grises de la Croix d’Ottawa,
SS. de la Présentation, St-Hyacinthe,
Syndics S.-Vincent-de-Paul, de Montréal, 

Diocèse de Toronto.
Deiuaudez-uoiis des renseignements sur ces 
valeurs ; nous vous les fournirons avec plaisir.

31. le docteur Henri Récolte est 
allé à Montréal, vendredi dernier.

ycrsaMJcV‘/«Ulcère
Qr • ^ïs

cilice
Mm«* Albert Daveluy, de St-Aga- 

pit. a passé quelques jours en visite 
chez M. et Mme Eugène Gendreau.

voMtnMi thsi ..vie «es
Dl'l ' M.' CH! |’i

|nm, MOUTMi/.l. Tel : M. 70jO

Mlle Yvette Iléon, malade depuis 
<|Ucl<pic temps. «*st partie vendredi 
dernier pour suivre un traitement à 
l'hôpital Notre-Dame. Nous lui sou­
haitons un prompt, rétablissement.

p■3 «si 33siiajffirt!i;£:s3;a?ii sim: a zsutamm i

UNE DIATRIBE

PECHERIES DE IFEU MONSIEUR
QUEBEC! CH.-H. WALSH

l.r tlcniiui- i"i|‘|K)ft .I<• t<<>s*'- sur lu 1 >1111villi1. A nos oreilles retentis- 
table de la Législature par I** mi- ^»*111 ciu'oit les lugubres envolées «b* 
nistre de la Colonisation, des Min«*s c?loehes .sonuaut !«• glas et 1rs l’une- 
ct «les I‘êclicries. accus».* une nmélio- railhvs «b* f«*u 31. Charlcs-ll. Walsh, 
ration notable «lans l’organisation et époux «!«* Daim* Catherine Murphy, 
h rendement d«*s pêcheries «le la à l’âge de 75 ans. 
province <!»• Québec, parli«?ubèr- - Né à Tingwiek, b* I juin IS50, il 
nn*nt dans 1«* fleuve Saint Laurent, épousa Pntlurrinc Murphy en I'*?.*», 
On «l«»it s’en ivjouir «*t souhaiter «pie y I iN eurent 11 «*nfants, d«*nt dix sont 
1«* progrès (*ontinue pemlam Canné:* vivants, 29 petits-enfants. Dont 
192(1. % eiiuj fils: AI M. l'atrick-IL, manu-

Le system«» • !•• primes accordées facturier «le Haverhill ; John-F. 
par l«* gouvernement aux trois pè-j avocat, «b* Montréal : Fharles-E., 
cliciirs «b* ehatpie district «pii auront j surintendant «le Windsor-.Mills : Mi- 
pr< pan* la morue avec le plu • «b‘ ;(,lia«'l A., «ie Montréal ; Thomas-A., 
soin a permis d'obtenir une qualité «le Denver, Colorado ; cinq filles: 
beaucoup meilleure «!«* »*e poisson. H innifred, «le Montréal : Katlieri-
1 .es cooperative*-- «les comtes «h* Bo- 
naventmv et «b* (Jaspé «»nl ausM

n«*. «le Chicago, 111. ; Margaret et 
Anne, «b* .Montréal ; Xora, Mme J.-

pr«Mi\é leur utilité «*n rendant plus E. Giroux, «b* Chicago.
taeib* l«* débit «lu poisson pêché dans 
b* golfe «*t «lans le fleuve Saint-

M. Walsh a vécu à Tingwiek pres- 
«pn* toute sa vie, jusqu'en 1916, y

Laurent. Lî I amelioration est «I au- j occupant diverses fonctions au bu­
tant plus appreciable que l«*s e«m«lt- reau «lu conseil municipal «*t au bu­
tions climatériques ont été rien 
moins «pie favorables au nuns de 
1925.

LE CARDINAL
MERCIER

L attention du monde eatlmlitpn* 
se porte <*n e«* moment, v«»rs le rhe-

L«* cardinal illustre demeure l’une 
des plus g ratai (*s ligures «b* l’épia- 
eopat. et tous formulent !«*s meil­
leurs vo'ux «!«• rétablissement à l’a­
dresse «lu vénéré malade.

Un journal conservateur de Québec, a qualifié «l<* 44 diatribe ” !<■ 
discours de 31. Langlais à l'Assemblée Législative, mardi dernier, «*t 
le mot quoique sévère, est juste.

L'on ne pourrait, en effet, que difficilement trouver .‘mu «ju* «bi­
passât la somme de préjugés, d'appels à la passion, d’affinantion* 
fausses et do contradictions, que le député de Témiscouata a accumulées 
dans son discours de trois quarts d’heure.

31. Langlais rperochc au gouvernement «h* 44 libéraliser ” la provin­
ce au moyen des nombreux octrois qu’il accorde dans tous les domaines 
de l'activité économique. 11 déclare que le gouvernement dépens»* trop 
d'argent et cependant il le blâme, un peu plus tard, «le ne pas avoir 
augmenté les octrois.

Il voudrait que 3'instruction agricole progressât encore plus.
3Iais il s'élève en môme temps contre la dépense d’argent quVntrai­
nent le salaire et les frais de voyages des instructeurs. Il ne voudrait 
d'aucun contrôle ni d'organisation pour la préparation et la vente «1«* 
produits agricoles, mais il demande pur ailleurs un plus grand débit «*t 
des prix plus élevés.

Il critique l'augmentation de lu production, mais il voudrait plus 
de revenus pour la classe agricole.

Le député de Témiscouata s'est affirmé en Chambre comme l’un îles 
plus étroits politiciens de toute l'opposition. Il ne semble capable «pu* 
d'un chose : critiquer et critiquer toujours. Il s«* censurerait lui- 
même au besoin, tant la mentalité oppositionniste est innée chez lui. 
s'il n'avait pas le gouvernement pour cible à ses éternelles jérémiades

En dépit de cette attitude do défaitisme prise par son député le 
comté de Témiscouata est une circonspection où les cultivateurs travail­
lants et progressifs prospèrent, où la crise disparaît rapidement, comme I Mme Gahriclle Méthot. IVxcel- 
aiHeurs du reste, et où la propagande pessimiste du député local perd;lente pianiste canadienne, est actuel

ivau « 1«* la commission scolaire. Il 
fut aussi main* plusieurs fois. Il 
«st venu à Dnnvillt* en 1917, où il 
fil partit* «lu conseil municipal.

Les funérailles ont eu 1 i «* u au ni i - 
Ii«*u «l’un grand concours <1<* parents 
«•( d’amis v«*nus dcposrc sur h* cer- 
«*u«*il «lu «léfunt un dernmr hoinma- 
lî«* «l'estime «*t «l’affection.

M. Antonin Rcllcau «*st retourné à 
Lnmbton apr»\s avoir passé* «pielquc 
t«*mps «*hcz M. le docteur E. T. Bel 
loan.

Mim* E. L. Giiévin «*sl allée à 
l'h'ssisvilh* cvttc semaine.

Mm«* Albert Bergeron est allée à 
Richmond la semaine dernière.

31. et Mme Klzénr Xadcau, de 
l'rineeville, étaient en visite, la se- 
inaine dernière, chez leurs nombreux 
parents «*t amis.

Mme Vve Joseph Dumont est re­
tournée à Si-André « L* Kamouraska, 
après «picl«|ue temps passé chez MM. 
Famille Dumont «*t Sifroid Siros.

Mm«* Fidèle Spénard, de Laprai- 
ri«*, «*st arri\vc pour demcur«*r parmi 
nous.

Nous avons été favorisés cet!»* se­
maine d’un»? température bien dou­
ce. nous faisant croire aux jours du 
printemps. Mais voilà que les jour­
naux annoncent (pi’une vague «le 
frobl s’avance vers l'est du Canada. 
Le t licnnoinètrc a descendu, b* 19 
janvier, à J!0 degrés en bas «l<* zéro, 
«lans la Saskatchewan.

Nous regrettons d’apprendre que 
Mlle Cécile H onde, fille de 31. et 
Mine Joseph Jloude, de cette ville, 
<*st gravement malade. Nous faisons 
des vieux pour son prompt rétablis­
sement.

31. F. E. Rcmichcsnc, de Montréal,
4

était «1«* passage en notre ville hier.

Il n’y a rien de meilleur que l’Aspirine Rayer trouvée saine et 
prescrite par des millions de médecins pour guérir les rhumes, les 
maux de tête, les névrites, les lumbagos, les rhumatismes, les maux 
de dents, la névralgie cl toutes autres douleurs.

CES TABLETTES N’AFFEECTENT F AS LE CŒUR
N’acceptez «|iic c!«*s boites contenant la 
mnr«|iie ** llaycr " <|iii contiennent la vraie 
direction.

En vente «lans «le jolies boites «le 12 
(ablettes et aussi en bouteille «le 21 el 11)0 
tablettes «lans toutes les pharmacies.

Les véritables tablettes «l’aspirine Payer pour protéger le publie contre toutes 
imitations portent la marque «le commerce «le la manufacture, cYst-à-dirc la *• Croi\ 
Payer,4.

EVENEMENT 
ARTISTIQUE A 

DRUMMONDVILLE

«l«*s applaudissements très mérités. 
Au piano : Mlles Y vomi»? Froulx et 
Irène Lemire.

Le tableau «l«* “ La Veillé»* de 
Noël ” a été justement remarqué 
a valu à son auteur, M. René Sur­
prenant, <l«* nombreuses félicitations.

44 La Veillée «l«* Noël ” créée hier 
soit* sous «l«* si heureux auspices fera 
désormais partie «lu répertoire «lu 
bon t h «Vitre.

LA LOI DE FAILLITE

31. Klpltègc Labbé est de retour d< 
3(ontréal, ou il est allé reeomluin* 
sa s«i»iir Gabriclh», chez les Dames 
«1«* la ('ongrégation Notre-Daines.

31. Z. XaulL MM. Philippe Na 
d«*ait et K'odolpbe Xadcau sont reve­
nus d’un voyage à St-Pierre les 
1 ’»«•«•« p let s.

31. Louis Gagnon, I. G., et Mme 
Gagnon sont «b* retour de leur 
voyage «b* noces, apr«\s avoir visité 
Boston, Lawrence, Lowell, Mass. 
Manchester. N. IL, Sherbrooke, Qué­
bec et 1’Islet. Us sont repartis pout 
Hull pour y demeurer.

vet «b* l’illustre primai « L* Belgique ^*îl dépouillé mortelle tut portée 
le cardinal M«*rci«*r, évêque «b* .Mali- P***’ *,,s quatre derniers eonlivres 
nos, «pti est (lang«*reuseinoiit malade. conseil municipal dont il lut

L’IIOX. M. KIN G EST
MALADE I>i; LA G BUTE

ET GA KDE LE LIT

Ottawa, 29. L’hon. MacKcnzie 
I\ing souffre de la grippe depuis 
hier et est alité. Le premier minis­
tre a dû résilier tous ses engage­
ments «*t ne pourra sortir avant 
quelques jours.

MME G ABRI ELLE 3IETHOT, 
PIANISTE. EST DE RETOUR

son effet de plus en plus.
M. Langlais ne représente pas, à l'heure actuelle, le sentiment de 

la majorité des électeurs de Témiscouata envers le gouvernement pro­
vincial.

.11 s'en rendra compte ?nx prochaines élections.

lenient à New-York.
Elle est de retour «l«* Paris où son 

talent lui a valu de nombreux succès.
Nous souhaitons que le publ i«* 

montréalais ait bientôt l’occasion 
d'entendre cette brillante artiste.

membre depuis plusieurs années : 
MM. P.-J. Mullins, K.-Olney. Theo­
bald Grégoire. -L-E. Guilmettc. Dr 
K. II. Stevenson et Albert Sloekwell.

L<* service fut chanté «*n l’église 
paroissiale par M. l’abbé A.-A. Ger- 
vais, curé «le la oaroisss, assisté di*s 
abbés M. 1«* vicaire «1'Asbestos et Sé- 
vignv, vicaire à Danville, comme 
diacre <*t sous-diaere*.

D«* nombreux tributs floraux fu­
rent déposés sur 1«» cercueil, «le nom­
breux témoignages «h* sympathies, 
couronnes d«* fleurs, bouquets spiri- 
ittels furent offerts à la famille en 
«leuil «lotit il serait trop long «l’énu­
mérer.

A la famille éprouvée nous offrons 
nos sincères svmptallies.

MM. Hormis»las Sévigny, de St- 
Kémi do Tingwiek, Oscar Paris, de 
Vietoriavillc, Ed. Girard, de Stc-
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Ib'Iène «1«* Chester, Bruno Beauche- 
min, «h* Ste-(*lotildc de Horton, sont 
a 1 hôpital «le cotte ville, où ils ont 
subi «les opérations «*t sont «*n bonne 
voie «b* guérison.

Les élections municipales de la 
ville d’Arthabaska ont ou li«*u hier 
à «leux heures. Les candidats mis 
«*n nomination étaient MM. Alfred 
Proveiiehor, sortant de charge, et M. 
Urbain Girouard.

MM. Alfred Provenehcr fut réélu 
en remplacement «le lui-même et M. 
1 rbain Girouard en remplacement 
«1«* 31. Philippe Bergeron.

Nos félicitations aux nouveaux 
élus.

CASTOR IA
Pour Bébés et Enfants

En Usage Depuis Au Delà De 30 Atf
Sj|gnatuée de

MM. Rarthélemi et Joseph Ga­
gnon, «le L’Islet, ont passé (pielques 
jours à Arthabaska, en visite chez 
31. Albert Verville. Ils sont venus 
reconduire leur frère. M. Lotus Ga­
gnon, 1. C.

VENTE SPECIALE
CAUSE DE DEPART

MME WITHMORE ANNONCE 
AU PUBLIC UNE VENTE SPE­
CIALE D’ICI AU 1er FEVRIER.

POUR CAUSE DE DEPART 
ELLE REDUIRA SES PRIX.

DANS L'AS CI EN MAGASIN 
DE M. ADELARD MAIIEU.

I )nunmoml ville, l«* 15 janvier
1926.'—La première «le 44 La Voilléè 
de Noël ”, pi»'*»*»* du terroir due à la 
plume du chanteur canadien bien 
connu, Famille Dugiiav. a été très 
favorablement accueillie hier soi i-.

C’est «levant un public choisi, 
nombreux, très enthousiaste, que se 
sont déroulées les phases de cette
pi(V«* canadienne, d’une grande sim- province «le lmu'Iht. 
plicite, mais qui nVn reste* pas District d’Artlinhuskn, 
moins une élude, un exposé pit tores-! X«>. üki-I*
«|U«* de caractère (*t « L* costumes.! hi ri* : Pulycarpc l^nnbcrt, iiiIxmi-
Llle iiu*t « * 11 relief, dans la pei*souue Ivillctir, Dawluy ville, ccdanl-anlorisc. et
ilf .I)IC(|1I«-S. le ciiltivutciir (i.lMe à sa l!o"r,H'11"' Vietoriavillc. syn.li-

. . autorise.
mission, et jette nn blâme sur celui j hrmandk DK socmissiuns

«|iii, sans taisons seti«*us«*s. desert** Des sotuuissious sont «IviuuikIccs pour
ses ehmilps pour aller souvent sur le slock ci-dcssous ft devront être rt\M'-*s
un sol étranger renier son nom et sa î,n soussij;uc, Auguste Hour-
Itllljriie, (|liaml ee ll’est pas sa loi. 'y": symli.-m.lorisê. à Vi.toriavilk-, i>onr

‘ vintft-Mx janviiY mil rteiif cent viuuî-( est, en plus, unt* iorte these pour sjXt
le retour à la torr«* dont nous sentons fn iruck l*\ml,
l’imminent besoin par suit»* «le la Environ tioo caisses avec bouteilles,
vagin* d’émigration «pli prive noire Essences pour fabrication, 2| bouteilles.
sol de bras courageux. «*l la pairie. * <I!M ,0ut u nsi iKneim nt s adresser au
, .,. ... syndic soussigné, el pour les articles ci-
la race, <1 cire necessaires a son ex- ,it.ss„s .\K nn,irr,lfl» •........ . .otssus ns poummt être vos .ni domicile’
pansion. L’auteur n’a pas mnuqtié «lu cédant autorisé, n Daveluyvillc. en 
non plus de souligner certains tra- ,,,,cn11 il*,ni>s avant la date «lu vingt-six 
vers dont nous ne sommes pas «*.\- •*a,,v,CI coun,,»t*
empts comme peuple. Lu un mot. . M>u,n,s.... . . lie sera nécessairement acceptée,

pièce «•ente sans prétention ............ .\rK,.„t ......
littéraire n*ste un bel exemple d«* Daté à Victoriaviiu*,
morale, fait revivn* nos b«*ll«*s «*t <e *■» janvier lîi’Jtî.
vieilles traditions «pu sont toujours Ai’orsTi: uoitrukau,

M jan.—*J f.

A SACRIFICE

un respectueux hommage au passé. Syndic-autorisé.
Cette pièce a été bien rendue par 

un groupe d'amateurs «l«* Driim- 
mondville «pii, sous la direction «!•• A VENDRE
Mlle I). I .emaitv, ont été pour la plu­
part des p«»rsoiinag«?s remai«piablt*s 
de naturel, «lonnant à leur interpré- ne belle maison a trois étages b»en 
talion la vi«* «?t l’entrain «pii sont . Hiiio, <*n bon or«lr«*, actuellement oe-

c,,iwe comme boutique de plombier, 
etc., ayant la clientèle d.* cinq pa­
roisses. située à St-Aga pit.

Fett«* propriété est à vendre pour

l’âme «le tout»? représentation.
Tous, méritant «les félicitations 

dans leur rôle respectif, nous 
nous abstiendrons <!«• faire des men-11 « « 11 4UKM iriiui nin ur unir «n*.s iiicn- ’ ..................
lions spéeiab*s. Filons «lans l'ordu* *'),,n< 0,1 (^s affuiies a raison de 
«lu programme les personnages sui-

Hour plus amples informations, 
s’adresser à

M. J. E. GOUDRKAU, 
Saint-Agapit,

Fo. «I«; Lotbinière. V. Q. 
M jan.—j.n.o.

vaut : Jacques, cultivateur : 3!
René Belisb» ; Mari»*. son épouse :
Mlh* Gahriclle Magnan ; Marthe, 
leur fille, institutrice : Mlle Anita 
Lemaire ; Jean, h» voisin amoureux:
M. Paul Am lot ; Henry Greenwood, 
canadien anglicisé «le Woonsocket.
R. 1., un prétendant : 31. Hermann 
Lemire ; l«* Père Octave, le madlé­
chant rc : M. Paul Beauchamp; du* UN SFAGNIFfQlJK GRAMU- 
li«*. son épouse : Mlle Alberta Cha- PHONK A VENDRE A BOX 
bot ; 3Ianzell«* Olive, l'organiste : C031PTE.

A VENDRE

311 h» Isola Pot vin ; Ti-Jos, le pos­
tillon : 3i. E. Désaultels ; eu'liva- 
teurf du voisinage : Alexandre, 
Pierre et Henri : 3131. Louis Jean. 
K. Paulin et Raoul St-Laurent.

Dans* les entr'actes, le chant, exé­
cuté par Mlles Yvonne Pfrmlx, 
Yvonne Dionne et Etienna La per­
rière, a été très apprécié, et, les jeu­
nes artistes ont reçu de l’auditoire

S'ADRESSER A
CASIER POSTAL ST, 

ARTHABASKA.

DAMES demandées pour cou­
ture facile et légère chez elles: tra­
vail de loisir ou permanent, bon 
salaire, travail envoyé à n’I ni porto 
quel endroit, frais payé. Timbre* 
pour détails. NATIONAL MANU 
FACTORING, Co„ Montréal, P.û
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Sur dix budgets réduisant ".a toujours la r0pnrlie juste et
la dette depuis 1867 
quatre ont été présen­
tés par M. King

Déclare* le proposent* de l’adresse en 
réponse au discours du Trône. 
Notre balance de commerce favo­
rable depuis quatre ans est de 
$1170,000,000. Le discours de JL 
Lacombc.—JL Lapointe lui ré­
pond qu'il ne peut parler de ce 
qui s’était passé dans notre pro­
vince parce qu’il n’y était pas. 
Le chef conservateur lui réplique 
qu'il y était.

Ottawa, JS.—‘‘ Lorsque les mé­
chants se concertent, les bons doi­
vent s’unir ” disait Burke. Lhon. 
Ernest Lapointe cite cette parole 
pendant son éloquent discours sur 
l’adresse cet après-midi. Il croit 
que tous les éléments du progrès 
doivent se donner la main, travailler 
de concert contre les éléments de la 
réaction et assurer au Luanda une 
administration ferme et courageuse. 
Lest ce qu'une majorité de la 
Chambre faisait par son vote de 
jeudi dernier.

M. Lapointe (pii dirige linbile-

vietorieusc. 11 manie le sarcasme 
avec habileté. Sur la défensive 
comme à l’offensive il est redoutable 
et chaque nouveau discours ajoute à 
sa renommée croissante.

Nous tenons à signaler en passant 
le beau discours de JL Liguori La- 
combe. Pour un premier essai, c’est 
un coup de maître. Les vieux par­
lementaires lui ont adressé leurs fé­
licitations. L’honorable M. Cardin 
est allé lui serrer la main. Scs col­
lègues. anciens et nouveaux députés 
l’ont entouré pour le complimenter.

Du haut de la tribune parlemen­
taire il Faisait bon entendre les 
syllabes franeaisso, égrenées avec 
précision à tel point (pie les Anglais 
qui possèdent très peu notre langue 
en étaient charmés.

Ce premier succès augure bien.
Tout porte à croire que le débat 

sur l’adresse est en marche pour 
d’ici à la fin du mois.

LE DEBAT

Ottawa, LS.—En proposant l’a­
dresse en réponse au discours du 
Trône, à la Chambre des Commu­
nes, cet après-midi, JL J. C. Elliott, 
député libéral de Middlesex-Oucst, 
dit quelques mots de l'heureux sé­
jour (U* Son Excellence le gouver-

émotion parce qu’il y a trente ans, pour les fauteurs de désordres, les 
à l’uvèwmenf du très regretté et propagandistes de théories subven- 
très honorable sir Wilfrid Laurier si vos, les démolisseurs des saintes 
vous étiez appelé vous-inème à rem- doctrines. Les citoyens canadiens 
plir la tache délicate qui m’échoit vivent respectueux des lois sous le
en ce moment.

L’année suivante, en 1S!)7, mon
drapeau britannique, loyaux sujets 
de Sa .Majesté le Uoi George d’An-

distingué prédécesseur, l'honorable gh*terre, dont nous avons partagé
J. A. C. Etliicr, aujourd’hui, juge, 
était chargé des mêmes fonctions. 
Je n’ai pas l’intention de rivaliser 
d’éloquence avec les plus dignes en­
fants de notre race ; loin de moi

récemment le grand deuil et la pro­
fonde douleur à la mort de l’auguste 
reine-mère Alexandra, la douce sou­
veraine dont l’histoire dira toute la 
sollicitude pour les petits, les hum­

ect te pensée mais j’endosse cette |blés, ceux (pii travaillent, souffrent

, ... . . , ..ncur- général dans le pays. Sonment les destinées du parti liberal ,, ,, ... . * .. ., . , ‘, | Excellence, dit-il, a beaucoup Lutdepuis le commencement de la ses-, 
sion a non seulement donné une pour entretenir la loyauté du peu-

. . . .. .... , pie canadien au drapeau et maintc-repliquo au point a JL Jleighcn, . ,. \ 1 . I mr la dignité de la couronne.mais il a profité de cette occasion 
puor exposer la politique libérait*, 
prendre la défense du gouverne­
ment King et assurer la Chambre 
(pie son gouvernement allait voir à 
remplir toutes les promisses conte­
nues dans h* discours du Trône.

Ceux (pii ont entendu JL Jleighcn 
savent qu'il a mis m doute la sin­
cérité de notre gou\encnn nt. Il 
prétend que nous faisons des pro­
messes pour ne pas les remplir. Non

JL Elliott offre ses condoléances à 
la famille royale anglaise a l’occa­
sion de la mort récente de la reine 
douairière Alexandra.

Il déclare que le Canada devrait 
être lier d’avoir un premier ministre 
<pii a décidé de s’en tenir simple­
ment et honnêtement à la décision 
du parlement et de se conformer 
strictement à la tradition. Il croit 
(pie le pays aurait avantage (pie le

. .premier ministre obtienne un siègeseulement niions-nous remplir nos . . ... , , ... . ..a la < hainhre au plus tôt et lassepromesses mais aussi celles des con­
servateurs. Les crédits ruraux, la 
const ruction du chemin de fer de la 
Baie d Hudson, la réforme du sénat, 
tout cela est contenu dans le fameux 
programme conservateur exposé par 
sir Robert Borden à Halifax en 1908 
et plus tard contenu dans le pro­
gramme politique de son parti en 
1911. Nous nous proposons de rem- 
p’ir ces promesses qui sont on mémo 
temps et Iles de son parti.

L‘honorable JL Lapointe suit JL 
Jleighcn sur tous les terrains. Il 
examine tous les principaux articles 
du programme contenu dans le nis- 
eoiiis du Trône. Le temps est venu, 
dit-il. d’intensifier notre politique' 
d immigration et de rapatriement. 
Je suis d’avis (pie le meilleur Cana­
dien est encore l’enfant du sol. S’il 
s’est éloigné du pays, c’est notre de­
voir (h* ne rien épargner pour le

profiter le parlement de ses précieu­
ses lumières. •

Il fait observer que le pays jouit 
d’une période de prospérité comme 
il n'en a pas connue depuis des an­
nées.

La réduction des dépenses porte à 
se réjouir. L’an dernier le coût de 
l’administration a été réduit de près 
de soixante millions de dollars com­
parativement à l’année précédente. 
l’élevage a profité considérable­
ment de la levée de l’embargo sur 
le bétail. Le succès des industries 
du pays dépend du succès des in­
dustries fondamentales : agricultu­
re. mines et pêcheries. 1 )»*s hommes 
comme Chou. Vincent Jlassey ont 
compris que pour leurs industries 
prospèrent il fallait (pic l’agricul­
ture aussi soit prospère.

Dans son propre comté. JL Elliott 
a trouvé les industries actives et

responsabilité qui m’incombe avec 
espoir et fermeté, fort de votre bien-' 
veillante indulgente, monsieur l’Ora­
teur.

Le quinzième Parlement du Cana­
da s’ouvre dans des circumstances 
exceptionnelles. Seules lu concilia­
tion, la paix et l’union des meilleu­
res énergies pourront nous permet­
tre de réaliser une politique vrai­
ment nationale, à l’avantage de no­
tre pays.

Le discours du Trône contient, je 
suis heureux (h* h* déclarer, un pro­
gramme politique de haut intérêt 
pour notre Dominion. J’y trouve 
tout l’abord l’intention du gouver­
nement d’établir un système de cré­
dit rural dans l’intérêt de la classe 
agricole. Jamais nos gouvernants 
ne pourront trop seconder les ef­
forts généreux du cultivateur. Il 
faut lui demander toute la latitude 
possible pour l’exploitation utile et 
le progrès de sa ferme. L’industrie 
agricole est la mère de toutes les 
autres : elle est dans notre pays 
comme dans h* monde entier la base 
de tout progrès et de toute prospé­
rité durable ; voilà pourquoi elle a 
droit à notre attention bienveillante, 
à l'appui constant des législateurs.

Monsieur l’Orateur, j’ai l'honneur 
d»* représenter en cette Chambre un 
comté essentiellement agricole. La- 
val-Deux-JIontagnes ; Laval qu’on 
appelé à juste titre h* jardin du 
Montréal ; Deux-Montagnes où l’on 
s’occupe plutôt de la culture, dite 
grande culture. Ces deux comtés 
réunis il y a quelques années pour 
des fins électorales forment un des 
coins les plus intéressants (h* ma pro­
vince. Durant la belle saison, les 
touristes y afilucnt pour se reposer 
un instant sur les rivages incompa­
rables des Milles-Iles et de la Rivière 
des Prairies. La classe agricole 
dans tout le Dominion accueillera 
donc avec espoir et confiance, l’in­
tention manifestée du gouvernemen: 
d’établir en notre pays un system*' 
de crédit spécial dans le but d’aider 
et l'encourager l’agriculture.

LE RAPATRIEMENT

et peinent. En ma qualité de re 
présentant du peuple canadien dans 
cette Chambre, il est de mon devoir 
de déposer, au nom de ma province 
et de mon pays, l’hommage (h* l’nal- 
térable loyauté et des vives condo­
léances de la nation canadienne aux 
pieds de notre auguste souverain.

Le discours du Trône fait aussi 
mention de l’encouragement que le 
gouvernement peut donner à nos 
ports dans l'expédition des grains et 
des autres produits canadiens. Les 
ports comptent parmi nos grands 
facteurs de progrès. En conséquen­
ce, nos législateurs n’oublieront pas 
d’v donner une attention toute spé­
ciale. tel que h* proclame Je discours 
du Trône. Le peuple canadien 
trouvera réconfortant pour lui l'an­
nonce d’une réduction de la taxe. 
Cela a été rendu possible» par l’éco­
nomie pratiquée par le gouverne­
ment (»i sa sage politique, par l'aug­
mentation de nos revenus et le re­
lèvement général de notre situation 
économique et financière.

Monsieur l’Orateur, h* Canada, 
au cours de l’année (pii touche àson 
terme, a été favorisé d’une façon 
toute spéciale par la Providence. 
l’ne abondante récolte a apporté la 
joie et la confiance dans tous les 
cuMirs et dans les foyers. La nature 
a continué toujours de réaliser chez 
nous son (cuvre magistrale. Notre 
industrie agricole, nos marchés, nos 
forêts, nos pêcheries et nos pouvoirs 
d’eau, enfin, toutes nos ressources 
naturelles nous sont un aide puis­
sant sur la voie de la prospérité. 
Cne administration sage et économi­
que fait de la réduction des dépenses 
et des départements une partie inté­
grante d«* son programme. Elle 
appuie aussi sur l'immigration. 
Grave problème (pie celui-là î Sans 
doute, il est de notre devoir d’attirer 
chez nous l'étranger pour fournir 
aux régions encore incultes de notre 
pays les bras valeureux qui devront 
faire germer le blé dans la terre 
ferme et accomplir tout travail utile, 
louable et avantageux pour le Ca­
nada. Cependant, je ne crains .pas 
«h» déclarer dès à présent dans celte
Chambre que le gouvernement se 

Lu autre «irtje.le du programme I (]0-|t i,I1C dans cette tâche dé- 
sessinmiel énoncé dans le discours |iea|(. (|,. séparer l’ivraie du bon 
du I rom* traite du rapatriement *J gmin (.| d,. n’accepter chez nous que 
( amnliens emigres a 1 etranger. L|,.s sujets respectables et respee-

fre â tous la bienvenue. Il félicite 
JL Elliott. Son passage â la Cham­
bre ontarienne lui a donné confiance 
en lui-même et une grande facilité 
d’expression. Il félicite également 
le seeondeur, Jl. Lacombc, de son 
élocution et de l’attention qu’il a eue 
pour les députés moins familiers que 
lui avec le français en soignant sa 
diet ion.

11 partage les regrets exprimés à 
l'occasion de la reine-mère Alexan­
dre. Il se réjouit par contre de 
voir (pi'un Canadien, h* sénateur
Dandurand, a été choisi comme nré-«

sident de la dernière Assemblée de la 
Société des Nations.

Il ne trouve pas la prospérité du 
Canada convaincante. Il croit que 
la majorité est de son avis. Le gou­
vernement, dit-il, s’attribue le mérite 
de cette prospérité.

Tous les discours du Trône ont 
annoncé quelques gros événement * 
en fait d’immigration. Les minis­
tres d’immigration si» sont succédé 
depuis quatre ans, mais où sont les 
immigrants. La commission des 
chemins de fer a reçu instruction de 
faire une empiète sur les taux à plu­
sieurs reprises. Il avertit la popu­
lation îles provinces maritimes de m» 
pas se montrer trop enthousiaste.

JL Jleighcn ne croit pas être un 
système de crédits ruraux contrôlé 
par le gouvernement. Les deux 
gouvernements ont essavé de faire 
un succès des prêts aux soldats- 
colons. mais ce système n'a pas 
donné les résultats attendus.

Li* discours du Trône propose de
restaurer à la province de l'Alberta
ses ressources naturelles. Il propose
aussi un bill amendant la loi élccto-
rale. En quoi consiste cet amend**-
mont Est-cm» le vote alternatif ?
Le gouvernement l’a annoncé il y a•7

deux ans. Cotte loi n'a jamais été 
présentée. Son altitude sur le che­
min de fer de la baie d *1 liaison n’a 
pas changée. Il serait prêt à le 
construire s’il m» coûtait pas plus 
(pie trois millions. Il met en doute, 
cependant, la sincérité du gouverne­
ment sur cette question.

JL Jleighcn critique le contrat 
l’etersen. Il demande ce qu’il est 
devenu des grandes choses promises 
par le gouvernement. Il n’*»:-f même 
pas fait mention d«* la question 
bouillière ni <!«» la canalisation du 
SI-Laurent. Il demande combien de 
députés (h* Québec furent élus sur 
la politique tarifaire1 du gouverne­
ment.

“ Tous ont été élus sur un pro­
gramme de bas tarif, fit le ministre 
de la justice. Vous n’v étiez pas.”
“J'y étais. J'y ai été trois fois 

contre* chaque fois (pu* le chef de 
l'honorable député y a été, répliqua 
JL Meighcn. Je sais que ma direc­
tion n’était pas universellement re­
connue, mais je puis dire à mon
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faire revenir au pays, »»t surtout de . ... ,, . . Question primordiale qui» celle-là ! L.|inY ,i<4 nn< in;<. ... . , prospères, travaillant supplémentai- c J 1 . mieux de nos lois.(linger nom» immigration a la cam- v’ 1 J ' ■*
pagne.

JL .Meighcn exagère lorsqu'il dit 
que nous n’avons rien fait pour 
l'ouest. Il dit sans gêne que nous 
nous somiims “payés la tête des fer­

rement. Get te situation est, à peu 
près générale dans tout le pays.

Cinquante-sept budgets ont été 
présentés au Canada depuis la Con-

LE PACTE FEDERATIF
Monsieur l’orateur, h* devoir sacré 

de maintenir en notre pays le pacte 
nt donc M(,(lératif nuos incombe en donnant 

justice à toute la population et en

Notre jeune et grand pays si ricin 
en ressources nature1 les de toutes 
sortes offre à ses enfants des avan­
tages qu'ils ne peuvent ignorer ni

.y. - i -4 , I dédaigner. Qu'ils revienne!federation. Dix ont réduit la dette n 1
4- , , . . . (reprendre leur place su* le sol de la. .national!* et quatre sur ces dix hucl-i * 1nners. D autre part, dans la pro- ...... , . . pairie canadienne. Qu'ils nous reM 1. , , , / |gets ont et** présentés par le present 1 f tc

ir.__________  La balance favora- mm,,,,,*,» ,; représenter comme n , , . , pre parce qu’ils ne pourront trou- 11 11ble de notre commerce pendant les 1 1 11 na i...* «I Lst a 1 Ouest, tes . . . , ver ailleurs les immenses avantages \ ^ ( ni lions (. . . (pmtre dernières années :i etc de
,I,„n propnMtions ne pcuvc.H «Ire U,70<000i0(M)> X()s ions \>an <!'■«’ «e»'' *'
vraies, ilil .M. I.apointi;. lui lait, . ... , considérables ,k'VH,r na,l0,l«l (l'" s’impos,* a nos
elles sont fausses Ionics les «leux. I ,. , ... .. . 1SS, législateurs «pie d'apporter à 1nm,s «onwnenu* a «lonn.-r mix pra-

vine*» de Québec, rien ira été épar­
gné pour nous 
avant vendu 1

cédant aux exigences raisonnables **tw

tiennent tous dans leur intérêt pro- |«*P,i,,,l>lCH 1«« P’>«0oiJ de
immense Dominion. Nous 

si nous savons
est uniI,ous imprégner d’un véritable 

sentiment national canadien ; si

fois, Jl. Jleighcn cherche encore à 
jeter I*» blâme plus qu’à encourager 
I*» pays. Il devient, cependant, un 
bon perdant, esprit dont il aura be­
soin pour de longues années à venir. 
S il veut bien oublier que les tories 
ont h» droit de gouverner par droit 
divin, il nous sera d’un précieux 
secours au parlement, dit Jl. La- 
pointe.

Le go ivernemen! a perdu des 
amis à cause d’une campagne sour- 
naise livrée contre lui. On l'a ac­
cusé de dilapider les deniers publies. 
Québec croit «pie JL Jleighcn a été 
traité injustement, qu'on a attenté 
à la moralité politique en l’écartaii* 
de Québec. Il lit un discours pro­
noncé par l’honorable II. IL Slc- 
Vens, député conservateur do Van­
couver Gent re, en décembre, dans 
lequel il disait (pie Québec avait été 
trompé par un petit groupe d'hom­
mes pervers. Il a déclaré que l'on 
trompait les femmes avec une ques­
tion de guerre contre la Turquie. Il 
a dit que les femmes de Québec à 
cause du bilinguisme étaient moins 
au courant des questions politiques 
(pie les femmes des autres provinces.

* »

gramme conservateur, même la ré­
forme du Sénat au sujet de laquelle 
JL Meighcn « ’est montré si sarcas­
tique.

Si les conservateurs ne veulent pas 
trop nous opposer d'obstacles, nous 
donnerons suite à leurs promesses 
autant qu'aux nôtres, fait M. La- 
pointe.

Le ministre de la justice déplore 
la tendance au régionalisme. M. 
Lapointe attribue le changement do 
politique de Jl. Jleighcn à son désir 
d’améliorcr le sort de son parti dans 
Québec. Le discours do Hamilton n 
été prononcé après les élections gé-

Noiis avons fait pour l’Ouest ce (pie celles des Etats-rnis en vmees toute la somme de justice.. . . .i, problème une solution complète,
qu'il ,•ti.il juste tic faire, et nous I orS "I*"!' '°’ prompte. fei-iMe. la plus cmenec (Ia.i9|‘,,,,vnn'"8e H ..................... .telles

• ■ -e- 1 I viturl-SIX millions. *. 1 • i.euveiit lé'Mtinternent réclamer Htil avons rien sacrifie d*» nos droits . . . . , h»s circonstances. Avons-nous rai- I u' 1,1 1,1,111 1M 1,1111 '* “... • Les cours des banques et des m- lf,irtf.c. ,n..llwipour cela. Il tant avoir I esprit as- . ..son de désespérer de notre pars r1 01 s» mb .1* un< ^lund
s*»z large pour embrasser les besoins . . ( n Aî . . quand il donne au inonde entier un Ma's* 11 ,,H" 11 uiuui.s bianl
de tout h» Canada, et ne pas jeter , r , . , exemple salutaire de concorde, de H J*1 I 1 »s abattait. traits des discours des presidents de 1 . , L,,,. ;i i- -n,, . -inn- r „ * paix et d’harmonie; quand par sm ”s nn'ions, il } a quc.S(pics an-hanqiie en 1921 et en 192;». Le pre- 1 * 1 tl/M4<,l'état de ces finances et de notrei,HtS» pouii.i continmi Iiuum.nl s,i
un** pro Vinci* contre une autre, ni 
urn* race contre une autre.

C’est le deuxième grand discours 
d** l’honorable Jl. Lapointe en quel­
ques semaines. Les critiques exi­
geants sc demandent lequel est le 
plus beau, le plus éloquent, celui 
prononcé sur la motion Jleighcn. 
dans lequel il réclame si dignement

Gela est injuste pour les fem 
honorable ami «pi*» les programmes I Quebec et permettez-moi de
sont plus grands que h*s chefs. Lesd*,v ,{ 11,0,1 honorable ami que les 
chefs peuvent changer, mais pas h»s tv,,,mrs de Québec sont aussi infel- 
politiques.' ligentes (pi'attrayantes " déclara JL

Lapointe.
SLANt Is DI Si M K I St evens s'excusa. Il ne vou-

Ottnwa, 18.—Jl. Meighcn reprend ,nit I>î,s ' î,,,x <1(*
son discours à la séance du soir, n iQuebec I intelligence, 
parle (le l'unité d*» principe (pii unit I ^ n (h* 1 oront.o, reprend
les conservateurs. Il lit nn (|lies-1• Lapojnte, a traité le pr(*mier 
lionnaire que lui a présenté JL Ii*iii|isf r<î (h* trait ic, dans le but 
Forkc. Il a répondu comme le lui Vider aux conservateurs dans 
dictait la politicpn* conservatrice. |^,*»st“» 0,,h.
Il traite la tpiestion agricole au point Ta‘ XVi"l({ Pl'in«iP(! ,a «'«mpngne 
de vue du tarif et présent!* I amen- r^ unit*» canadienne. G est 
dement suivant à la motion d'adop- (MÎ ‘«ue propos!* également le discours 
lion do l’adresse en réponse au dis-M11 L*one.
(murs du Trône. <4 c‘nMS* Lapointe, que la

“ Que l**s mots suivants sioicnibjsiiiiiitiori actuelle fournit a tous, au 
a joules « l'adresse : “ Nous d&i. <Wa. «. ' «ccn«ion conservateur de Marquette, propoK
runs respectueusement exprimer le (l’nscr t1c "îod.'ration et <!<• bon you- l’ajournement du débat.
regret <|(ic le discours du Trône ne 11**'1'* H lant user de compromis.

H faut que tous comprennent les
litupie à ne•mitre le volume du plu-1>'it<'rôt« ôeonoini<|Uc« des autres pur-

hernies mais avant l'élection par­
tielle de Bagot. JL Meighcn u fait 
erreur. S’il est une chose dont 
Québec ne veut pas, c'est, (l'une 
autre, élection en temps (le guerre.
11 n'espère jamais devoir le pays 
divisé en groupes classifiés comme 
loyaux et déloyaux, patriotes et 
traîtres, héros et poltrons.

Il reproche à M. Meighcn sa cam­
pagne de diffamation contre lo pays.

JL Lapointe invite tous les grou­
pes du pays à légiférer pour le bien 
du pays. »Si JL Meighcn veut bien* 
oublier son ressentiment, nous pour­
rons facilement le faire, rlit-il. S’il 
ne veut pas nous le ferons sans lui 

t nous le ferons en dépit de lui s'il 
nous barre le chemin.

Le député conservateur Robert K. 
Smith, de Cumberland, parle de la 
dépression des provinces maritimes, 
de nos importations d'anthracite et 
do la houille grasse.

JL Malcolm McLean, député libé­
ral de Jlelfort, Saskatchewan, parle 
de l'amélioration de la situation, 
grâce à l'abondance de la moisson. 
Il déclare que la construction du 
chemin de fer de la baie d'Hudson, 
promise» depuis trente ans, .s'impose; 
que l'Ouest est prêt à coopérer avec 
les provinces maritimes.

Le colonel IL A. Mullins, député

/# *- (y

X

IAT**X/i
«

sident du Pacifique Canadien a dit 11 ,M V VV‘ I marche sur la voie de la nrosuérit-!<lonno aueunne indication la po-\l
(pie les affaires s aine .oiaien . . . , n i :i merito et vers «es destinées immortelles. . . . T. r ... , r

JL Elliott félicite h* gouvernement tmn (,\s ' ,,n',ntl a mt,,t ’ N;OIls lVMISsi|,ins .... illlt.int .....Jccment au Canada et en particulier\u^ 11 faut eomi\w les vues (li
, grace a ces immenses plaines de •^ I,‘11 11 11 1 iluul,n 1 • -- -davoir encourage l immigration ® . . .1 ...i ,w„,c

. . Mil, .... i .. H ouest, le titre de grenier du mon- 1 ( ns ,,lI) *r'n ns n nousagricole. Il est heureux (le voir (pic (j(» ; (juand d(*s marchés extérieurs ImBion.d canadien ; que nou> 
le gouvernement se propose de créer i 1 i • '

- - » -i» , .., s'ouvrent pour l’écoulement de nosune commission du tard qui sera 1

s h* senti- aux producteurs de produits l'crgeiites. Il faut Aoir h* Canada
...... . agricoles, de bouilles et d’autres pro- 1,11 t°u^

ii ' „ . . * * dniK c^.ntiiJs I’jirmt.i.r,, -mmi.*l Durant la récente campagne, ditdonnerons a toutes les provinces ,m,ls («scmui*. i a\ama^» *1,,(Po,|t . . .....

Au Temps des ^ 
Missions Indiennes '

le ministre de la justice, quelques-■ produits soik Iii si.... rt .m-vovantA(«ulc lu somme de justice aux«|ti«llc» ,ls 0,11 ,lr0,t Io« ««,,<l,l,°ns n®. . . ..
... .charpt'e de faire mu* étiquete scicn- pl0< 1. s M s‘c 1 pn.'ojantt |),-.v,.1oi>Iht d-.„s («ois sur l.-s i.umd.ôs .lu momie.” !,,,s ,le nos '“Iversmres ont cherché
1 cî a ,h,r",î....... Ia ( l,an' liliq.,,. sur l.-s industries du pays. *,e -,MIV''ni,ults L. ............ ,... l.Jè ! . ■„   ______________ |à '-lever une moitié du pays contra
l*re ou celui (h* ce soir au cours du-1 liions ont assuré de nouvelles rela-

M. LIGFORI LACC)J!BE(piel il exposa avec largeur de vue, 
abondance de langage une clarté

notre pays les activités dans toutes 
fions commerciales avec les Indes Pcs (’^ 0,1 t!ou\ent.

JL LAP()1 N I L • l'autre. Dans Québec on a dit que
L’iion. Ernest Lapointe, leader I h* gouvernement avait vendu l’Est

Le courage indomptable det 
missionnaires Jésuites

Les missionnaires Jésuites suppor­
tèrent des souffrances et des misères

I p I t 1 4 4 «I • L N nulle 1 J » I H nit I 4 il | I ( t I I | I « % IUIUV ) 1

Voici le texte du discours de JL Occidentales et autres pays : quand 1 ons^r l<* I,ro°n/s (i,‘ /,uu*s ;IS‘ ministériel à la Gliambre, félicite de à l’Ouest. Dans l’Ouest, les conscr-
I _ _ - I .,i»â, /l.k Iii l'itiil.kl.» /■!! i,ll 4 kl* i i I f . . 1 I â a L*ses (h* la société (pi'elles qu’ellesluulo française, les multiples aspects l,i|rUOr i Laeombc : In-fiv politique larifairr, telle <piï:-|-'-; - IK)llV(.uu |(. I)r()posaur vl !■• s -con- Ivatcnrs ont déclaré cpi de gotivcrnc-

du pro-nimmc parlcmenlairc du .)-„i riionnour de seconder la noncéc dans le pruf-ranmic session- tn *‘r .°UJ<"ll’s '' sa"s C<‘S' deur de ladiessc en réponse au n’avait fait, aucune concession à
frouv.-incmcnt. proposition de l’honorable député nel, restera une . vraiment s,“ de eonsarvar^ir due e <-n n cnnni-' (||s4.01,rs (iu Ti-T»ne. Il-pnrtnKe é?a- l’Ouest. Les deux assertions ne

Il .'si toujours in té ressaut de voir ,|e Middlesex. (Jiuind les autorités nationale prolilant à tous et ne nui- ,a"1 I «pu doit exis er , ....... , r(>spet.t t.t sauraient être vraies.
entre les differentes regons de mûre . ; ,de considération du chef de 1 Oppo-1 JL Lapointe croit que Ion devrait

v • i •

JL Jleighcn aux prises avec JL La-L|n pjjys m’ont confié l'hoilorablc élisant à personne. Ayons confiance
qui pays. Rendre à chacune ce quijiointe. JL Jleighcn a la bouche important devoir (pie je dois rem- en notre beau et grand pnvs 

pleine d’amertume. On pourrait lui plir aujourd’hui au parlement de la continue de s'aflirmer comme nation B,PI),,,'t,e,|L * ° ,n,e îe «i me (*° n' ^ sénateur Damluraid- Il s 
demander, “comment tant de fiel nation, elles couvraient de gloire les dans le monde civilisé. mission .composée d hommes n\eitL v«*itik* à tous les n
entre-t-il dans l’aine d un tory électeurs de Laval-Deux-Montagnes. Nous assistions récemment les griefs dont peuvent se plaindre

sition à l'adresse de JL Lemieux d prendre un moyen terme sur la (ples­
son- t ion tarifaire, ce qui concilierait les 
mou- différents intérêts du pays. Le per­

il soulève scs partisans par ses atta- mes 
(pies violentes, ses citations (le textes J puis
tronqués, ses conclusions souvent 
hors de proportion avec les promi­
ses. M. Jleighcn ne s'occupe pas. 
Il parle et s'excite à mesure qu’il 
(lév(*lopj»e son attaque.

Jl. Lapointe est un rude jouteur.

rahh

eurs de Ijaval-Dcux-.Montagnes, Aous assistions récemment au r; ^ - 1 ^ . ! ft .j veaux députés et fait rire son midi- lenient doit agir pour la totalité du
eotuinetlanfs, at en leur nom, je spectacle sans précédant de la nomi-1l'H^-rcsses. c e es , oMpussac a grands ^ ^ ^ invitant las linnora'nles mas- pays ejt dans l’intérêt de tous les
'iis que présenter nu très hone- nation d’un Canadien-français à la ,rnl,s ln p" 1 '|U'‘ ! • sieurs de l’autre côté de passer de Canadiens.

• Premier Ministre et à ses présidence de la Ligue des Nations. ,,M;m |,0,."'ni w‘ a ,-r ’ a* son |)(>n| s’j|s KOnt „„s bien assis La commission du tarif sera un. i* . . |4’»4 i , i .-'Mil imni .-v ix.'v ne nui n pCS

honorables collègues l’hommage ras-1Le posta de limite distinction cou- |'oir r,‘" ls,:n ‘ ” ° du leur. Iprécieux adjuvent un gouvernement.
pactueux de ron profonde rccon- fié à l’honorable Sénateur Dandu- l'iO'-S aui,n''.1''" | || félicita M. Meiglien de sa mo- Ce que promet le discours du Trône
d'‘ reconnaissance et de mes renier- rand, par ceux qui siègent aux déli- um'''‘rs '',ran . '' roya, ‘ dération. Son discours ne manquait sera exécuté, dit-il. 11 tire une coin
demerits les plus sincères. Itérations internationales du monde catadysme qui ««battait sur les

Vous comprendrez, monsieur l’O-1entier rejaillit sur toute la popula-|,ia,'ons’ •' a q"dquas .upioes,
lion canadienne. Monsieur l’Ora- M,ourrn conlinuor Hèrem‘?,t sa ,,,ar' 

député au mo-lteur, n’ayons-nous pas le droit d’etre C,1C snr ,a voia de. 1)1 P«>?l,5rl,« u‘ 
plus de fraîcheur oratoire. Mais il’ment où il se lève en cette Chambre fier de notre pays qui se relève si Vurs 808 '•'•stinées immortelles, 
quitte volontiers les hauteurs de la an face de tant de grandeur et de 1 crânement des effets de l'après- j M’ MLIG1ILX
graude éloqiieucc pour croiser le feu. majesté. Vous comprendrez cette guerre, et où il u'y a pas de place L’honorable Arthur Jleighcn of-

terribles aims qu’ils travaillaient sans 
relâche h la conversion des Indiens. 
Nombre d'entre eux furent torturés et 
mis \ mort. Deux noms qu'on ne 
saurait jamais oublier sont ceux de Jean 
de Ilrébœuf et Gabriel Lalement. Ces 
héroïques Pères—deux français—refusé- 
rent d'abandonner leurs néophytes lors- % 
que la mission huronne de Saint-Louis, v 
près de la Baie Géorgienne, fut capturfee
par les Iroquois, et après de longues 
nheures de torture expiraient pour h 
défense de leur foi.

'foute entreprise coloniale, en effet, 
était fertile en dangers et en difficulté 
Le découragement aurait facilei 
prévalu. Mais les prisonniers gardi 
jalousement leurs possessions, tjbut 
comme ils tenaient à tout ce qui pouvait i
lour /Innnnf du cnnln(TAm*nf ma

>T4U v3

leur donner du soulagement, tel qjK 
('humble graine de moutarde, UqueÙ*^

11 a jtIus d'ampleur de vues, plus rat(*ur, l'émotion qui s'empare du t ion eanndier 
do générosité dans ses sentiments, j tout jqune et nouveau député au mo* tour, n’avons-i

pas de vigueur, mais il n’était t*n- ma raison entre le programme libéral 
taché (l'aucune amertume. Toute-1do 1919 et le programme conserva­

teur de 1911. Le chemin de fer de

let enfants pleurent pour avoir îo

DE FLETCHER

la baie d’IIudson faisait partie du 
programme conservateur de 1911. 
La restauration des ressources natu­
relles faisait aussi partie du pro-

broyée à son état nature! et délayé* \ 
dans des bains de pieds, leur semblait j V 
merveilleusement réconfortante et cuva* \ ; 
tivc après avoir été exposés au froid «t V 
à l'humidité.

La civilisation a produit des baignoim 7 i 
de norcehine’ plus belles, plus confort f 
tables et plus pratiques que les anciens . •' 
bains de pieds, mais clic n'a pas décoo* ^ v*: 
vert de meilleur remède pour les rhumes ■ : 
que l'antique bain de moutarde. La pré>/ 
paration d'un bain de moutarde «t 
maintenant facile--quatre cuillerées à. 
table de Moutarde Keen, delà botte rouge > 
et jaune, délavées en une pâte * 
avec de l'eau froide et ajoutées à 
baignoire (ou bain de pieds) d'eau 
chaude. Le soulagement 
ment presque immédiat et

•.i-
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Partout ou l’on Travaille

DE toutes parts sc manifeste 
l’incessante activité hu­

maine—dans les usines, les ban- 
ques, les foyers domestiques—et là où sont étudiés les problèmes 
dej la nation, dans les ministè­
res, au Sénat, aux Communes— 
et dans tout le Canada, 
l’utile stylographe Waterman 
facilite les labeurs d’un peuple 
industrieux.

L’HON. M. KING SERA 
CANDIDAT DANS 
PRINCE-ALBERT, 

SASK.
Hier après-midi, M. MacDonald, dé- 

jmté libéral de Prince-Albert, a 
ilonné sa démission—Le Ï2!i octobre 
dernier, il obtint plus de votes fine 
st s <h ujr concurrents réunis.
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En Vente à la Librairie de “ L’UnionArtluibaska.

Ottawa, 1 Ci.—I/lion. W.-L. Mae- 
kenzie-King va poser sa candidature 
fin us b* collège électoral de Prinec- 
AIImtI, Sask. Hier après-midi, 1»% 
député de celle circonscription a 
présenté sa démission, laquelle a etc 
suivie de rémission de brefs pour 

‘une élection complémentaire. lia 
mise »*n nomination a été fixée au 1er 
février et h» sertit in au In. Le pre­
mier ministre doit prononcer plu­
sieurs discours dans Prince-.

.1 espère- dit-il, que ma candidatu­
re dans celte ville va être un nou­
veau lien entre l’Kst et l’Ouest.M

Pomme on lui demandait si, à pré­
sent que la (liambre s’est prononcée, 
le gouvernement procéderait aux no­
minations, il répondit que b* cabinet 
userait de discrétion. Il ne croit 
pas, toutefois, que cette question j 
soulève la moindre difficulté. Nulle 
autre election complémentaire cpie la 
souille ne s'annonce pour bientôt. 
Le premier ministre est sûr de son 
élection dans Prince-Albert, Le dé­
puté démissionnaire, M. MacDonald, 
sV est fait élire par 2.b(i‘» voix de 
majorité contre Albert Knox, pro­
gressiste, son plus proche concur­
rent.Le scrutin fut comme suit :

MacDonald, Lib., f»,301 ; Knox. 
Pro**., 2.6'tS ; Diefenbaker, eons., 
2,112. Le candidat libéral l’empor­
ta donc sur ses deux coin petit eu rs 
réunis.

Voici les résultats électoraux dans 
l’rince AIbcrt depuis 1 SI 11 :

PDI .1. McKav. cous., 3,316 : 
WVW. Kutan. Lib.. 2,001.

1D17—Audrey Knox, Unioniste, 
(ï.ôîtS ; (’. McLeod, Lib., 2.9HÜ.

1021 -Andrew Knox, Prog.. S,- 
Vjà ; L.-W. Brigham, Lib., 1,062 ; 
D.-W. Paul, tons., 2.117.

crier lui-même, ce bravo. On le 
surprendra un jour à faire un éloge, 
peut-être discret au début, de con­
cert avec son collègue, le député de 
Laval, de la douce et bienfaisante 
liberté dont nous jouissons dans no­
tre vieille province. Je soupçonne 
que la chose s'est déjà produite.

44 Mon honorable ami sc trouvera 
alors en bonne compagnie. Il s'ac­
cordera avec le Dr Murray Butler, 
président de l’Université Columbia, 
(pii disait récemment : 44 La pro­
vince de Québec a fait une tentative 
rationnelle, sensée et morale. Là où 
les K tuts-Un is ont failli complète­
ment, Québec a réussi triomphale­
ment. Nous sommes cent ans en 
arrière de nos voisins québécois 99

(L’hon. L.-A. Taschereau, dis­
cours sur l'Adresse.)

>ipnv d
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Inspection (les Etablissements
Industriels et Edifices Publics

Still further improvement in the 
appearance and contents of the ma­
gazine Uod anti dun is shown in the 
I’ehrtiary number which lias just 
been issued. There is a very good 

-— ------- • line-up of sporting reading material
L Inspection <lca Ktabllssomonts Industriels oi d«*8 Edifice* public* ridévo du umiixtèro in this issue and good illtiM nit toil is 

dttC Travaux Publiai et du Travail de Quélwo L’hun. Antonio Galipuauh, ministre ; 8. frivlvutrv, ..i . .•
sous-ministro ; Alphonso Gagnon, secrétaire.—-linteau de Montréal, l) rue St Jacques ïxjui* ‘ ‘ * *' ’’ ° ' 1 ! 1 ’• ’: 11 ' ’ *
Quyon, uspectour on chef ; James Mitchell, inspecteur; O. •). Monday, im'iwurur ; ,I.-E. 1 T| ■* N. r .• ni’ , 1 *s.«* int i ib.l,.
OeaUuriera, L.-0 Ouyon, L.-K. Régnier, A. Holort, inspecteur '’y* K.mdmiiM ; Mdo Lmi. m
King, inrpoctrico ; Mllu Clémentine Clément, inspectrice.—ltureau l o Quelle j mim-t. :« de A. P*! van Williams’ Uiv«v» > from

LA QUESTION
DES ALCOOLS

Travaux Public* ot du Travail ; I*. J. Johin, inspecteur ; Sam l>o»ro?lier*. in*«iw t«-ur •.» - 
Guillaume, nn|n»ctour do* fonderies Mdo Kusélw Lrneur, inspectrice. K. il . (ilM) U*y, insjMHî 
leur pour lo district do* Cantons de l’Kst, Coatieooko.

EXTRAIT DK LA LOI ET PKS REGLEMENTS
3021. 3. )x» établissements industriels, visés dans l'article précédent, doivent étroet 
ts ot tonus do manière À assurer la sécurité du personnel ; cl ceux qui coût initient d* j

' vninuos, los machines, mèeaniMnn**, apparoilH du ti.aiHinis.siun, outil .*t < n: •: , aui 
itallèH. ontrotoniiH dan* Iuh nioillutircR condition» possibk* pour !i Mruri'.«- iL . tri

traits
lui*
•ip-

vaülourB ;

the West and lutvmond Thompson*.; 
lu tlie Big Woods <»! ('nnadn, eon 
linutî i 111 interesting instalments, 
while complete stories, tietitious, 
true and instructive, arc of outstand­
ing merit. A slmrt .sketch of (hit-

2. IU doivent imoure Atro touuii dans Ion ntoilloureii condition* tiosftiblcH de propreté ; ollm ((nor I j}, from lb,* .| (,f j.’ i;
ëolaimgo et uno circulation d’air «ulIÎManto |»our to iiornbro do* employé , r» .niter d«^
Voni etiicaces d'oxpuUiun de» imussiéros produites au eour* du travail, lirni quo h i gaz a Doud, entitled t tetober Days, is a 

vapour nui s‘y dégagent et do» dëonota qui on réflul tent ; otlrir on un mot tenu. » I™ condition* -o ;♦ l i \ . .. r ... .de salubrité nécosHalros A la santé du piSruonuol, toi que nv|Ui» par ot conformé,mu,t aux ,U. ° .,!s k,n'L A lH" <l1 br,V!l1
monts faits par le conseil d'hygiène do la province do QuélsNMivco l'approlwitioo du lieutenant m* rit, XotMuriio (*f the Prairies, bv
gouvtrnour ou con*oit. ,. , ,. ,

u 3023. 1 Dans les établissements classé* coinnio daugoroux, iiixalutire» ou inoomn<t»doj par Ihmnrili is also (»!ie nt Mp*
olloutonant-gouvornouron coiiNoil, {'Ago de* ouvrier* no doit pasôtro uioiudro du *oitobit* pour featnr, s of fh,* issue, 
es garçons ot dix-huit ans pour lu* tille* ot lu* fournie*.

2. Dana touH loi étahli*HomoutH autre* (|uo ceux indi(|ué* dan* le paragraphe préeédmt, daines !,’»*ise*s earliMMi in this issue
l'Ige dos ouvriers.cuo oo soit dos garçons ou des lilloM no doit pa» être nioindrodo quatorrnan», a . , • .• ,8. T« patron de l'onf.nt ou <io In jnuno (ilia .luit, .‘il en cai ,..^mlorn!IWp. i. „r 1 ""°"" 1 Immon.iis
un certificatd'Ago, signé do* partait», du tuteur ou du* autre» |k*n*<mnc* ayant la garde ou la art with a flavor of the outdoors, 
■urvoillanco d«» 1 enfant ou do cotto jouiu tille ou l’opinion écrite d’un médecin À ce eujot.

L’inspeoteur peut oxigor quo co cortificat soit vérifié au moyen d'ndidavit. I Dod and du n is published monlh-
“30/4. Un nouvel examen des enfants ou tillos déji admin dan» rétablissement peut éiro I%- Kv- VV* I *1*.., I i / ir

tait à ls demande de l'inspeoteur, par un des médecius hygiénique* ou par tout autre médecin, * ** '• n ••'»«!. < . <,',<•
et sur l'avis de tel médecin, l’employé examiné peut être renvoyé du service pour défaut d'Age stock. Ontari.o 
ou mémo do force physique.

44 3024a. Tout garçon ot toute jeune tille aualossoiin do poize an* employé (1h»im un établi* 
«emont industriel ot qui no sait ni lire ni écrire, doit tant qu’il ou qu’elle conti
employé ou jusqu’A co qu’il ou <iu'elle Hache lire et 
du soir do la municipalité où oils réside,«'il y eu a 
garçon ou do jouno tille (Iaur son établissement, m

qu'il ou qu’elle continue détreaiuni 
'elle sache lire et écrire, fréquenter continuellement une école

une, aucun patron ne doit admettre de jeune 
, «ans t*étre assuré quo co jouno garçon ou cotte 

jeune fillo sait liro ot écrira, ou suivant le cas, »an* un certificat du directeur, ou autre in*titu 
beur en charge do cotto écolo du scir, attestant que ce jeune garçon ou jette jeun" tille fréquente 
a dite écolo. Co cortificat doit être conservé dan* l’établissement, et montré À l'in*|>octeur ch i­
que fois ou’il en fait la demande.

3024b.Tout patron qui néglige do *o conformer A quelqu’une de* exigonceo de l’article 302la, 
eooourt pour chaque otTonso une telle pénalité éd'etée par l'article 3037.

DES DEVOIRS GENERAUX DES CHEFS D’KTARLISSEMENT8.
** 2W27» ’lout ch of ou patron d'éiablintionient iséa À l’article 3020, doit *e conformer aux 

prescriptions qui lo concernent ot uotamment doit :
T ransmottre à 1 in*j>ecteur un avis par écrit indiquant *on nom et son adroaso. In ncr 

de rétabliBicment, 'endroit où ii est situé, reipèc«« d’industrie exploitée, la nature et la quantité 
de la force motrice qui est employée.

“ Cot avis doit étro donné dnns les trenio jours de l’ouverture de tout établissement nou- 
veau, et dans los 30 jours do l'outrée eu vigueur de la présente loi |*»ur les établissement* ac­
tuellement on oxistenco.

DKS Ml LL1 KIÎS DK

.AI 1*7KKS X’KMBLOI KXT 
BAS D’A LT K K UK.MKDK

” t'hacnn rtvonliait «|ip* h* eom- 
iipTcc diN alcools est h* problème le 
plus ditlicile ipa» nous ayons eu à 
atTrontcr.

La discussion (pii vient de sc ter­
miner aux Communes, a mis en 
lumière particulièrement favorable, 
nos ministres canadiens-français.

L’honorable Al. Lapointe, qui 
remplace le premier ministre, avait 
ouvert la discussion avec un tact et 
une diplomatie remarquable. Il 
avait exposé l’attitude du gouverne­
ment. son respect de l’opinion pu­
blique et de la souveraineté popu­
laire, <pii l’avait fait convoquer le 
parlement aussitôt (pie possible, et
remettre entre ses mains la décision » •
finale. Son discours fut d’un ton 
élevé, modéré, plein de sens et de 
sernpuleuse attention.

Plus tard, au sein de la discussion 
et en réponse aux vives attaques de 
la gauche, l’honorable M. Cannon lit 
une vigoureuse démonstration des 
droits du parlement, et cita plu- 
siccurs précédents justifiant la situa­
tion ^lu gouvernement. Avec un 
rare bonheur d’expression et un es­
prit toujours présent, il ferrailla 
avec les adversaires, et ses ripostes 
aussi énergiques que solides, soulevè­
rent l’enthousiasme de la Chambre.

Buis ce fut l'honorable M. Boivin, 
à un autre moment du débat, qui 
précisa le sens de l’amendement 
Aleighen et fit de la lumière dans les 
obscures équivoques créées à des­
sein par l’opposition. Il expliqua 
nettement l'attitude du gouverne­
ment, et par une dialectique serrée, 
d'une logique invincible, il ramena 
le débat à sa signification précise. 

Knlin. l’honorable M. Cardin ter-“ Notre province a été la seule des
, i ..i i,, mine la discussion du côté du gou-proviticcv-soMirs. et le seul état du I ...
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sont les meilleurs

Employez-les et obtenez de meilleurs résultats

A la Librairie de “ {/Union
ARTHABASKA, B. Q.
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hibition. (pii déferlait de toutes 
parts, >’«•>! brisée chez nous.

“ L(» gouvernement, déclarions- 
nous il y a cinq ans, attache son 
sort à cette b»i. Des prophètes de
malheur - j'en vois actuellement . ,

. , ,, - , , ........ , triotes ont été fort admires pour

prédit alors que nous venions d’as­
surer la défaite du gouvernement.
La vérité, c’est (pie dans un demi 
siècle d’ici ce sera encore une des

Dastt '•s /*(/'<»/ s (Dvn sont l( 
n me de idtol pour les bébés 

et les jeunes enfouis

Les mères canadiennes sont bien 
connues pour h* soin qu elle* pren

. m .. . .,. ...... i ncilt de leurs jeunes enfants la
2. lranimottro à l ui8|>üCl<jur un avis par *tont, l’informant Uo tout neuMont qui a caini«C ...... , . . .

U mort cio quoiqu’un dos tra/ailleurs nu lui a cau*A dr* olossuros graves qui l’ont omp«*chA di sî,Il’r i* ' »• • >? !.i phis jalousement
travailler, ot ce, dans los quaranto-huithoura* do IVcidrnt. 1 - .n déo t h, «...t t( ,,;on,.s .....

Oot avis doit inclure lo domicile do la personne tuèo ou bloso/o ou l’ciulroic où »*llo a et 
transportèo afin do tiormottro A ’’inspecteur do faire l’euqudto que lui p/oscrit b\ loi ‘‘ qui Vive pour un remède etllcaee

*}, p** nom». IgM ot lioü der^tiilvncedba eufAuU, garçon., Kilo.ou («mmoHm.U .•mi.lui... i ' «• Uim-llt Mif.
quand !o liou do la résidonoo est dans une municipalité dan* laquelle los rn*t*oiH «ont iiiiniorot«'o* Des millier* de mères ont trouvé UK
U ruo et le numéro.
— - ----------------------  ------------------------- -------------------------- tel remede dans !♦ s Bastilles lïahv’.*

en

A VENDRE AUX ECOLIERS ! I hvn et une foule d entre elles n Vin 
: ploient rien autre chose pou r les

ITT,ln . . ... .i maladies de leurs jeunes enfants.U)ic belle et glande glaeiere, si- Achetez vos r]n rhiccn .\ i,, n • .. ■», ••\__i ii . .. v,. I »os «iriicics ne eusse a Ml 1 arini idles s»* trouve Mme Howard
LIBRAIRIE I)E L UNION King, de Truro N. K., (pii déclare :

.•t vous aurez entièrement satisfaction " |,,lis r",',wu,‘nt riwi«m»ml«r

tuée sur les bords de la rivière Ni 
colct, à Victoriavilie, à vendre poui 
cause de maladie.

S'adresser à tant sur te prix que sur la qualité. k‘s Bastilles Baby’s Own aux mères 
Nous avons toujours un grand ,k‘ .h‘n,n's enfants, mi que je ne

PHILIPPE ROUSSEAU, choix dans les articles suivants ; connais rien pour les égaler pour le>
•inviilc. Cahiers, Drapons, Diurnes, Porte ’ tout m.iits ”

! 10 déc.—4 t.
i » c

Victoriaville. ■«'/««.«. numes, roeie (ont petit-;
i plumes, domines. Règles, doffiels, , ,,r/iZ/MMie ^,1/...^ » #• L(*s Bastilles I»abv s (Lvu sontL aie pins, Ancre a marquer le Itnqe
I Sacs (Vécole en cuir cl en toile, lloîte vemlms I’1"' lo' toarehnmls «I- r-

La “Librairie de l'Union” vient ',lc Peintures, etc.
■ de recevoir directement de Paris, Nous tenons tous les livres de cl,i<- The l>r Williams Medicine

«n bel assortiment de ces cartes, ses tels que : Livres de Lecture, ' Co.. Prnelcville, Ont. 
lee plus beaux modèles, à des prix Grammaires, Histoires, Arilhméti'-l _ 
qui défient toute compétition, par- gués, Geographies, Dictionnaires < » 1
€• que noua les avons importées, français cl en anglais. leJ en,an,$ p'eurent pour avoir la

^golr noe prix dans notre an- Visi(oz notre Librairie, et vous 
■once en quatrième page. serez convaincu du bou marché.

D A S T O R ! A
Üc FLETCHKR

A.-G. Letourneau
Marchand de Ferronneries 

et de Carrosseries

Fournitures et Outils de toutes sortes 
pour Voituriers, Menuisiers et Forge­

rons, Vitres, Peintures, Vernis, Hui/es, 
Etc., Etc

Clôtures et Broches d i toutes sortes.

$sqfisites et Correspondance

VICTORIAVILLE, P. Q.
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CONSERVEZ DES ŒUFS POUR L’HIVER
AU MOVBK DKS BXCKI.LBNTS

COMBINES BARRAL
U*UN EMPLOI FACILE, CERTAIN ET PEU COUTEUX

Comment Conserver les Œufs ?
Voilà une question qui intéresse les ménagères.
Il y n plusieurs procédés en usage : !e ** Water 

Glass,” ou silicate de sodium soluble ; l'eau de chaux
Mais le plus recommandable, comme le plus simple 

et d’emmoi plus facile, est certainement le “ Combiné 
Hart al, qui se présente sous la forme d’un disque solide 
de six centimètres de diamètre et constitue une dose 
oour ioo evufs.

Les •• Combinés Barrai" se vendent par étuis de 
cinq, propres à traiter 500oeufs, ou à l’unité.

FRERE WILFRID, Régisseur,
La Trappe, Oka.

Toutes les niélingères ot fermières prévoyantes font, |M‘n- 
(huit l'été, des confitures et des cornichon» ; cela <\st fort 
bien, mais ce qu'elles doivent faire surtout, refont des pro. 
visions d Veufs pour l'hiver, lorsque les poules ne pondent 
plus et que les n ufs sont devenus rares et chers.

Ce procédé de conservation est vraiment économique 
puisqu'il permet de conserver frais des ouifs achetés à ‘Jô 
30 cents, la douzaine, pour les manger ou les vendre .s ou 
îü mois apres, quand ils valent fiO et 75 cents la douzaine 
C'est du 100 pour 100 eu line demi-année. Circulaire gratia.

Prix du Combiné, 50 cents ou un étui de cinq Com 
binés $2.00 par In malle.

Octavien Rolland.
Boîte Postale 2863. Montréal

Dépôt pour le Gros et le Détail à
La Librairie de “ L’UNION.” Artliabaska, P. Q.

PORTRAIT DU PAPE PIE XI 1
Nous avons réussi à nous procurer des copies du 

portrait officiel de Sa Sainteté le Pape Pic XI : gran­
deur 16x20 pcs. Economique à encadrer et peu en­
combrant sur le mur.

Prix Punité : 25 sous.
Chaque famille ne devrait-elle pas tenir à posséder 

le portrait du chef auguste de la chrétienté ?

S’ADRESSER Ai

La Librairie de “ L’Union”
AHTHABASKA, l*. Q.

Enveloppes î Enveloppes !

200,000
*î Nous avons fini de vendre les 200,000 Enveloppes que 

nous avions en stock il y a quatie mois. Mais nous 
* venons d’en recevoir un autre 200,000 que nous 

sonnas en mesure de vendre à des prix réellement 
a’ antage’ix. Les marchands, eu achetant ici leurs 
enveloppes, épargneraient d’abord les frais de trans­
port, et bénéficieraient de PRIX exceptionnels.

ACHETEZ vos enveloppes
—A LA—

LIBRAIRIE DE “ L’UNION”
ARTHABASKA, P. Q.
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Pour Bébés et Enfant3.

Les Mères Savent Que 
le Véritable Castoria

The rroprieüjy effint MciTidaoig
AVcictntiloIVparnlionfcrM- 

similalin^llicKvJ tÿJWl<*
lins} ihcSlomachs nml Itwyb °

Porte
Toujours la

Thereby rrooolinüD*vcsü“
Cheerfulness and HcstCwt^
neither Cnium.Norplm'*- 
Minera». Not NA5°otIC:

ouïrais
Pvaplia fcrt&
Senna 
/brUUtSMi MhtSttd

ftiim s**a Ctan Sejer
}ii*ùryTTr<i/iiW~

! • AhclpfulRctw^fof 
Constipation and lb«f rl °

nfl<l lWenstmess ,0«« 
Loss or Sl£M,nCY. rcsuttlni^^iï^.* 
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Signature

UN PREMIER VOTE

Depuis Au
Delà De 30 Ans• * c« •• %

b
Copie exacte de l’eurcloppe

üTii^insi
THC CINT«UH COMPANY, fi C W >ORf\ C»TY.

Grande Terre à Vendre A VENDUE

Le gouvernement King, nu pre­
mier vote donné au parlement, a 
obtenu une majorité de trois.

11 avait proposé l’examen de son 
programme dans le discours du 
Trône : et M. MoighoM, le clic I de 
l’opposition, avait posé la question 
de confiance par un amendement.

L’attitude des libéraux et des 
conservateurs ne pouvait faire dou­
te : ils voteraient les uns pour, les 
antres contre le gouvernement.

Ce qui était intéressant et qui 
devait déterminer la majorité, dans 
un sens ou l’autre, c était 1 attitude 
îles progressistes et des indépen­
dants.

Us sont en tout vingt-huit dépu­
tés, élus dans différents comtés, «*». 
représentant une opinion imlépen* 
dan des deux vieux partis.

Or, de ces vingt-huit députés irnlé- 
j pendants des deux vieux partis, 
iClXQ seulement ont voté pour les 
1 conservateurs, et la balance a voté 
pour le gouvernement.

C’est là le côté significatif de c** 
( vote.

Ces Conservateurs, il est vraie, ont 
nn plus grand nombre de députés 
que les libéraux.

.Mais l’opinion progressiste, et in­
dépendante «lu pays, exprimée par 
ses représentants en Chambre, se 
range par un vote de a ♦> «lu cote 
libéral.

Cet appui est précieux.
11 indique que les conservateurs 

ne peuvent guère compter «|U«* sur 
i leurs partisans, tandis que tous les 
mitres groupes sont prêts à appuyer 

! le gouvernement.
Si petite que soit sa majorité to

DES ELECTIONS
GENERALES ?

I

1 Une belle propriété de 7J x 200 jt. gouvernement King peut du
Située à St-Albert de Warwick, à pieds de profondeur, bâtie en bri-

.Au lendemain du vot«\ au parle­
ment fédéral, on a parlé d’élections 
immédiates et quelques journaux ont 
soutenu que c’était l«* devoir «lu gou­
vernement «le dissoudre les Cham­
bres cl d’en appeler au peuple.

Nous ne voulons pas préjuger la 
question, mais, nous croyons sincère­
ment «pu* cette opinion et pour le 
moins prémat urée.

La situation est difficile et com­
plexe, nous l’avons «lit, mais «*«» n’est 
pas une raison pour y chercher «les 
solutions radicales et hâtives.

Le gouvernement King a bien fait, 
selon nous, «h* convoquer le parle­
ment «*t «le s’en remettre à sa «léei- 
sion.

L<» parlement a approuvé eette 
attitude par sou vote.

Si petite que soit la majorité «lu 
gouvernement, «die offre «lu moins

A VICTORIA VILLE
DEUX DANS UN

a g

Pacifique Canadifn
i
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» JV4
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—i
.................................... ^ip$s
Modifications dans le

service des trains
ENTRE

QUEBBC ET MONTREAL

V«f>*î3rv .*.41
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La Pharmacie du Dr J.-P.-H. Massicotte
Ksi main tenant combinée avec le Magasin de Vaisselle et 

de Tapisserie dans le Magasin de Vaisselle, on vous pouvez vous
rc rnnietère qiiVlh; nVst pas fait A Pleurer comme auparavant.tout ce que vous désirez en fait de 
exclusivement • I«* partisans, maïs) Otoj*lies, Kemedes l atonies, Articles de 1 oilette, Poudre et
qu'elle eoniprend vingt-trois indé- 
pen«liints, travaillistes «»t progressis- 
t«,s.

Parfum, Chocolats, Cigars et Cigarettes, Articles de Librairie, 
Papier à Lettres, Tapisseries, Argenteries, Porcelaine, Verre

Mlr csi. a «•<• point do vue, tor'. | taillé, Ivoire et Tortoise, Aluminium, Granit, Vaisselle de toutes
sortes, Services à diner, etc., etc., etc.representative.

Le devoir immédiat du gouverne­
ment est «le faire adopter son pro­
gramme. t»d qu'énoncé dans le «lis- 
eours «lu Trône. S’il «tbli«*ul alors 
un nouveau vote favonihh*. «*e dont 
nous ne «loutons pas,—il «Irvra alors 
présenter ses mesures »*t faire voter 
les crédits nécessaires.

La petite majorité «{ont il «lispo.se 
demandera, «le la part d«*s députés 
«pii le supportent, une vigilance et 
mit* assiduité constantes. Ils sau­
nait en fair»* preuve.

.\ mesure «11n* la s«*ssi«)ii av

J.-P.-H. IVIASSICOTTE,
VICTORIAVILLE.

PROP.

VOUS TROUVEREZ TOUJOURS
A LA

“LIBRAIRIE DE L’UNION 
A ARTHAIIASKA

A VENDRE
*»

lue maison avec cuisine, ban 
L'curie et emplacement de r>( 

pieds par LM) pieds, située dans le

DEPART DR QUEBEC (Gare du PaUle)
“LOCAL DE TROIS-IUVIERES ", 9.00 a. 

in. dinmnclie seulement. Ait. Trois- 
1Uvibres 11.40 n. m.

- i/kxpukss DK JOUR”, 0.00 a. m, dl-
înnnchc excepté* Arr. Montréal (Gare 
Viser) 3.15 p. in.

“Llî 1-TlONCTKNAC ”, 1.30 p. m., tous les 
Jours* Arr* Montréal (Gnre Windsor) 
1». 15 p. ni.

M LOCAL DE TI\01S-niViEI\ESnf 4.00 p. 
ni., (linuuichc excepté. Arr. Trols-lU- 
vlércs fi.25 p. ni.

“ LE VIGEH ”, 5.00 p. in.# tous les Jours. 
Arr. Montréal (Gare Vlflcr) 0.46 p. m.

“ L'EXPRESS DK NUIT”, 11.55 p. m. 
tous les Jours. Arr. Montréal (Gare 
ViKer) fi.50 n. m. et (Gare Wludsor) 
7.20 n. ni.

AUUIVERS A QUEBEC (Gare du Palala)
“ l.'KXl’HKSS DE NUIT”, 7.00 a. m., tous 

les Jours. Dép. Montréal (Gnre Wind­
sor) 11.30 p. ni., cl (Gare Vigor) 11.65 
p. ni.

-LOCAL DE TROIS-RIVIERES", 0.60 u. 
nu dimanche excepté. Dép. Trois-lU- 
viércs 7.25 a. ni.

-LE FRONTENAC ”, 2.00 p. nu tous ici 
jours. Dép. Montréal (Gare Wludsor) 
0.15 n. m.
L’EXPRESS DU JOUR”, 3.40 p. nu dl- 
ninuclio excepté. Dép. Montréal (Gnro 
Vigor) 0.45 n. ni.

" LOCAL DE TROIS-RIVIERES”. 10.20 p. 
ni., dimanche seulement. Dép. Trois- 
Rivières 7.50 p. m.
LE VIGEH”, 0.45 p. m, tous les Jours. 
Dép. Montréal (Gurc Vigor) 6.00 p. in.

...... * . . . , , __ i Renseignements supplémentaires sur
« . € i tint t 4 ni p Al cillent de a0 ,|eiunn«le aux hurenux des billets: 30 rue

. , . .moins s«* ré«'bimer «lu fait qu'elle est
2 milles du village de St-Albert et à que, en 11)1! î. Située sur la pnn- „ ..... --, . ... -
5 milles «le Victoriaville. cipale rue dans le village de l’rin- .......... "l'"ir",s v:,"’s

Cette terre contient 2S0 acres, dont cc\ille à *100 pieds du chemin de senlatifs.
230 en culture et la balance en bois de fer, avec deux magasins et deux r’«*st un vot«* qui justifie 1 'attitil­

lecommerce. 123 acres sont en belle loyers en bas et en haut, aussi han- (),. (|U»j| prise «*n convoquant
«erre de Pointe. gar & bois et écurie. 'parlement. «'» en faisant appel »

Deux maisons avec dépendances, Rapportant $720.00 par année, 
quatre granges avec donnes, silot. mou- ()c |over A vendre à un prix très eolleelmle «l«s *' » nl‘ '

I « I

• In
•in à vent pour fournir l'eau dans ç*, à j,onncs conditions. |»t*uplc.
toutes les bâtisses, hnviron *10 arpents t«« 1. s ov «rouvernement King va nmiitte-
de labour de fait. Roulant d'Agricul- ‘ 4 ,f ,!i<cimsinu son. .. j « i)iin ippr? \f A\( F liant soumeltre a la uiscussmn moiturc, consistant en machines agricoles, i iiii.it \ u i/u>i.i., . , . .
etc ,etc. Princeville, programme, loi qn «‘xpriim* dans I».*

Aussi *10 bétes ù cornes, -1 chevaux, ?S sept.—.î.n.o. «liseours «lu 'l’nun*. et le parlement
sera bientôt appelé à confirmer par
sim vote, h* verdict qu’il vient de

voitures, e etc.
Cette te c pouvant faire deux éta­

blissements, pourra être vendue sépa­
rément ou tout d’un lot. Une personne 
peut acheter que le terrain s’il le veut, 
nu goût de 1’’acheteur.

S'adresser à
JIIÎNRI LEVASSEUR.

Contracteur,
Victoriaville, I\ Q.

" * î : »

f» assortiment complet de mur- village de St-Paul de Chester nn-
cl,andiscs de librairie tels que partenant à Alcide Champuui.

vaniîera. Livres de lectures, I apier a lettres, ,,rîv { : ... ...
mtiiuciit ! Articles de fantaisie, Statues et r.. :i * oC. . ( L\c con(*dions

/«i....... i..i . inciles. S adresser a<»n verra plu> clair «lans lu se
persist nul «le la (’hainbiv,—et «In ! Statuettes, Chapelets, Sîeclaillcs, 
pays. : Articles pour cadeaux, Sets d’écri­

ture, Livres de messes, Articles de 
( r s**ra alors, l«* uiouicnt « L* p;irl«*r j classe* ('aries à jouer. Caries pos-

oii non, «l’éleclions générales ou par- talcs. Service à fumer, Articles 
t i«‘II«*s.

GREGOIRE RORERGE, 
Exécuteur testamentaire de 

Aïeule Champoux,
Si-l’a u I de Chester.

j pour bureaux, Plumes réservoir.
Un iilteiKlnnt. le g«mv«M n. numl | «'rayon aut«»mati(|ues, Articles en

cuir, Rubans de papiers pour deco­
rations, Lampes électriques de 
fantaisie.

Spécialités : Articles pour ca­
deaux et de souvenirs.

Prix défiant tonie compétition. 
L'Imprimerie d’Arthabaska Inc. 

Libraire-Imprimeur

Sa lut-J can, (él. 2*001)3 ; Glu) Lnu Fronte­
nac, (é). 2-1840 cl Gnre du Palais, tél.
2*0003.

C. A. LANG EVIN, Agent du Trnllc-Voya- 
gcurs, représentant toutes les lignes de 
navigation océnnhiuc, Gare du l’alals, 
Québec.

ou h
R. (î. AMIOT, Agent de District, Traflc- 

\ oyngeurs, Gare Windsor, Montréal.

fora TOI T son devoir «*n reconsti­
tuant sa formation «*t en soumettant 
s«*s mesures à la Chambre.

HOTEL
Manoir Victoria

UN NOUVEAU
LIVRE A LIRE

Agrandissement de 
Photographies

Amman©
VANISHING CilEAM 
AND COLD CILEAM

nre ns nrccssarv* to tbn skin nml 
complexion as min nn 1 sim (o a 
flouer. Clear, rnfiûin' coloring, 
koH, fnn* texture, absence of 
hlnckhcails, enlarged juircs, etc. 
—these tire rewnri!., i*.>r the c«m- 
sislent use «>f A ri nanti Creams, 
accoriling tu directieus,

Pharmacie Victoriaville 
Dr J.-P.-H- M ssicotte, 
Victoriaville, P* Q

Jnrr.. 50 ernts. 
Tub 's, 25 ernts.

11 nous fait plaisir de vous an­
noncer cpie nous avons justement 
dans notre établissement, une per­
sonne qui s'occupera exclusive­
ment de l’agrandissement de pho­
tographies, portraits, groupes, etc.
Fini au crayon (brun et noir) : 
fini Sepia (brun) ; fini Pastel (en 
couleurs), etc., etc. Grandeur 
oval 11x20 bombé ou carré;
10x20 plat.

11 y a déjà plusieurs années que 
notre nombreuse clientèle nous 
demandait de combler une lacune 
existante, car vous n’ignore/, pas ^ VENDRE A 
que jusqu'à maintenant, bien peu 
nombreuses sont les maisons res­
ponsables qui s’occupent de ce 
genre de travail, et garantissent 
leur ouvrage. Par contre, nos 
villes et nos campagnes sont par­
courues par des agents très sou­
vent malhonnêtes qui extorquent 
du public des souvenirs très pré­
cieux avec de belles paroles, et - 
avec un système quelconque, réus­
sissant à persuader leurs victimes 
de leur lionne foi, et se font payer 
si possible, un prix fabuleux ou un 
escompte substantiel pour ensuite sac de lfiO Ibs.m •

rciulre contre l’aiiuuidement Meig- 
lien.

LE AU CHATEAU 
FRONTENAC

LE PREMIER
GRATTE-CIEL 

DE MONTREAL

L’ouvrage a pour titre: “Le 
Diable est aux Vaches et Vie de 
Jeunesse de Johnny Cusscpincttc’L

Propriétaire 
Arthalmska, P. (J.

QiU'Ihh*. U .—Le t’hâtenu-Frontc- 
! na«\ un <l«*s plus beaux hôtels «lu 

pays «*i renommé dans tout 1<* con- 
11i!ii*nt a été p«*n«lant cinq hcinrs 
hier soir, la proi«* <l«*s flammes, ('n 

! calcule «pu* l«*s dégâts sont approxi­
mativement «h* <h*ux millions «h* «1«*1- 
lars. L«*s principaux dégâts ««nt • ««• 

jcaiisés à l’ancienne partie «h* lV*«li- 
fi«*«*. l’aile «pii surplombe le Saint- 
Laurent et «pii conti«*nt la grande 
salle «h* réception ainsi «pu* la \* i « * i l L * 
tour. La nouvelle partie, :;urmont«!*e 
«h* la tour de dix-huit étages, a été 
épargnée. Elle n’a cto «‘lulomma* 

I iî«m« «pu» par la fumée «*t l’eau.
1 Los ail«»s «lu nord «*t du su«l ont 
| été détruites. Les toits s«* sont et*-I
from h vs.

L’ineetulie commença vers à

Ü’tlîrira sur un tirs endroits tes 
/dus Itisl nritpti s de lu ville- Pier­
re ( i tld n ifs

CALENDRIERS
— et —

LIVRETS I)U COMPTOIR

NOUVEAU ET MODERNE 
VlcloriaviJle, P. (|.

M. Ovide Talbot, vient de fair# C’csl unc ,lis,olrc cn dc,,x Purtics« 
de grandes améliorations à son originale, humoristique et com- 
hôtel ; il contient portant, dans un roman propre à

.‘lü CHAMBRES 1 provoquer bien des éclats de rire,
Eau chaude et froide, dans chacun l’une des meilleures leçons d’hy 
chant lire, ù la disposition du pu- eSène rurale. L'auteur, dans des
lilir vrivjifwiit' ° ... —

Outre les impressions générales, 
nous faisons une grande spécialité 

LYdifiw de seize éta*A’s «lue la (|c CALENDRIERS et de LI-

M ScST'première classe. I ',U«0S ',lcincs ,lc vcr'’c' ,10n9 offrc

lhnupu* Royale «l««it faire eoiistruirc \ RETS DE COMPTOIR.
outre l»*s rues Saint-Pierre, Saint- 
•hiequeK, Nnt r«*-I )ame « *t Dollard, 
s’élèvera à un «les endroits l«'s plus 
historiques «1«* la ville. Cet endroit 
tit partit* «le la première «‘«imvssion 
<l«* terre qui fut faite à Montréal 1«* 
I janvier 1S18 par Paul (’homedey 

«l«* Maisonneuve à Pienv lladoys.

11 est clans l’intérêt de tous ceux 
qui en ont besoin de ne pas placer 
leurs commandes sans avoir exa­
miné nos échantillons et nos prix.

L1ERAIRIE de “ L’Union” 
Arthabaskn, P. (J.

Le public est cordialement invi 
té d’aller le voir.

J.-O. TALBOT,
Propriétaire

Il sept.—J.n.o.

L’ALMANACH
DU PEUPLE

BON MARCHE
Un Sccrctnircàiihliolhèquc et '***"* :!0 soir ,I:1,,S la vioi,1“ ,0"'' 

c#,r.. Jet fit de grands progrès en peu deun sofa. 
S’adresser à

progr
temps grâce au vent. Tous les jiom- 

R. G U A Y, piers <1«* la ville furent appelés sur
\ ictoriaville. ](,s iieiix, mais nu niom«*nt il fut

Apivs la mort «h* Gndoys, la terre _
passa à ses héritiers qui «Iivis#**i*rnt | L’Almanach du P«*uple a mainle- 
entre eux. En Ifi(îî), «m trouva un I nant fait son apparition «lans notre 
nommé André Kapin, «'hirurgien at- ville, e est un livre indispensable

3

Soûls;-pt • -ipifînmici 
#ar.i diii^rr le

CUABEIIE it h VESSIE
Cl *»• luilf» ✓*>.

I.r# Ctplulrs * ttUOY 
,’e l.«-in yj J

Se méfier
Fn renie dim inuirr le# 
phltmsclrl .le# Flit-#- 
Uni# et dr i Ftisngct

un récit parsemé de scènes bien 
canadiennes, de types de paysans, 
de légendes et de traditions de 
chez nous qui seront goûtés par 
tout le monde niais surtout par 
les gens de la campagne. Chacun 
de ses personnages présente, par 
ses actes cl par ses paroles, une 
leçon de choses et qui forme un 
volume de haute utilité cn même 
temps que très agréable à lire.

C’est unc trouvaille heureuse 
qu’a faite l'auteur, Jeun de la 
Glebe, en imaginant de présenter

12 février.—j. n. o.

A VENDRE

difficile «le combattre les flammes 
I faut»* d’eau. Vu la force «lu veut et 
la rapidité avec laquelle les flammes 

______ se répandaient par tout 1’edifice, la
Calco (engrais chimique) en;tàdw «les pompiers était <I«*s plus

difficiles.
Il n’y «*ut pas «h* perte de vio et

--- -. . la partie «le l’édifice où l’incendie
h de nouveaux déboursés imprévus. (Spring beds) lapis et prélarls ! eomna-nça n-ta., plus atTeet- aux 

Prix cotés sur demande pour (seconde main). | voyageurs depuis quelque temps.

escom,
disparaître et ne plus revenir : l’Iûtrc# en sac de 100 lbs.
ou reparaître avec des moyens si 2 pompes à Gazolinc avec tank

taché au régiment «le Carillon, «pii 
s’établit sur la f«*nne avec sa famil­
le. Eu lfiTfi. une poudrière fut 
construite à l’angle «l«*s rues Saint- 
Jacques «*t Saint-Pierre. La rue 
Notre-Dame avait été tracée mi 
1GT2 par Monsi«*ur Dottier «h; l’as- 
son. stt|>érieiir «1«* Saint-Sulpiee. (’«• 
fut la pivmièiv rue «1«* Montréal, j 
En 107*1, on traça la rue Saint-Lie* I

dans toutes !«*s familles canadienne 
et que ♦ *>us se hâteront de s«* pro­
curer.

(ju’on n ’attende pas trop tard car 
ils s’enlèvent rapidement à la Li­
brairie «h? “ L I nion ”, a Artha- 
baska.

Prix 2à sous. Postage 10 sous.

Adressez-vous a “ l’Union ""sujel uussi.nr,,tl‘iuc dons unc
forme aussi originale et amusante. 

fiüS Lantons (1g 1 Est n y a de tout la-dcdans, surtout
\UTHAHASKA 1*. (J. |un sorcier merveilleux dont il faut

lire les démêlés avec Bclzébuth.
i oup tous vos travaux d'Itnpflossion I (4e livre populaire mérite d’être

, propagé parmi nos cultivateurs
entêtes nu liirrruES, DE Co.MRTE, I qui y trouveront cn sc récréant

(pies, puis la rue Saint-Paul peu i ^ «/m mM a ■H |„ * s:iiiii-i*H'vc.‘. . LE JOURNAL
En 171.8, l«* coin «les rues Saint- REGIONAL

.Jacques «*i Saint-Pierre était occupé | ____

Oaktrs d'Affa!hf.r, or Visites. • i r i «K.XV.:,Oiueui.A.itES, au ?°.in <hl rcu dcs renseignements
Maoriiuhes, judicieux et instructifs.

Livres pe tous formats Le roman, de belle tenue typo-
Paptums, Livritts de Reçus, | graphique, n près de cent pages

toute autre grandeur aussi que Voiture de charge (seconde | K1 le servait à loger les domestiques,
pour travail hors de l’ordinaire, main). Harnais double et simple.;pompiers, cependant, ont été
el que: changer d’habit, cha- î>Tru'k S nd« VH^h,lc«sà. «t «... .IA Être «r„W|H,rt.V à

n,*mi ,.tc. Notre ouvrage est 2 part* de Tlelephonc Local. «...............   .....

par un nommé Etienne Robert de 
Xormamlit* qui tenait l«*s magasins 
«lu roi.

(’’est à | mm i près à eel endroit, aussi 
«pic st» rencontrèrent <*n ÎS'JT les 
Fils tl«* la Liberté et l"v' membres 
Doris t liib.

Le journal régional, c’est ceiui 
qui est publié dans la région, par 
des hommes de la région pour la 
population de la région.

C’est celui que les familles de la 
région doivent recevoir de préfé­
rence mix titres. Sans doute, on, 
conseille de recevoir les bons

Programmes, Affiches, avec illustrations appropriées. Il
v p'1 'T0‘* c . , ^TC* est édité par M. L. P. Desjardins,
a.-D.—Attention spéciale aux coin- . ^ J . .At ton lion spéciale 

mandes données par la malle. de Québec, qui cn a acquis les 
droits d’auteur. C’est unc œuvre 

ni , , i que nous recommandons forte-Kendez votre demeure I ment à tous ceux qui aiment à

D

r- Ml,. -M aujoM-<i'lmi c-upè otl journaiix du dehors, niais h la
condition de recevoir et de lire le

peau, etc. Notre ouvrage 
garanti. Il est cependant impor- S adresser a nri,v„.n, 
tant que vous nous fournissiez la HOTEL BERMLR.
meilleure photographie possible . . \ ictoriaville.
comme original. Pour fini “ I*as- 1- ft-M'irr.—3. n. o.____________
tel” donnez la couleur des yeux,’
cheveux, barbe, vêtements, etc. ^ux AUtOIÎlObiliSteS

Uix jours sont ordinairement ______
suffisant pour finir tout travail No|W avons cn vt.n(c à notre 

Aussi : Cadre pour encadre- Iil)r;iirie .. qucik>c official Tour
nient de portrait de toute les qua- Ho()k » édition 1025. Ce guide 
lites et de tous prix. cst très utile, il est bilingue et

S’adresser à T.a Librairie de contient les détails complets des
“ 1/Union”, Artlmbaska.

l'hôpital, une éeh«*ll«* «pi’ils étaient 
à élever s’atl’aissa sur l«* sol.

La parti»* «le l’édifice affectée fut 
immédiatement isolée. La struct li­
re d’acier et «h* ciment du nouvel 
édifice bravant les flammes. IVn- 
pendant près de deux heures, cepen­
dant, l'incendie progressa «*t consu­
ma la partie supérieure de la roton­
de, du coté est. Les trois étages 
supérieurs furent la proie des flam­
mes. Tout fut consumé ainsi que le

Cour S«i|)L;ri«*uri»
Cairtdu

Province Qih:1»c«i 
«F \rtluibanlai 

No -2S7
Onivr LuraniiV, cultivateur, «lu canton «le 

South Durham,
vii Demandeur.

,1. R. (Liraitto, demeurant à « n endroit in­
connu i1»t KtatH-Fuin d Virer que,

A* I)#q#*ndm»r
KtiRt'lM» II Gapiià, «h* Sa» ford, «Iuiih l Etat 

du Maim*, KtatH-Uiriftd'Aniit'riniu*,
Mit

routes pour automobiles dans la
Province de Québec, l’est d’On- j contenu.
tario, une partie des Provinces T‘ i: #* . ,V, *. . , . . Ij incendie desorganisa tout»Maritimes, ainsi que les pnnci
paux points de la Nouvelle-Angle­
terre et New-York, etc.

Il forme un beau volume de 
230 pages sur papier de luxe, il­
lustré de Gravures et cartes, élé­
gamment relié avec titre doré.

Prix : S2.50.
L’édition de 1924 s’est vendue 

dans l’espace d’un mois après

la
ville. La plupart des députés lo­
gent à l’hôtel et t«ms accoururent 
sauver lours effets et leurs docu­
ments.

un caUHo.
It c m ordonné a«i défendeur «*l nu n.in un avoir été publié, 

eau «u «t»* compandt ru d*na i«* mois, , S’adresser il
ArlhrtKi-ka, 10 «hWmhro H>2» t T ihrnîrlo Hn “T’lTninn”

margkau a PiriiEK, p.c s. lAi librairie aci i^mon ,
Cinrcuau vV Ringuet, Avli du demandeur. | ArthabasKa, 1 • \|

Vu le nouveau règlement adopté 
par les banques à l’effet de n’ac- 
ceptcr au pair aucun chèque ve­
nant de l’extérieur, nous prions 
nos clients et abonnés de payer 
leurs comptes par mandats ou 
bons de posta.

partie par l ancien édifice du Me­
chanic Institute «pii lut inauguré en 
1 s S fi sous la présidence «!«• Fliono* 
rahle juge Ayîwin. LVdiiiee et le 
terrain avait coûté environ liait 
milh's livres «*t il furent revendus en 
1911 pour la somnr* de $-100,000. 
1.»* re/.-dt-chaussé étaii aulref*»is oc- 
eupé par des magasins. L’Institut 
s«* trouvait au deuxième étage et au 
troisième, il y avait une grand** salle 
de concert où Mme Albani fit ses 
débuts en lSàfi.

Sur l’édifice de l’ancienne Italique 
d’Ottawa, (pii appartient mainte­
nant à la Manque Royale, on trouve 
sous 1«» chapiteau de ht colonne du 
coin une sculpture qui indique le 
prix payé par un ancien acheteur 
pour cette terre. On dit que dans 
les premiers temps du régime an­
glais, le terrain où s’élève mainte­
nant l’édifice, fut vendu par son 
propriétaire, un forgeron, pour deux 
roues de voiture «*t un flacon de 
rhum, connue le montre cette sculp­
ture.

journal régional d’abord, puis les 
autres ensuite.

ATTRAYANTE
avec les

Papiers-Peints
Base de toute jolie décoration
Largeur reconnue 19X* pes

unir l’utile à l’agréable, à s’amu- y 
scr en s’instruisant. **\

On lient se procurer ccttc bro­
chure au prix modique de 25 sous* 
franco, à La Librairie de l’Union, 
à Arthabaskn, P. Q.

Les paplers-pelnts ne sont pa*
Le journal régional est le plus reu erci.es par i» gran-

intéressant et le pins utile pour | <l<-‘.variéte des desseins de goût par- 
deux grosses raisons nu moins: *ÎUl
lo II donne les nouvelles de toute 
la région, ce que ne font pas les

seulement recherchés par la gran- AUTOMOBILE

A VENDRE
Ni pour l’exquise harmonie de 

leurs couleurs, de dessins char- Un bon automobile Studebakerautres journaux; 2o 11 traite tou*I manls, de tissus authentiques [spécial 6, Touring, en parfaltaB\ 
tes les questions, petites et gran- 'Lis sa vogue provient de j conditions, remis à neuf. '
des, dans un esprit qui cherche bas prix. i S’adresser à
toujours le bien de la région, ce On peut rendre une chambre j q dUBUC
que ne peuvent pas faire non plus [ élégante, dans tout le sens du mot, ’ ’ ^
les autres journaux. pour une somme presque insigni- Victoriaville, P. Q*

“L’Union des Cantons de l’Est”, liante. 14 mai.—j.n.o.
journal régional, ne devrait-il pas, Veuillez passer chez nous, et .r?
alors, pénétrer dans tous les foyers! nous nous ferons lin plaisir de
de la région? . i vous le prouver. ____

Le prix de son abonnement, qui j tjn assortiment complet de nou* AVIS AUX ABONNIS
veaux patrons vient de nous arri* DES ETATS-UNIS 
ver, et nous aimerions vous les
faire voir, sans que vous ayez ù. . partir n’AlTJniTRTVtiiTl 
acheter quoi que ce soit. I ^ I AHTIR DAUJOURDHUL

est de $1.00, ne ruine personne.1
Qui donc, en effet, ne peut pas 
donner $1.00 pour se procurer le 
moyen d’avoir, chaque semaine,
des nouvelles de toutes les pa- Kn' vcnïo à"~‘‘Ln” Librairie HpItoijS NOS ABONNES DES 
roisses de la région? l>Union’’ Arthahnska P ETATS-UNIS QUI N'AURONTIl suffit peut-être d y penser Uni°n ,LA;thnl,a8kn' P‘i>AS PAYE LEUR ABONNE- 
pour s abonner a L Union des
Cantons de l’Est”? Eh! bien, nous 
faisons présentement h ceux qui

Ceux qui désireraient Taire cn |^^îJ' ^‘‘L L,p,(IN vf^honSI 
cadrer des images de première JgJjS DE ^LEST. VERRONT

ne sont' pas encore abonnés ' b \ rom m union et outres images pour- J^UR NOM RETRANCHE DELA 
“L’Union des Cantons de l’Est”.iront s’adresser à ce bureau. Nous __ _ _ . _ . "y 
respectueuse suggestion de s'y avons en magasin un très bel as- COMPTE MIS EN COLLECTION, 
abonner aujourd’hui même — pas sortiment de bols et de cadres, de ENTRE LES MAINS DE NOS 
demain, mais aujourd’hui. 1 toutes sortes, à bon marché 1 COLLEtTTEURS AMERICAINS.

v .V \
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Thé dont la saveur est une révélation.
* ____________________

C'est la pureté et l’arome du

SALAD
F 13

qui lui ont valu son immense popularité. 

Etiquette brune, 75c. - Mélange Orange Pckoc, 85c.

POUR VOS

ïBÆ JL II C TL Tf K ’£ u u y

Lettres de Faire Part,

Caries d'Invitaiio n s 

Cartes de Remerciements pour

Sympathies ou Cartes Sou renie, 

Notre assortiment est très varié

Et de la plus récente nouveauté.

Attention spéciale aux Commandes dont/les par la
malle.

^-pergaQdez nos ptux

L’Imprimerie d’Arthabaska, Inc.
ARTUABASKA, I*. Q.

Bouchers et Marchands
1F NOUS venons de recevoir une 

grande quantité' de papier à en­
velopper

J
Fabrique spécialement pour les Boucliers,

Marchands, etc., etc.

*J EN QUALITE, IL VAUT DEUX FOIS LE PA­
PIER D’EMBALLAGE ORDINAIRE, C’EST 
POURQUOI IL COUTE MOINS CHER EX 
DÉFINITIVE.

Recommandé particulièrement pour emballer les Mar­
chandises Sèches, les Viandes, le Poisson,

les Provisions, etc.

Une épaisseur suffit et vous avez plus de papier
à 1a livre !

DOUBLE ECONOMIE !
u en stock à notre Librairie en rouleaux île 

6 pes, 12 pes, 18 pes, 20 pes et 24 pcs.

NOS PRIX SONT DES PLUS BAS
9 ET 10c. LA LIVRE.

Ifcg^PRIX SPECIAL PAR QUANTITÉ.^#

UBRÂ1RÏÊ B !£
(T.

3 H T ItV’l M n '(Vf

'le devoir
D'UNE FEMME

Est de dire it ses saurs souffrantes 
connue ut une non et lit santé 

peut être obtenue

“ I.«• devoir (Finie femme envers 
line «mfie i*st «le It? lui dire. Mais le 
mauvais conseil est pire que pas de 
conseil du tout."

“ Voilà pourquoi ’’ dit Mme Flo­
rence Olchc. 3ll, Koynl Apts, Ha­
milton, Ontario, Je crois qu’il est 
de mon devoir de donner aux fem­
mes un renseignement concernant 
les Pilules Host's du l)r Williams 
pour les femmes pâles. D'abord .je j 
dois dire que je suis une gard"- 
malade diplômée de Pune de nos 
écoles de gardes-malades d’Ilamil- 
ton. ayant en un grand nomhre d an­
nées d expérience dans le traitement 
des eus de maladies ricrvcusivAct au­
tres elle/, les femmes.

•le puis déclarer «pie pendant 
les trois dernières années, je ne me 
suis pas sentie aussi bien que je le 
devais. «Fai été sous I«-s soins de 
notre médecin. Il me déclara que 
je ne prendrais pas de mieux à 
moins d'un changement de climat 
Mes .symptômes étaient que je me 
fatiguais facilement, étais pâle et 
essoufflée. Quand je montais un es­
calier, le cœur me battait violem­
ment et avais nue sensation de fai­
blesse. Si j entrais dans une cham­
bre je deveiuiis toute en sueur.'. Des 
points noirs me flottaient devant les 
veux et j’avais des douleurs aigues 
dans la tête, .loue donnais pas 
bien la nuit et était agitée dans mon 
lit. Mon appétit était capricieux et 
pauvre. J’essayai un grand nom 
lire (b; remèdes qui étaient annoncés 
mais sans de bons résultats, de 
commençais à me sentir désespérée, 
ear. quand j»* rencontrais des amies, 

nie disaient : “ Ma foi, lu as

/

CEMENT

Images Mortuaires
Les images mortuaires sont sans contredits les meilleurs objets que l'on 

puisse offrir à un parent ou ami du défunt, pour Rengager à adresser à Dieu 
une prière, pour le. repos de son âme.

Afin de mettre ces images \ la portée de tous, nous les offrons aux bas 
prix suivants. Impression comprise du nom, de l’Age du défunt et des prières
\vec une croix h la place du portrait Avec portrait du défunt.

25 Images.............................  Ji.oo
50 Images ........................... $1.25
75 Images............................. $1.50

100 Images............................. $2.00

25 Images............................. Sa. 00
50 Images............................. $2.50
75 Images.............................  $3.00

100 Images••••••••••»»*• *î*3*

ce
l’air irès malade**. .1,- maigrissais 
et étais démoralisée. .Mon mari ar­
riva à la maison, nu soir, comme 
d habitude me demandant, comment 
j'étais, et a ma réponse, il di* :

l'ion, essaie ceci ", et d me donna 
une boîte de l’ilulcs Hos**s du Dr
Williams. Il me dit de le*> essayer•

et (|ltc dans toils lev, cas elles nie
feraient du bien. Je les ai essayées I t •
et elles m 01P apporté de prompts 
résultats. DaiN le temps que j’en 
ai pris quatre boites je puis franche 
ment dire quo je inc sentis comme 
une autre personne. Je pouvais à 
peine le réaliser nun-méme. Les 

j personnes que je rencontrais disaient 
“ Vraiment tu as Fair très bien.
Qu’est <v que tu as pris !" Je ré­
pondais que j’avais pris les Pilules 
Hoses du Dr W illiams et leur ré­
ponse était toujours : “ Bien, elles]

Chaque sac de Ciment 
“Canada” représente l’expé­
rience de plusieurs années.

La fabrication du Ciment csi un art.
La qualité uniforme du Ciment "CANADA* représente 1 ex­
périence de plusieurs années dans la fabrication.
Le Ciment "CANADA” est fabriqué par des employés qui ont 
l’expérience voulue, ceci assure la qualité uniforme continuelle­
ment.
Soyez certain — achetez le Ciment "Canada (les vendeurs atti­
trés. Leur approvisionnement est protégé par 1 immense ré­
serve que nous avons toujours dans nos entrepôts, des entrepôts 
bien distribues; ceci vous assure d'une livraison bien réglée.
Ceci est une garantie contre les délais roûteux et de plus, vous 
assure une qualité supérieure de Ciment.
Pour toute ouvrage en béton achetez du Ciment CANADA 
mûri et fiable, d’une marque reconnue, fabriqué et emmagasiné 
dans la Province de Québec.

A'o/re (/.•«K/i-mcnf J'information* eut priât! coopérer ama
%-ou* pour tout ce r/ui concerne l'emploi Jtt hvton. Ce lUparte- 
nn.nl eut à votre üi*pv%ition gratuitement,
Ecrive» *i vous voûtes Jes information* techniques ou suggestions

Canada Cement Company Limited
Edifice Canada Cement Company 
Carré Phillips Montreal

flurenii «le* «fant#si
Montrent Toronto Winnip** Lnlgary

&&&&&&&
LE BETON

1 CANADA CIMENT
[est permanent

vous ont certainement fait du bien."
,Jc puis maintenant him manger et 
> bien dormir. La terrible douleur 
digue est disparue «le ma tête, j" 
fais mon travail eî j»* me sens ren- 

! forcée. Mes couleurs sont revenues 
| et les pilules m'ont donné une vita­
lité nouvelle, .le suis profondément 
reconnaissante que mon mari m’ait 

j apporté la première boite de Pilules 
! Hoses du Dr W illiams. Je dirai 
avec plaisir â tout le monde ee que 
ces pilules ont fait pour moi et vous 
avez lout** permission de publier 
cette declaration dans l'espérance 
que mon expérience pourra aider 
quelque autre personne."I

Si yoiîn voulez, envoyez votre nom 
et votre adjv.sse â la The Dr W’il- 

«liants Medicine Prockvillc, (Mit.,
une petil«» hroelmrette “ Comment 
reconstituer le saner vous sera rn- 
voyée franco par la poste. Cette 
petite hroelmrette renferme plu­
sieurs conseils utiles pour la santé.

Vous pouvez vous procurer ces 
pilules élu*/, tout marchand de remè­
des ou par In poste à 50 cents la 
boîte de The Dr Williams Medicine

II 0., P. rock vil le, Ont.

aussi une politique «le colonisation 
qui produit des fruits précieux.

.Vous avons lout lieu de croire que 
le gouvernement n’a pas fail fausse 
route, et ee n’est pas M. Suive «t 
ses aides qui pourront nous convain­
cre du contraire.

L’opposition se livre â une crili- 
qllc acerbe de ht politique dll cabinet 
provincial, mais elle ne présente rien 
qui puisse remplacer ce qu'offro le 
gouvernement.

(Mi voit immédiatement que cette 
critique n’est pas sincère, et qu’elle 
est basée sur l'intérêt seulement et 
h'S préjugés politiques.

Vous avons, â la législature de 
Québec, un gouvernement qui nous 
donne une prospérité qu'on n’a pas 
(toutuie jusqu'ici, et qui a assuré a 
nos industries un développement 
tout particulier.

Vous devons avoir confiance en 
'’administration libérale de la pro­
vince ; depuis vingt-huit ans qu'elle 
preside à nos destinées, nous 11 avons 
véritablement aucun reproche à lui 
faire.

K Ile a développé la province, at­
tiré ici des capitaux importants; 
elle a aussi développé nos richesses 
naturelles dans une large mesure.

Vous avons vu des villes grandir 
et prospérer, tidies (pic celles de 
(îrand'Mère. Shawinigan Falls, La 
I uqiie, et actuellement, nous assis­
tons â la fondation d’une ville nou­
velle à File Maligne, dans le Sa- 
guenav.

Vos finances sont également dans 
le meilleur état ; chaque année, nous 
avons un surplus de recettes sur les 
dépensés, et lions pouvons contrac­
ter drs emprunts aux taux les plus 
favorables.

Vous avons roilfmnrc que h* peu­
ple de cette province continuera de 
donner son encouragement au gou­
vernement Taschereau ; et le débat 
sur l’adresse nous indique, une fois 
de plus, quo !’opposition n'a rien 
de sérieux â lui reprocher.

térêts progressistes seron* le mieux 
servis par l’élection au plus tôt pos­
sible du chef du gouvernement, ee 
qui facilitera l’administration publi­
que et réduira l’administration pu­
blique et réduira les dépenses du 
pays.

SCIES 
SlMONDS

Les
pas*«*- 
paitout en 
croissant
“Simonds
nnt 1rs dents d'une 
épaisseur uniforme 
empêchant de serrer 
«Ions la fente. Laforme 
défroissant est une particu
tarifé "SIMONDS" «elusive; 
SIMONDS CANADA SAW CO. LimitrJ
Vftacoirtta MOarntAU 8r Jt.w.H.fl.

w
Psiu-psrteot ce 

nt, Jiût» 
tn formi 
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No. Tl3-34

CHASSE ET PECHE
//# rue Mensuelle consacrée à la 

('hasst et lu Pèche tt tous ht 
S pmi s fini s'il rattachent.

ARTUABASKA, P. Q.• rw

L’OEUVRE DU
UNE ECLIPSE DU Hoss, directeur de l’observatoire, et! GQU V tR Mih.îVÏ L.MT

SOLEIL EN 1932 s011 ^bastim AibiwiJ TASCHEREAU

On annonce la publication, pour 
la fin de février, d’une nouvelle re­
vue sera consacrée â la chasse et â 
la pèche et â tous les sports qui s’v 
rattachent.

Mlle sera d’un intérêt particulier 
pour tous ceux qui aiment ces sports.

Chasseurs-pêcheurs, éleveur* d’a- 
Jnimaux à fourrures, eampeurs-trap- 
I peurs, guides, etc., y trouveront un 
intérêt soutenu grâce aux articles 
spéciaux et aux nombreuses illustra 
tiens qu'elle renfermera.

File sera sous la direction de M. 
Haoul Hcnault, directeur de l’Argus 
• h* la Dresse Internationale, 552, 
Première Avenue, Québec.

Abonnement : $5.00 par année.
Ve manquez pas de vous abonner, 

vous aurez, de l'agrément â la lire et 
vous y trouverez des renseignements 
intéressants.

Envoyez l’argent en même temps que la commande.
Ecrivez b«eo lisiblement.
Nous acceptons des bons de poste ou des timbres, pour toute traction de 

piastre.
Les formules ou prières seront mises suivant l’Age ou l'état du défunt, ou 

tout autre h votre choix.
Nous n'acceptons aucune commande moins de 25 cartes.
Envoyez si possible le meilleur portrait du défunt que vous avez.
Nous pouvons reproduire un portrait, et le détachei d’un groupe, aussi 

bien que s’il était pris seul, mais indiquez-nous lequel vous désirez faire repro­
duire, par une petite croix au-dessus de la tête ou au pied ; mais jamais dans 
la figure ni trop près de la tête.

Nous avons au-delà de 75 variétés de cartes différentes, à moins d avis 
contraire nous les enverrons différentes.

Toutes commandes par la malle recevront la plus prompte attention.
Lorsque l’ouvrage sera terminé, le tout vous sera retourné par la ma k 

sans charge extra.
Votre tout dévoué,

Adressez vos Ordres : •• L'UNION DES CANTONS DE L’EST,”
Arthabaska, I*. Q.

ILS. Nous garantissons notre ouvrage de 1ère classe, car nous taisons 
une spécialité de ces cartes, et promettons de vous satisfaire.

Nous avons le plus beau choix de cartes mortuaires, récemment reçues de 
Paris que vous puissiez désirer.

Nous conseillons à tous ceux des alentours de venir les choisir eux-mêmes. 
Pour ceux trop éloignés nous les choisirons suivant l’âge et l’état tie la per­
sonne défunte.

(Détachez eu coupon «ur IlmjüoI vouh rumnliruz von ortlron. Ht vouh iiouh lu rutournuruz
par la mallu.)

Nom du défunt..........................................................................................................

K poux de....................................................................................................................
Décédé à......................................................................................................................
Le.................................................................................................................................
Ou Fits de...................................................................................................................
A l'âge de....................................................................................................................

Nombre decartes sans portraits...............................................................................
Nombre de cartes avec portraits........................................................ ......................

Montant del'aryent inclus $.....................................................................................
Votre nom.................................................................................................................

Votre adresse............................................................................................................

Commande donnée à L’UNION DES CANTONS DE L'EST Arthabaska,
erv ous trouverez aussi : Cartes-Deuil de visite. Bouquet*- spirituels 

offrandes de messes Enveloppes, Papier deuil

^ ETABLIE EN 1866 A

t L’Imprimerie d’Arthabaska inc. *
4- l'Kol’RIKT.UKK I>K !.A

LIBRAIRIE de "L’UNION"
100 ARTHABASKA ooo-

Cadres, 
ï Miroirs,

Moulures,
Vitres,

Etc. Ivre.

SPÉCIALITÉ :

? Cadres faits sur commande au plus has *f
T* ^

prix du marché.

LA PLUS UP AND/; PARI PT P 

DP MOULURES A CA DR PS....

L’ALMANACH DU 
PEUPLE

affirment que de nouveaux calculs
iir l'adress»Elle serti totale et le cône ,l’ombre l",s,s s'"‘ lus l)lus réwnts tableaux | ',on"""'

de ht lune font voir qu'au lieu de ,n ivp(>u*e au discours du iront*, a passera au-dessus du Canada 1 .
passer au Labrador connue semble 1 ,,4‘l

Albany, New-York, 17.—L’obser­
vatoire Dudley annonce aujourd’hui 
(Faprès une révision des calculs du 

\ Dr Egan von Oppolzcr, de FAcwié- 
'mic de Vienne, une éclipse totale du 

soleil visible au Canada, à New- 
York et les Etats de la Nouvelle- 
Angleterre, en 19.32, Les calculs du 
Dr Oppolzer servent depuis un demi-
siècle do guides dans la prévision ,• ti . ,, . ... . . ,e 1 iieti et I extrémité du cone d ombre

leoec.
raient h* prouver b\s calculs du |)r| loutclois, l'opposition lia pa 
Oppolzer, l'éclipse totale de 1932 ,l montrer que le gouvtMr'
passera au-dessus des K t a t s de la oient iasem r*,«ui a\ai. mal agi d»u 
Nouvelle-Angletcrre et sur la cîtc ^ difTcrcntes l"i> qu il .1 ),i\\ adop* 
du Massachusetts. i***1 à la legislator»

Non Oppolzcr, d’après ccs savants,

PAS DfOPPOSITION ,
DES PROGRES-

SISTES J/ALMANACH 1)U PEUPLE,
--------- publié par la maison llcauchcmin,

1 rince.Albert, Sa>k. 1L exe- tlous arrive pour 1296, avec sa do-
‘ * Association 1 i 1 1 .tIt? du rw„l# station utile, ses articles ins-
comité de 1 Vinco-AIbcrt a iipprouv.? amusants, qui en rendent
” 1 unanimilé aujoiud’lmi la demis- ,a l (%(urf ^ amiable. 
sion de M. Charles MacDonald et | ()ufrr /fç pr}ncjp(ltlx fm(s iic /*r//I.
pnm.i> au premier ministre Kingly m5 ct tcs {/ramies questions
S(’n MIMM|i un.iniin»* ^d'actualité, Uahnanach traite tVagri»

H ilrp'-tnlra -lu «•li.-r w-nsi-ivnltMir ^ ,}e ,„é,iccinft d’Injgiine, tic 
â OUawa cpi ’un candidat conserva- ! s..,or/s. €fc
leur soit plan sur 1rs «an-s. la- * -, f„ divertissant ” est
pn-si.l. nt .1- riissonatum roust « va-1/(< m„ymc (Jon( l’Almanach tin Pat-
t ri (!«.' a declare qu'il aMOiulait une . ... . . .1 pie tt fait sa devise ct qu it realise

jdt iiiancnt.
CM Almanach est en vente à La

des éclipses de soleil.
Au moment de Féclipsc totale de

janvier 1925, on annonça qu'il n'y
aurait plus dlautre éclipse du so-
soil visible dans la partie nonl-ost# * » 
des Etats-Unis avant un siècK Au-
jourd^ui, cependant, M. Benjamin
WÈffî WiïÊMï '

do la lune.

réponse d’Ottawa. On nie la ru­
meur voulant que l’honorable M. 
IMitenaude ait été invité â se tiré- 
senior comme candidat conservateur.

Prince-Albert, Sask. 1S.—L’exe- 
e u t if de l’associât ion progressiste a 
décidé cet après-midi de ne pas 

I faire d’opposition au premier mi-j

Le gouvernement, au contraire, a 
n'a fait que calc tiler approximative-1'1{‘S intcifî.^ «io »*i provint» dans
ment, la date et le lieu des éclipses j,a l^us rî 'um< rM
du soleil et n’a fait qu'indiquer sur i,v,il0ns ''itjotmFhtii des résultats
ses cartes le commencement, le mi- avantageux.

Dans tous les domaines de Fact'-jnistro King. M. Ander Knox, Fan-i 
vite ee('iHUnique nous bénéficions de «-ien députe progressiste lu comté, « 
1 ’(ouvre du gouvernement libéral* était présent.

L'instruction publique s’est deve-; Le communiqué dit que le pro 
loppce de façon notoire : nous pos­
sédons aujourd’hui des routes qui

Librairie de “ L'Union ", Artha• 
bask a, au prix de 25 sous.

Postage : 10 cts.

Venez «visiter notre Librairie* 
Vos serez les bienvenus et vous

1926

aurez une idée de ce que nom 
avons en magasin,

attirent en notre province un tou

Le Calendrier du Diocèse de Ni- 
urninm.- d.* Icgisliition du discours c°Vl ntt maintenant en vente à La 
du Trône contienl «les mesures di- Librairie tie “ L’Union ” Artha- 
iccteiueni «*n ligne avec !<•> princi- baska.

risinc eoiisidéral>li' : nous avons j»«s du parti progressist**, que les in- 10 cls franc de port.

U&2r*Dcmamlez nos prix pour

VITRES ET IMAGES DE 
TOUTES GRANDEURS 

GROS ET ZDE/TA-XL

ARTHABASKA,

l-t-t*-**!

- P. Q.

COXVEXTUM DES 
ELEVES DES F15SHES DU I 
SACHE-COEUK AU COl.UEUE 
DE V1UTOKIAVII.BE J

ANCIENS [AVIS AUX

AMATEURS
DE CHASSE

Les amateurs de chasses trou­
veront à acheter chez M. Albert 
Beauchcsne. marchand, à Artha­
baska, des beaux chiens de chasse 
de race “American Fox Hound’L 
Four le prix s’adresser soit à lui- 
méme ou par correspondance à 
Arthabaska, F. Q 

LS juin—J.n.o.

Si vous avez un membre cîe vo­
tre famille, ou des uare.nts qui

Tous ceux qui furent élèves des 
Frères du Sacré-Cœur soit au Col­
lège d’Arthabaska avant 1905, ou au 
Collège <h* Victoriaville depuis cette 
date, seront heureux d'apprendre 
qui» les Frères vont tenir une con­
vention des Anciens de cette Insti­
tution renommée.

La réunion aura lieu à Victoria-
Ville* dans le magnifique Collège ! P,c,,r.cnt’ n1oubl,cz4 dÇ ^.. ..... . imprimer des cartes mortuaires
(jii on a agrandi considérablement., sur lesquelles sont imprimées de 
Ce sera l'été prochain â une date belles prières, pour distribuer à 
qui sera fixée sous peu. vos onr^nt* et vos amis.

.Mgr Nrunault. ôvôquc do Nieolet, Nous venons de rcCevolr de« 
bénira alors la chapelle neuve. meilleures manufactures de Mont-

Los intéressés sont respectueuse- réal, Toronto et des Etats-Unis, 
ment priés de faire parvenir leur «n assortiment de Tapisserie, 
adresse notuelle au Hév. FK-rc Di- d«"9 «les différents patrons, que
neteur. College du S,ere-CoM«r, dcs prlx défiant loi|,c f0mpéUtIon 
Vict* riavdlc, V. Q. Venez nous voir/



•
f 9 * % \ ' try . »v* v «_* • ,Ii • , » -» ( • i . ,* Wf *t iiAf'HvViO

,j.v ;V->r,*3**$4, S vfeÿffîJiwwW/ *i5MeéJivrîScV;. : : • * - J- • r . »•/.*•.

'■* . '

X
L'UNION DBS CANTONS DB L’BST JEUDI. 21 J AN’. I92G

J (

CONVENTUM DES ANCIENS 
ELEVES DES FRERES DD 
SACRE-COEUR AU COLLEGE 
DE VICTOKIAV1LLE

Pendant les vacances 192f> il v 
aura au Collège de Victoriaville une 
grande réunion des Anciens de cette 
institution, depuis sa fondation jus­
qu’à nos jours.

La date de ce conventum n’est pas 
encore déterminée.

Mgr <le Ni cole t a promis d’etre 
des nôtres alors et de bénir la nou­
velle chapelle.

Les intéressés sont respectueuse­
ment priés de faire parvenir leur 
adresse actuelle au Rév. Frère Di­
recteur, Collège du Sacré-Cœur, 
Victoriaville, P. Q.

FUNERAILLES DE, 
MLLE J. SPENARD

C'est le 12 janvier 1920, au mi­
lieu d’une nombreuse assistance, 
qu’ont eu lien, à la cathédrale tirs 
Trois-Rivières. les funérailles de 
Mlle •lennnette Spénard. Les mrm- 
bres <le la chorale de la paroisse, 
sous la direction de M. l’abbé Tur­
cotte, maître «le chapelle, ont ruidu 
avec beaucoup il ante la mess* des 
morts harmonisée et plusieurs mor­
ceaux de circonstance.

La levée du corps à l’église a « té 
faite par M. l’abbé T. Giroux. du 
séminaire St—Joseph d* cette ville, 
et le service fut chanté par M. le 
chanoine F. Botihiv, cup- de la ca­
thédrale, assiste de MM. 1rs abbés 1*. 
Normand, chancclie»* de l’évfché, et 
Donat F réelle! P*, vicaire do la cathé­
drale. Sa G ram leur Mgr F.-X. 
Cloutier assistait au trône. Plu­
sieurs prêtres avaient pris place 
dans h* chœur.

Les porteurs étaient : MM. Mau­
rice Désv, Maurice Fortin, Maurice 
Kyan. Albert Paqtiin, Dionis Plais 
(ils. et le Dr René t’outu.

Les porteuses étaient : Mlles 
l'liane (’arignan, (Jermaine Letour­
neau, Alice Ferron, Marie-Ange IJu­
bé, Planche b’erron et Marguerite 
1 bourgeois.

Le deuil de la défunte était con­
duit par son père, M. -I. Arthur 
Spéiuird. s»*s frères, Georges A. Spé­
nard, François. Jean-Jacques, Fer­
nand Spénard.

Ses oncles : MM. Arthur Nobert, 
Trésorier. L. P. Nobert, Henri No­
bel I et F. X. Nobert.

S. s cousins : Paul Spénard, de 
Montréal. Geo.-Philippe Spénard. 
Médéric Spénard. A rthur-F rancis 
Spénard. François-A. Nobert, Rol­
land Nobert. Loiiis-b’raneois Nobert. 
Paul Henri Nobert, Kolcvt Giroux. 
Jean-Marcel Giroux. Antonio Nor­
mand, François Lajoie, avocat, G. 
Lambert. X. Marchand et R. Ferron. 
Samuel Lati/.é.

Reniai«piés dans l’assistance : Son 
Honneur le maire Art. licite/., M. A. 
Béliveau. avocat, g refiler tie ia cité, 
M. le magistrat A If. Marehildon, M. 
le magistrat F.-X. Lacoursière, M. 
L.-P. Mercier. M. P. P., l’hon. Jac­
ques Pureau. MM. J.-l». Lorangu. 
éebevin. F.-X. Michelin, éehevin. Dr 
G. Toiirigny. Maurice Duplessis, 
avocat. (’liaries Bourgeois, avocat, 
Geo. Métbot, avocat, L. Métlint, avo­
cat. Frs. Désilets. avocat G.-1I. Ro-

L.-P. Gouin, P. Martel, avocat, Dr 
Choquette*, L. Girard, W. Morgan, 
G. Letourneau, L. Mndore, Z. Mn- 
dore et une foule d’autres. Les 
Communautés de la ville étaient re­
présentées.

L’inhumation eut lieu au nouveau 
cimetière catholique de Trois-Riviè­
res dans le terrain de la famille.

Plusieurs tributs floraux ainsi 
qu'un grand nombre d’offrandes de 
messes, de bouquets spirituels, de 
cartes et télégrammes de sympathies

Ilècancour ; Emile Thibodeau. Mme H. S. 
Cooke, Mme Chs Ed. Arpin. Montréal ; 
Mme Jos. L. Durand. C. K. Ma il hot : Ar­
thur Beaudoin. #1. et Mme C. l^montagnc, 
Maurice Ityan. M. et Mme .T. II. Charbon- 
neuii, M. et Mme Eléar Mrunelle, Hubert 
Poirier N. P. ; M. et Mme I). Leblanc, 
(i cut illy, M. et Mme E. W. Morgan, la 
famille Adjutnr Germain, Anna Marie 
Germain, M. et Mine (’.lis S. Burrill, llév. 
Père I*. X. Marcotte, O. M. L Bcetcur de 
l'Hnlvondlè d’Ottawa, r.éeile Girardeau, 
Mlles Marthe et Henriette Baribeau. Ste- 
Genevlève : Mlle boni sella Viviers, M. et 
Mme Alphonse Doré. Albert Paipiiu. Mlle 
Georgia lia Aubry, M. et Mme* H. Cnml- 
rand, M. et Mme Donat Cbagnon, M. et 
Mine .1. A. Lemire, Mme L. A. Nobert. M. 
et Mme L. N. Jourdain, Mlle ltosa llivard.

LETTRE DE
REMERCIEMENT

rai 7• . •• oiv .. . a - /
A■

Province de Québec,
Municipalité de la paroisse d e

Stc-Viel üère,

FEU MADAME I
PIERRE GAGNE

M
—*KUMfifïvSÜHS.

Cost avec chagrin que nous ap­
prenons le décès de Mme Pierre Ga­
gne, née Dulice Croteau, à Page de

Assemblée générale du cotise7 il dej^" sur\enti a A ietoriavill elc 12 
la municipalité tenue dans l’J lôtcl j Janvier, après une courte maladie 
do Ville, à Victorinville. sous lu I»ré- «‘««OVrto avec «ne grande résigna-
sidence de son Honneur M. le A» In ire
Jos. Pontet. Sont présents MM les

ont été ctivovés à la famille de la JJ.,n.c. bierre l-nquin. la famille.Ion. Boyon.
(.celle Lndorct, (.enterville ; M. et Mme

Mlle lairue, (îérald B van. M. et Mme J. i Conseillers suivants: A. Plais. Jos. 
A. Godin, Mme Alfred Désy, Gérard Ba- 1 , ,, - », 4 .
ril, Warwick ; Philippe Itheault, M. et Anctil, \\ . Mercier, 1 . ( oill'tois, \.

tion a la volonté de Dieu et muni de

regrettée défunte. •L E. Alain. Victoriaville ; In famille Elle
„ .. ... ... Moucher, la famille Ephrcni Desliaie,. .. , ,, - -, - . ♦ ,

Off ran des de Heurs : Ut famille de M. \ap. Normand. M. et Mme Arthur ('mil- coude a I unanimité, qtt tille lettre

Lajeunesse, Rosaire Planchette. 
Proposé par M. \Y. Mercier, sc

Arthur Spénard, couronne ; M. et Mme jK.rt \m..s ii/.on \ni..s i • , -, - \ mIMHIIim-o ‘Nobcrl, coiiNMit : M. Wilfrid ! rit,vil.ouis l-Oo LefA?vro! ' I .ù-l' û I <1,‘ ***»*• ^nvoyw a .M.
Uidoivt. (.entre\ ille, eoiiroime ; M. Ho- Itjouin. M. et Mme .1. Arthur Marchand, ! J. N. Poirier, notaire, pour les ser- 
(lolplic- IteliNle, Montreal, couronne ; Sure, j Mme IMiille et Mlle Estelle Aubin, la fa- . . . , . , 0
de .los. Itaeette, Montreal, couronne ; M. mille Olivier. Centerville; M. Le Baron Vices rendus U la paroisse de on III tc-

reau, couronne ; le Maire Art. Bette/, et 
Mme la Mairesse, Kcriu : Mlles Blnnelie 
cl Alice Perron, gerbe; Germain il frère.

• » -    -W- . » - - . * W • ' • • . • f • » , f » »

Victor^ Seliclling St-Pierre les Becftucts ; 
Mlle Gabriel le 'l’remblay, Ijie à la Tortue, 
llojîer AuronttiHer, Ottawa : (Université)

i ioi.x , M. et Mme (..N. BurriP, croix : La famille Achille Poisson. Bivièrc Gcn- 
Dommion rire lus. (.oy., Montréal, ton- < tj||v.

Cléinenl loinoticttc. gerbe de blé; Dionis Leblanc Montréal* M «t Mim« \ n ... , . , . ,Biais, Ills, couronne ; Don. Jacques Bu-1 Bureau,’ SlinwiniKnii Falls, M. cl ‘ ’.Mme | ^ ,l,to,|V durant son long séjour

comme secrétaire de cette paroisse.
La Corporation de tët.e-Victoire 

•l’A rlhnbaskn.
Northern Ass., couronne;' London Assn- ! ner Brôok, N. ’ P. ; 1.7 Beamir^'Viérài'it R. HOULE,
rance (corporation, eomonir;, Gimdün ! de Occidental Pire: Henri Béln'nd, Loui-1 Sec -Trésorier
Ass. Coy eoiinmiie. Globe u HiiIkcis l ire j M.ville ; Mlle Gabrielle Spénard. Mont-‘ 
lus. (.o., couronne. réal ; Mlle Gauthier, HApital Ste-.lustim*.

* ou tic ; Gérant et Employés de la ( te! Télégrammes : .1. Pierre Moreau. Gor-

. AI es H CH : Le Personnel du bureau de j Montréal ; Paul Forest, Inspecteur de l.a 
M. Arthur Nobert. 2 grand messe i ; La Prévoyance. Montréal: M. et Mme .1. M.

Arl,u,r. Xobert, I grn mit liesse ; Spénard, Montréal; Albert Malo. Gérant- 
Mile El ia ne (.arignan, 1 grand messe ; j Général de la Home Ins. C»»., Montréal;

TESTAMENT
BIZARRE

Lue cour de justice 
occupe depuis quelques

pi iMli’Kiees ; M. John L. MaeKen/.le, 1 Inspecteur de la Home Ins. Go.. .1. H. i JOUIS, d une affaire eill'HMIse. Il
messe pny. ; M. et Mute Nap. ((Oilin. - Lussier. La Prévoyance, Montréal ; la fa-» . .. ,, , .
messes priv. ; M. Henri Nobert. l\ messes mille G. E. Gendreau. Arlbabaska : Mlle j s Hglt d UH testament bizarre, laisse

par un habitant de la ville, nomméPi’iv. : Mlles Bretlie et Itose-Alina Qui- Marie St-Pierre, Arlbabaska; la famille 
Milan. 11 messe pny. : M. et Mme .Iules | Albert Spénard. Itivière du Loup; .1.
(..immi. 1 messe pn\.: M. cl Mme H. ly. j Lucien Boelielle. SliawiniMau ; I)»’ et Mme Pietro Souuiia l'Uga. et que Ses liopi- 
Baehaml, - messes prix.; M. Jules et j Gnaillier. Gontreeeviir ; J. A. Hourecois, ! .
Mme Adélard Lupieii, *-* messes priv; M. Druimnomlville. j tiers attaquent. \ oici la pjirtlf CS-
et Mine Nap. Marie, *2 messes priv. ; M. Lettres de Sympathies; Sieurs M. lia-' .-n,. .... 4t»ct iii.koiI •
et Mme Alfred Aubry, 1 messe priv.; la 1 |ist.. Providence, Montréal; Bév. Sr ’11 1 1 ttstdllH lit .
fanulle Adolphe Faquin. 2 messes priv.; Su-Geneviève, l’isnline. Trois-Bivlères ; ** Jt* laisse à mon tils le plaisir de
la famille J. II. Ghnrticr, J messes priv. ; M. père Geo. Etienne Martel, O. M. L. , L . .
Jos. |.. Guilbeit, 1 mess epriv. ; M. Uni- I Université d'Ottawa; Sr Marie des Cinq gagner sa vie. rendant Vingt-emq
mil Lélourncau, J messes priv. ; M P.- Plaies. Précieux Sim». Trois-lliviè,es ; | 11Ml, ... nlnisir était
It. Dupont, 1 messe priv.; M. et Mme (Mine Albert Heattchesne, A rt lui lia si; .a m,s» 11 «|U« u piaisil ilail
V *m 7,»l\,ié - n.,lssts • Mûrs Marx Mine Lucien Leblanc, Batîsean ; Ilex. Sr ! uniquement le mien ; il se trompait, 

el .Mathilde Spénard, J messes priv. ; i Nobert. Nashua; Dr A. Aclipise, M. et . . . . . . .
Mlle i vomie Aubry. 1 messe prix.; la Mme P. IL Côté. Arlbabaska: Sr Marie! Je laisse a mon Valet de eliaiil-^  *!• ita < â*. * i « » • 1 s.. _ _ _ _Alhcrt^Spcnanl. 2 .nosç.s l»riv._; | Kiiiiiiuiiiirl, I rsulhu-. Tn.ivlUviêrçs : Sr | ,,.s v*.(ollu.nts si

» iiénernle ; 1 1Mme Ed. Decelles, 1 messes priv., Mlle: Marie de la Victoire. Maîtresse 
Henriette NoberL *2 messes prix.; M. et ; Prsuline. Lionel Boisseau, O. M. I

leatix, ‘2 messes priv ; Mlles 
une eoitroniie de messes ;
\iiMe Dubé, nue couronne

., Ot-
i

.... r B
Lamothe, Simon, (k I*. Mn Sorel ; Mme V. IL '!*«»n-

Mme Dr EiiKèiic Bourgeois, une couronne . tawa ; Yvette Iléon, Arlbabaska; Mme 
(le messe priv.; Mlle Marcelle Deseô- L. (i. Brodeur. Driimiiiondville ; It. P.

Mlle Marie- signant. Arlbabaska ; Les Itév. Sieurs 
de messes : i Hospitalières. .......... ........ de SI-Joseph, Arlbabaska ;

M. Léonce Gélifias, une couronne de mes-j !.. Beaudry, Gérant de Occidental Pire 
ses ; M. et Mme E.-X. Marchand, une ; Montréal ; .Sr Marie de Liesse, Prsuline,
couronne «le messes; la famille John Mme P. L. Tousitfiiaiit, Arthnbashn ; Sr 
Bourgeois el Donat Gascon, line couronne i Marie «le l'Eucharistie, Prsuline; L. I.e-
«le messes; la famille Henri Girard, une j «milt, Northwestern National Pi«e, Mont- 
rouroniic de messes; M. Pbakl Bureau réal ; René Masse, Inspecteur de l.iver-
et Mille L. Boni lié, une couronne «le mes poil & London & Globe; .1. C. Gagné,
ses ; Mlle Monique et Jean-Marie Bureau, ; Gérant «le l-a Prévoyance, Montréal ; 
une couronne «le messes ; Emile Lnfon- ) Hurry, Gérant de Northern Ass. Go. ; J.

v % a « i ■ > ■ • .a _______ _laine, une emiroiine de nesses; M. et JH. La be Ile, Gérant de Boval Pire 1ns. Go.
Mme Hector Lesieur, une couronne de 
messes; la famille Pie Itixaril. une eou- 
ronue de messes ; M. le Dr et Mme G.-E. 
Dan lie. une couronne «le messes; la fa-

Mnuriee Marcotte, Gérant .le la Banque 
Canadienne Nationale : J. \V. Blinde, Gé­
rant «J«* Globe «X: Bulgers Pire. Montréal : ». » »........... . :-4'
Bertrand Datais. Gérant «le Guardian Ass. • ,,,;l 1 «lilUS b III sOfi«*t« .

tbodi(|iifii)(.*nt nu* voler pendant plu­
sieurs années, et mon iminlrun «b* 
foniTiire qu’il portait peiubint mon 
ïibsenec, croyant que j«* nVn savais 
rien.

Je laisse à mon ebanfl’eur mon 
antomobib* «pi’il a fort détérioré. Je* 
désire lui accorder la satisfaction d«* 
finir ce «pi’il a commencé.

“ Je laisse à mes amis le conseil 
«l«* trouver quebpi’un pour prendre

mille Jos.-L. Portiii, une couronne de Co„ Montréal ; .1. II. Boire, Inspecteur «le I “ I., «mit l'iiroent un.*» îi»
messes; Mlle Juliette Boiisseau. une la Guardian Ass. Go.. Montréal ; G! exa- | , M J
eotironue «le messes; M. et Mme Ba«»ul tiers de (adomh. Conseil Mineur; T. V. : possède «*t toutes mes propriétés aux

e «le misses ; les niein- Dépat ie. Inspecteur Boy al Pire Ins. Go., , .• •
.’ansejour, mu cntmmne Montréal ; I.exvis Laing, Gérant «le 1.1- I B*IIA t*es «!«• bientaisanee, poui • *p.11

Iléon, une eoiinmui 
bres «lu Tennis Be
«le messes ; Mlles Morissetle, une cou­
ronne «le messes : M. «•! Mme J.-L. Sans- 
chagrin. une couronne «le messes ; Mlle 
Prsiile Bailly, Gbamplain, 1 messe priv. ; 
M. Wilfrid Cadorct, 10 messes priv. ; la 
famille Lucien Leblanc. Il messes priv. ; 
Mlle Grêle, une couronne «le messes ; 
Mine el Mlle Belisle. une couronne «le 
messes ; Mlles Sarasin, une e«»ur«miie «le 
messe ; la famille F.-X. Giroux, une cou­
ronne d emesses ; M. el Mme Maxime 
Gauthier, une couronne de messes ; Mlle 
Ninette Gariépy, ‘2 messes ; Mlle Irène 
Goulu, une couronne de messes privilé­
gies ; Sr Marie-Alice «le Jésus, Sr Thé­
rèse «le rEnfaiil-Jésiis, Sr M .-Aux ilia trice. 
Irsitlines, *2 messes; Mlles Bergeron, 1} 
messes ; la famille Adélard Lambert, *2 
mcsM s ; M. et Mme Plis l.afoitd, M. et i 
Mine I..-D. Bnbitaille, Mlle Lucille tai-

verpnol \ Loudon X Globe; Lucien Val- gnep ainsi à mes llériticrs légitimes 
lee, hispeelenr «le la London (.orporatmil
Pire, Montréal; Gilbert Lemieux, (Juc- ! l’occasion «le SC dispute!*, 
hcc ; Mme Maurice Pepin, Warwick ;
Mère du IIon Conseil. t’iMiline, «le Stnns- 
l«*a«l ; Bosette E. Areliambeaiilt, M’est 
Warwick. B. L: 44 L'I’iiimi «les Gantons 
«le l'Est Arlbabaska ; Mlle Yvonne Bé- 
land. l.ouiseville : Paul Bouclier, Eer.,
N. P., Gap île la Madeleine P, Q.

» »

LA CLE D’OR

Nouvelles de Victoriaville
l’a ni it ra cn février une nouvelle 

nouvel!»* revue mensuelle illustrée 
«b* l’annoiice sous le titre e.i-dcsstis.

(’«•Ile revue traitera de la publi­
cité sous toutes ses formes, publicité(De noire correspond»ni)

Mll«* Eugénie L.iylmnee «*st «Ih'i* | publicité indirecte, étalages.
.unie I..-U. ixnimanie, .xuie i.ueine i.a- i ........................i ....... • ...... . i, ... i ... .... i
fond, une couronne de messes privde- l),,ss *' MB* b| l s j nil. tilt./ dis I d* | promotions de ventes, étude et Vtil-
giées ; M. et Mine L.-P. Mercier, une cou- rents à St-Laurent de File d’Or- • .* i *n •»•r..,„K ,!>• n.osM-s: .Mme Sf.-nar.l. ' «ral'isjitnui <l<-s mclll.-uis |»ro«V<l.*s.
■1 iih*nm.*n |iriv. : M. et Aï ni.* Jour- j loîllis.
(lain, I messes ; M. et Mme Antonio 
Normand, •! messes ; Mme Hichnnl l’er- 
ron 
*2 un
Martel, O. M. L, ‘2 messes ; M et Mme 
Kd.-M. Boiirassa, *2 messes ; Mme Mborl 
Morisselte, I messes ; Mgr J.-E. Pa«|tiin,
P. I).. ô messes; M. i' Mme I'ran U No­
bert, l» messes ; M. et Mine Prs Lajoie,
T* messes ; M. F.-II. Mai ineau *2 messes ;
M. et Mme Orner Client-vert *2 messes ;
M. et Mme l.udgcr Magny, *2 messes ; M. 
et Mme Oscar Bivanl, *2 messes ; M. et 
Mine J.-N. Bournssa. part à *25,000 messes 
«le Terre Sainte ; St. et Mme Ovide B<i- 
cliclcutt. part :• ‘25.000 messes ; Mme Jean 
Doiieet. part â *25,000 messes de 'l'erre 
Sainte ; la famille J«>s. Arseneaull. part U 
*25.000 messes ; Mlle Georgian» McLeod, 
part a *25.000 messes ; la famille Plz.
Delisle, pari à *25.000 messes ; la laïuillc

bidioil, iivneot. K. Langlois, a\(‘cat. \rniand Polluer, part a 2>.»)00 messes; . , . r, w , ... M. Henry Sauvngeaii, part à ‘25,000 mes-
John Imtirgeois. /. cores! A. r.. I*. ses: Mme J«»S. Page, pa t ;’i *25.000 mes-
Lord, avocat, J .-A. Lemire, N. 1\,
A. Lebrun. X. I\, Léon Lajoie, .IVO- oaril. part à LV20 messes ; M. et Mme P» s

* l'.«»ebe'lean, part à 15*20 messie; Mme et
cal, J.-A. I l'ttdcl, X. !.. \. Abran, Mlle L. Lajoie, part à 15*20 messer» ; M.

i» u*:m: . i’ . . x* i* *n "I Mme G. Doray, part ’« LV20 messi s ;!.. \\ I Miu «lion, \. Lin i ill. M. (.j Mme C.-Wilhrnm Boelieleao, part â
R. Ferron, A.-L. Vcrreau, (îeo. Far-1 br»‘2o messes.

Uou(|uctN spirituels ; — Les licv. Danes
ley, ('.-I*<. \ igncatl. N. 1*., L.-(J. Jour- J t’rsulines «les Trois-Bivières ; les Itév.
«lain. J.-N. Hou passa. Dr. (). l\;i
ricr. M. V.. Dr J. II. Vigneau. M. ÏF\ 1,41,1 A’1 J'i,,,?,îi,c r,l;lin”s*ll.Les ,lu\v*I r reres «lu Sacré-Cœur «le St-Fie, et le
x .. August!* I Jcllcfeuille, J. s. Ri-1 Itév. l'rère Bieard ; les élèves do Jardin 
Yard, 1*. Rivard. Jules Caron, L.-.W

File sera indispensable à tout bom
Alun* S. Lespéiancc esk paitie ||l(, (j*;,|faj|*,.s (pii veut suivre l«t pro

,‘2 messes; M. et Mme Henry Parent, L,vci* ses jeunes cillants pour une 
nesses ; le Bév. Père Gco.-Elicunc , ,promenade chez sa mere, a Quebec.

— Mini* Cvrilh* Lallier est allée
visiter son fils, Henri, à Sherbrooke.

—Mine Thibodeau, qui a passé
quelque temps chez son père, M.
(lédéon Perrault, est retournée à
Trois-Rivières.

ASSURANCES : do loutos sor­
tes, sur le fou. les maladies, acci­
dents, vont, responsabilité de pa­
trons, garantie, vie, loyers, les 
meilleures assurances.

—M. et Aline AVilfrid Paris sont«
revenus, ces jours derniers, d’une 
promenade chez des parents à St - 
Piern* Uaptiste.

—Les élections municipales pour 
la paroisse ont eu lieu par acclama­
tion, cette année, et ec sont AI AI.
Ktigène Xolin, des Pointes Deaudet,
Fridolin Houle, du cinquième rang.

ses ; M. et Mme Paul SpVuiid, part à 
15*2(1 messes ; M. et Mme Méilérie Spé-

S«eurs Dominicaines ; la famille IL Lain- 
bell. MllesKale éc May Parent, Mlles l'In­

de l’Enfanee ; le Noviciat «les t’r.Milines ; 
Mlles Vigneau, la famille Glis-lvd. Haine el Odilace Provenclier, des Pointes

Jourdain, Nap. (Ji»«lin. L.-J. Savard. I ,il.l:l •H*.,1’.1 Acluile Dostaler. la fa- IVovenehcr. C’est Al. Joseph Bou-. Imille l trie Deinontigny, Mlle Mnrg. ll«»ur- 1
R.-A. Alusey. -Iules \ a«*lu»ii, chef de I genis, M. et Mme .l«»s lailuirre Mlle (îer-

grès. 'fous ceux qui se servent «les 
journaux, «l«* la circulaire, des cata­
logues, des vitrines pour amumeur 
leurs marchandises y trouveront «les 
conseils, «l«*s idées nouvelles, des r«*n- 
seignements précieux, «les sngg«*s- 
tions importantes, car la revue sera 
«lirigée par un groupe de publicist,*s 
«lu Canada et de l’étranger et ren­
fermera en outre d«*s articles etelmi- 
ques de nombreuses gravures, des 
modèles d<* vitrines, des modèles de 
lépliants, etc.

Vous ne pouvez pas fain* «L* pla* 
eement plus profitable, plus rémuné­
rateur qu’en souscrivant à cette !«•- 
vti«*. Klli* sera pour vous une nid»* 
indispensable, un accessoire pré­
cieux, un outil d’une grand utilité.

Abonnez-vous dès maintenant pour 
ne pas manquer le premier numéro 
ipii paraîtra en février. Prix de 
l’abonnement ; $5.00 par année.

»• » •. », n v. i mainc luifraiice, Mlle Espérance hruiicllc,
IM *** **• ' djutanu* I n*li«‘luarc, Xor-J jt. pi rsimnel de l'Externat Ste-t’rsule, la
uiiin I.nlicllc, I A rirai I. T. Arîînll. r‘1,"’lll‘,,'ll't31 .l'rovcnclu r. b17 I classe «le Philosophie Junior; la famille
AI. Marcotte, LanouctG*. R. Alar-lile 1C. Lefehvre, Mlle A. Seliellin, Gentilly;
eut te. avocat. Albert Langlois, Réal Sr Nobert, Nashua ; Publié Glis-E. Bour­

geois.
A rmniiil liiinirlois, lClllilc I «'«Mrs <|>- K>mpathlc :—Hév. H (iêlinns.

cure «le Proiilxville ; Mlle Gendreau, Ar-
( arignan, I^.-S. Laidlaw. Joseph La- Oiabaska : M. (îeo. (îranl, Ibitiscmi ; M.

el Mme B. Paul. L.-P. Grunt, Bathean ;burn*, U<**nl l.a.joic, lienri Misson. A. m. Vt Mlle Voilèué! ùniiseviilc : M. ei
Fiiî.'èiv. U..;r. r lïisson. avocat. .1.-0. MT Monir.al : I.U|iUmi«i.i-

(.oloncl. Mme Pellerin e! Mlle IVIIenn,

*»er- t«*t qui est le maire de la paroisse.
« r . , , • e r »—Les écoles du soir fonctionnent
bien, e! on nous en dit beaucoup de 
bien. Il y a plusieurs élèves qui 
travaillent avec intelligence pour 
acquérir des connaissances. Com­
bien sont arrivés au sommet après 
avoir passé par les écoles du soir.

Cloutier. Joseph Panneton, J.-P, l)r cl Mille ,1.-11. Vigneau, Mme Emile
Thibodeau, famille S. Moreau, la famille(•aricpy. I«* colonel Raoul Pellerin, | Nérée Ferron. Gliaricinagnc Jacques, 

P»enj. Panneton. Adjutor fîermaiii, l.ouiseville ; Dr el Mme J.-T. Ga il lier, 
('oiitreeœur : M. et Mme J.-B. Godhout, 

r. (’arignan. Azarias (iermain. J.-N. I Mlle (îermainc Nieliol. Bév. Père Berge
Uodin. J.-L. Fortin, Paul Fortin, A. vin, Université d'Ottawa, M. el Mme Hen­

ri Vallièns, Arlbabaska ; M. el Mme J.-
.1. l'oisjoli, A. Sanford. Arthur l.a-1 tv ,l,"ri'i(<-,lAr1',,!t,a>ki\,: V'd'* M,"T •l"';* Malien. Arlliabaska ; M. et Mille Edouard
rue, J.-A. ('lmrl)onneau. A.-J. Com-1 Brmnlry, Shawinignn ; Bollnml Gendreau.

Arlbabaska ; Mme Auguste (Juvsnel, Ar­
tois. L. Alagny. t Pag»*, A.-1.-1L j tliabaska : Mlle Gertrude Garlguaii. I-a- 
Roberf, W.-P. Grant, C.-K. Hébert. chine ; M. el Mme P.-N. Pépin. Henri 

Paul Faucher, Sic-Flore ; Paul Germain, 
J.-A. Dufresne, W.-H. T row, G.-A. I Stc-Jovite ; J.-E. Tnrgeon, Louisevilie ;

.. , | M. el Mme Théo. Qillamiue, Mlle Bvan,
Dufresne. <«. Deronn*, J.-L. Durand, V. Tremblay, M. et Mme Norman Lahclle.
Ht* W. Godin, 1b* Aubin. Dr H. La- Mnte et Mlle (’.lis. D. Hébert, M. el Mme 

Jos. Bynn, Mlle I*. Lame, Mlle T. Des
croix. Hr C.-X. DeBlois. Edmond AL Jnnllns, Henri Bruneau, la sup .«les Iteli-
,, t» v» t ix w, » k'imses «le Marie Béparatrice, L. F. N’o-Lourassa, R. Ryan. L.-D. Durand, bcrl. Mlle Madeleine Darchc, Mlle Bé-
<>,» i ..,,* p...].,, 1IV i /-«•„„ land, Dr et Mme C. E. Darclie. Léa<it, bonis l..Klcni\, A. «.iron\. Ar„wta,kn; pn<l„i„. :

AVIS A NOS ABONNES

tous les secours «le notre sainte re­
ligion.

Elle laisse pour pleurer sa perte, 
son époux inconsolable, Pierre Ga­
gne, I petits enfants en bas âge : 
Jean-Ain rie, André, Km i lien et Re- 
naml ; son père et sa mère, Al. et 
Aime J. o. Croteau ; J sœurs, Aime 
Henri Bougie (Lucienne) Aime Vve 
A. Désilets, (Augustine) Aille Cécile 
C rot en u ; 5 frères : Alcide, Henri 
d Gustave, de Victoriaville, Emile, 
de Quebec, el Gilles, de Alontrcal.

Les funérailles ont eu lieu ven­
dredi !«• 15 courant à S heures à 
l’église paroissiale. Le service fut 
elumlé par AI. l’abbé Autnte, assisté 
de Al AI. les abbés La vigne et Lau- 
zière, comme diacre et sous-diacre.

Les porteurs étaient ses quatre 
frères : Alcide, Emile, Gustave et 
Henri C rot eau. Portait le aroix. 
son beau-frère, Israëel Gagné, «1« 
Prineevillc.

Le «Iciiil était conduit par son 
époux, AI. Pierre Gagné, sa mère, 
Aime J. G. Croteau, de Victoriaville, 
scs sieurs, Aime Henri Bougie, de 
Sic-Elisabeth ; Aime Vve A. Dèsi- 
lets, de Victorinville ; Aille Cécile 
( rot eau, son livre, Gilles, de Alont- 
réal ; ses beaux-frères et belles- 
sœurs, AI. Henri Bougie, Aime Alci­
de Croteau, AI. el Aime Jos. Gagné, 
de Victoriaville ; AL Willie Gagné, 
Aime Israël Gagné, Aime -I. Alar- 
coux, Al. et Aline -I. Poliqttin, «b* 
Prineevillc, Aime Alma Gagné, «b* 
St-Norbert ; Al. et Aime Damuse 
Gendreau, de St-Félix de Kingsey ; 
scs oncles et tantes, Aime Edmond 
Croteau, AI. «*! Aime Narcisse Noël ; 
ses neveux et nièces, AI. et Aime An­
tony Alarcoux. Ailles Marie-Ange, 
Estelle cl .Madeleine Croteau, Angé- 
line et Marie-Ange Gagné, Thérèse 
cl Clotildc Désilets, de Victoriaville; 
AI AI. Alfred et Hilaire Gagné, Ailles 
Maria et Bernadette Gagné, de Prin- 
ccville ; ses cousins et cousines, AI 
cl Aime Lucien Croteau, Al AL et 
Aimes Lionel Belhumenr, Paul Emile 
Croteau, Port mint Gagné, de Vic­
toria vil le ; Al Al. et. Aimes Albert 
Gendreau. Emile Gagné, Victor Ga­
gné, «le St-Norbert ; AI. el Aime 
Frédéric Gagné, Ail b* Losa Emma 
Lnpicrre, Alphonse Croteau. Ailles 
Georgette et Françoise* (’rot cnn, 
d’Arthahaska ; AI. et Aime Adélard 
Laroche, de Tingwiek, ami (h* ht 
défunte : AI. et Aime J«»s. Bisson, 
AI. «*t Aline Roméo Leblanc, Aime N. 
Belhiimcur et son (ils Ronald, Aime 
Henri Fournier, Ailles Alma et Alida 
Fournier, AL et Aline Dcshnrnais, 
AIm«* Georges Lccomptc, AI. et Aline 
Wilfrid Dumas, d<* Kle-Klisabelli, cl 
plusieurs attires dont l«*s noms nous 
échappent.

Que Dieu la reçoive dans son 
sein miséricordieux et lui donne le 
repos éternel.

Nous offrons à la famille si cruel­
lement /prouvée, à AL Pierre Gagné, 
nos profondes, et sympalitiques cor.- 
« loiéanccs.

Plusieurs bouquets spirituels et 
offrandes de messes ont été oITerls à 
la famille en deuil pour le repos de 
s«m finie.

R. 1. P.

lütf CÂoseyue&è 
/Doivent Savait

4v if trjy
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DÉVOUEMENT RECONNU EN HAUT LIEU

LE capitaine E.-J. rTaîloy, commandant do tM,Emprc6a of Auntnüia,n pana©* 
bot du Paciflquo Camûlion on «crvico sur l’océian Pnciflquo, ontro Vanoouvcr 

% ot les ports du Japon ot do la Chino, a 616 avifiô par lo eoorétairo d*EUL 
lonj do non d(*mier voyago nu Canada, quo lo Roi AlphonsoXIII iTErpaowL 
lui aviut conférô la Croix do Prurnièro CIorso do POrdro do la BionfaiJiAnm.
cm récomponso do «a conduito h(!roIquo lors du torriblo tromblomont do torn 
qui dèvnoUv lo Japon on uoptombro 192J. L'on bo rappelio quo l'MEmpro« 
of AuHtmlia,1’ qui mtr» dans lo port do Yokohama doux joura aprèi la oonflfr» 
grotion, apporta d(*« Booours précieux h la population on dûtrom pd 
transporter un grand nombre do nurvi van tu vers los ports do China, i

(‘1 Pie NI, tiendra son Congrès, les 
1er, 2, J et d Février 1920.

Elle veut manifester au monde 
entier qu’en dehors de Dieu et «h* 
Jésus-Christ, tout est perdu ; qu’en 
Dieu et, en Jésus-Christ tout est 
sauvé.

Prière dVnvovcr les adhésions et

i I
Victorinville

—Aime Edouard Perrault, de 
Leominster, Mass., est venue cn vi­
site chez ses beaux-parents, AI. et 
Aline Ed. Perrault.

—Aille Angéline Béliveau, de 
Worcester, Mass., est venue cn visite

les demandes de renseignements au (‘hez des parents et est retournée
Bureau de la Ligue Catholique, 88 dims sa famille.
bis, Boulevard de la Tour Afnu- * —MAL David, Alauricc, Jcan-Bto,

(Vite revue est publiée par l’Ar­
gus «l«* la Presse Internationale, sons 
la direction do Monsieur Raoul Re­
nault. journaliste et publiciste, an 
numéro 552, Première Avenue, Qué 
bec.

».

CHORALE DE
VICTORIAVILLE
RESOLUTION

L.-T. Latlaimuc, B. fioldenberg. Ber- H,r^,^e Ihiclinrinc. Mlle Germaine Bélnnd.
la famille S. I^iuz.é, la famille J. IL Sehcl-

nar«l Goddenberg. L.-D. Blais, P.-R, iing. la sup. Provinciale des Filles de
Dnnnnt \dn1nbf» Pumiin !!«*»•.» vi sa Communauté, M. et Mme Luupow, (toiplie taquin. Henri p. Bninclte. M. et Mme J. v. Philippe
Paquin, A. Larue, P.-IL Alarineau. I Montréal. M. et Mme Edmond

I I I. . a l. l â \f .A I I * t t *    I .. A I .

Colbert Julien, Pierre Paquin, J .-A. 
Behind, Dr F. Il onde, Dr J. Béland,

Désilets, M. et Mme J. (!. Iléon, Artlia- 
baskn ; CJiarlemaKne Baribeau. IL K. .NU 
Mlles (*. et S. Godhout, M. G. R. Corbold, 
M. et Mme Paul Belisle, Mme A. A. Leduc,

NOUS PRIONS INSTAMMENT 
NOS ABONNES QUI NOUS D0I 
VENT DES ARRERAGES DF 
VOULOIR BIEN S’ACQUITTER 
EN NOUS FAISANT TENIR 
LEURS REMISES PAR LA POS­
TE OU AUTREMENT. POUR 
CHACUN D’EUX, CES SOMMES 
SONT MINIMES, MAIS UNIES 
ELLES FORMENT UN MON­
TANT ASSEZ CONSIDERABLE 
DONT NOUS AVONS BESOIN.

NOUS AVONS DEJA MIS 
EN COLLECTION QUELQUES 
COMPTES ET NOUS CONTI- 
NUERONS A EPURER NOS LI­
VRES EN CONFIANT A NOS 
AVOCATS LE SOIN DE NOUS 
FAIRE PAYER PAR CEUX QUI 
RESTENT TROP LONGTEMPS 
SOURDS AUX DIVERS APPELS 
QUE NOUS LEUR AVONS DEJA 
FAITS.

A une assemblée de la chorale, te­
nue h* 17 janvier 192(», il a été ré­
solu, sur proposition de M. Edmond 
Lambert, appuyée par l«* Dr Ar­
chambault, adoptée unanimement, 
que les plus sincères condoléances 
des membres de la Chorale de Vic­
toria ville soient adressées à M. Enn 
Fréchette, un des membres de la 
Chorale, à l’occasion de la mort de 
sa regrettée mère, Mme Gédéon Fré­
chette, el que copie de la présente 
résolution soit envoyée v. : L’I’nion 
des Cantons de l’Est ’’ pour publi­
cation.

Approuvé.
Vraie Copie.

J. ARTHUR LUP1EX,

UNE COUSINE.

M. Pierre Gagné remercie sincère­
ment tous ceux qui lui ont témoigné 
de la sympathie soit en assistant aux 
funérailles, soit par offrandes de 
messes, bouquets spirituels, etc.

SEMAINE
CATHOLIQUE

Sons forme <h Conyrïs, ])our le re­
tour 11rs iXufions il ihft Peuples et 
ili VOnlre Social tout entier à 
l>iiu% à •li'sus-CItrist et à In Suinte
Eylisi.

bourg, Paris Vile.

RECETTES DU CHEMIN 
FER NATIONAL DIJ 

CANADA

Lont/uc île bœuf braisée

Secrétaire.

Nous appelons l’attention sur le 
Congrès qui doit se tenir à Paris, 
salle d’IIorticiilturc de France, 84, 
rue de Grenelle, sous la Haute Pré­
sidence de S. E. le Cardinal Dubois.

Il est plus que temps (pie l’on 
envisage «b* face la situation actuelle. 
Le désordre devient, chaque jour, 
plus menaçant ; la paix n’est pas 
rendue aux Nations. A d’aussi 
grands maux, il n’y n qu’un remède: 
b* retour franc et loyal de tous les 
Pays et de toute Société à Jésus- 
Christ.

Puisse chacun le comprendre ! 
Puisse chacun contribuer à l’œuvre 
de restauration de l’Ordre Social en 
Jésus-Christ !

La Ligue Apostolique, fondée et 
approuvée par les Papes Benoit XV

Faites tremper une langue de 
bœuf fraîche dans l’eau tiède pen­
dant une demi-heure, asséchez, cou­
vrez de tranches de lard gras et met­
tez au four. Faites cuire à petit 
feu pendant trois heures el demie, 
arrosez fréquemment et servez avec 
une riche sauce brune.

Pommes cuites <) In Waldorf
Enlevez le cœur de grosses pom­

mes et remplissez la cavité d’un 
morceau de banane ; mettez dans 
une lèchefrite et couvrez de sucre 
granulé. Ajoutez de Peau et faites 
cuire au four,

Avant de servir placez une cerise 
au marasquin sur chaque pomme.

(Courtoisie du service des wagons- 
restaurants du Chemin de fer na­
tional du Canada). •

Rolland Vervillc et Mlle Florida 
Verville, sont allés, lundi, assister 
au service de M. Wilfrid Dcsrochors, 
d’Asbestos, leur parent,

—Mme David Vervillc qui était, 
depuis 2 semaines au chevet de son 
gendre, M. W. Desrochers, est reve­
nue lundi.

—M. Edmond Perrault est re­
tourné dans sa famille, après un 
court séjour nu Canada.

PRINCEV1LLE

—Mlle Yvette Fafard, institutrice 
au neuvième rang de Princeville, 
était en promenade, dimanche der­
nier, chez sa sœur, Mme Georges 
Thiheaudcau

—M. et Mme Georges Thibcau- 
dcau ont l’honneur d’annoncer la 
naissance (l’un fils, baptisé sous les 
prénoms de Joseph-Wilfrid-Hcnri.

OnA'ln
Previncu du Q»ûIk?c 
Dint rie t du Bcauco 

Xo. 9110

Parrain et marraine,v M. et Mme
Wilfrid Lemny, onuo et tante de 
l’enfant.

AVIS A NOS ABONNES 
ET A NOS CLIENTS

Cour Supérieure)
Vu les règlements adoptés par 

! les banques à l’effet de n’accepter 
iau pair aucun chèque venant de

D.iith* Abcu Trépauiur, c:f>.uHn commune en l’extérieur, nous rrions nos clients
ftiÆSiïî.iïïftïJ.'utt.s: tiïrï f‘ -v T -s-Buauco. dfbnont AUtoritéo à iiiHtituer le« pré* P®** mandats OU bons UC JM)Ct£.
«♦ ntei,

.M

VA tizriK... A l’avance nous remercions tons
u dit LnuiM Ubw„. du mémo ite"0* ceux . A1*1 voudront bien teair

Défendeur, compte de ces petite détails, car
Unu action en pt-pArution do bien* a été, co t0U8 les jours il nous faut payer, 

jour, {montée on Wto «U«< aux banques, -des montants uses
fortikk A: cucifK, élevés Pour les chèques que nous

Procureur* do la demanderesse, recevons* an
pu Ut,

l.ViéK ,i lira
n

23m

i{m

». tyfiltClWLft
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Harm Is de Travail
V..J
(Marque “Alligator”)

Un Cheval Attelé avec le Harnais
Marque (Alligator)
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lnil t t
g Travaille plue facilement et sent moinH de fatigue que celui l{ 
n dont le barnaia ont de fabrication Hccondnire, parce que daim la con- 
S fection du HARNAIS DE TRAVAIL MARQUE Jj
{J 44 ALLIGATOR ,# S
iv tnou a au proportionner le» différentes pièce» qui les composent ri

do maniéré h faciliter ^

LA FORCE et l’ENDURANCE 5
l/|

3 Comme r&iatanco, lo cuir, la bouderie, lea coutures et ch joint» (} 
il sont d'une solidité à toute épreuve.
0 C’eat lo Harnaia par Excelleuco confectionné et garanti par

lea pius grands fabricants do harnais au Canada. Ne se vend pas a
plus cher quo les autres Venez les voir à notre magasin. ni

*n
___________________  IL
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CONVENTIJM DES ANCIENS 
ELEVES DES FRERES DU 
SACRE-COEUR AU COLLEGE 
DE VI CT OUI A VILLE

mlr
niln
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CATALOGUE ENVOYE AUX MARCHANDS

LAMONTAGNE LIMITEE
/ BLOC BALMORAL

338, Notre Darne Ouest, Montréal, Canada. 
Près de la rue McGill)

Depuis quelques années les Frè­
res du Sncré-Ctcur ont fait de gran­
des améliorations à leur Collège de 
Victoriaville. Maintenant que les 
travaux sont finis, ils se proposent 
de convoquer tous leurs anciens élè­
ves tant (l’Artliabaska que de Victo­
riaville, pour la bénédiction de la 
nouvelle chapelle.

Cette cérémonie aura 1 i«*u pendant 
1rs vacances dr lîi’JG. à une da*c qui 
sera déterminée bientôt.

Les intéressés sont respectueuse­
ment priés de faire parvenir leur 
adresse actuelle au Rév. Frère Di­
recteur. Collège du Sacré-Cci'iir, 
Victoriaville, P. Q.

LA CANDIDATURE DE 
L’HON. M. KING

fUrL#a)
F

5T5 25r25H5HSE5E5HScL5 £5HSH5c.t. B. •a rlSTc! £7252525 2525 52.*

A VENDRE

La Maison de Laurier
A ARTHABASKA 

est à vendre

C’est une excellente occasion 
d’acheter à la campagne une gran­
de maison ayant tout le luxe et le 
confort des maisons de la ville.

Terrain spacieux, parterre et 
bocage, verger, garage et autres 
dépendances.

C’est dnns cette maison que 
Laurier a passé 30 ans de sa vie.

Prix très modéré et conditions 
faciles.

S’adresser à
C.-R. GARNEAU, notaire,

Arthabuska.
ou à

Mme S. George Harvey,
367 Elm Ave Westmount.

Montréal, P. Q.

A VENDRE

La loi permet 
l'importation des 
Bières et Porter 
pour usage 
personnel.

Malgré (pa* la prohibition exista 
dans votre place, tout citoyen a lo 
droit d’acheter do tout épicier licen» 
ciédola Province, les Bières, Porter 
ou Lager dont il a besoin pour son 
usage personnel, et se les faireexpé- 
dier directement son adresse, soit I plus digne, plus respectueuse »1«

L linnorahlc M. King se présen­
tera dans un comté de la Saskatche­
wan, Prince-A Inert, et y sera sûre­
ment élu, peut-être par acclamation.

(I pourra ainsi reprendre son 
siège en < haiiihre et mettre fin 
aux attaques soi-disant constitu­
tionnelles ” de l'opposition.

Le scrupule qui lui a fait attendri 
un verdict favorable du parle ..«dit 
avant de se porter candidat, n’a pas 
paru faire impression sur la monta 
lité conservât rire.

M. Meiglicn s’était montré moins
délicat en lliL’l. Quoique son parti
eut été écrasé et son gouvernement
anéanti, il n'hésita pas par un truc
de procédure, à créer une vacance et
à se faufiler dans un comté à la nre-•
rnière occasion.

La conduite de I honorable Mac­
kenzie King, quand elle sera jugée 
par l'histoire. paraîtra infiniment

par expresse ou par fret.
En vous adressant aucun dos

l'opinion populaire.
1! n'a voulu s’imposer ni au par-

épieieis licenciés, a Quebec, vais I Iraient ni à son propre parti : il 
recevrez des formules de commandes
ftvoo listes <li% prix dos CELEBRES n'a voulu créer aucune vacance ar-

Une bague saphir montée en or 
blanc. Prix $15.00.

S’adresser à
Mme J. O. R. GUAY,

Victoriaville.
13 août—j. n. o.

LE SAMEDI

En vente, à 10 cents le numéro 
ou $4.00 par an, chez tous les dis- 
poataires ou chez les Editeurs- 
propriétaires, Poirier, Bessette et 
Cie. 131 rue Cadieux, Montréal.

BIERE ET PORTER BOSWELL, | j I ificielle et commode, 
et ils s'occuperont do remplir promi>- 
temnt toutes commandes.

QUELQUES LICENCIES: Adj. 
Drouin, 301 rue St. Paul; Ls. Mer- 
(TTtfcCie, 117 rue St. Paul; 1\ L. 
Turgeon, Enrg., 15 Marché l'inlav; 
Frs. Bonnet, Enrg., 145 rue St. 
Paul; ,1. J\ Guy, Enrg., 152 rue St. 
Paul ; •!. A. Boaudot, 20 Marché 
Champlain. J. IL Carneau, 37 Sous 
lo Fort.

LA BRASSERIE BOSWELL,
Lu première Brasserie au Canada, 

Fondée eu lüüî>.

jCanada
Province do Québec } Cour Supérieur© 

Diotrict d’ArtlmbaHka 
No 265

Los Curé ol Marguillior» do l'Œuvre A I V 
bririuo do St Frédéric do Drutmnondvilb», cor­
poration duemont coin» ti tué© Muivant la loi ot 
ayant son aiégo nocial dans lu ville do Drum- 
mondvillo, district d'Artlialtanka,

Va PonmndourM,
Foggy Hrotberft, do Lnuzonvtlle, district do 

Québec,
Défendeur*.

Il est ordonné aux défendeur» du compa­
raître dans lo nioia.

TAPISSERIES
TAPISSERIES

TOUJOURS D13 GOUT ! 
TOUJOURS TRES

PROFITABLES !

TOUJOURS EN MAGASIN !
Plafonds—Le plus grand assor­

timent de Moires. Blancs et Crô- 
Artbabo»ki», 2janvier 1920. mes, aussi bien qu'autres patrons

Joseph M.rior/Avt do* demS^’ U * I C,ÙmcS* T«»s* «ris, etc., qu’il y ait

CONTRAT DE LA 
MALLE

DES SOUMISSIONS CACHETEES, adres­
sées au Ministre des Postes, seront reçues 
à Ottawa, jusqu'il midi, vendredi, le 25 
février 1926, pour le transport des Malles 
de Sa Majesté, sous les conditions d’un 
contrat pour un terme de quatre années, 
6 fols par semaine sur la route entre 
Plessisvilic et St-Fcrdinand, 6 comineneer 
lo 1er avril prochain.

Des avis imprimés contenant des ren­
seignements plus détaillés nu sujet ties 
conditions du contrnt projeté peuvent 
être mis aux Bureaux de Poste de Ples- 
sisville, St-Ferdlnand, Ste-Sophlc de Mé­
gantic, Valencienne et NVoodsidc et au 
bureau de l’Administrateur du District 
Postal, où l’on pourra aussi se procurer 
des formules de soumission.
Bureau de l’Administrateur du

District Postal,
QUEBEC, 12 janvier 1926.

8.TANNER G U KEN.
Administrateur.

Il n iittrndii que h* parlement ait 
été convoqué ait ijuinié un vote 
de confiance. Il a attendu que les 
députés libéraux, réunis en caucus, 
l’aient de nouveau proch-mé leur 
chef.

Il peut maintenant marcher la 
tête liante et se présenter dans l’un 
des nombreux comtés qui lui ont été 
offerts par la députation libérale.

Malgré les assauts conservateurs, 
son gouvernement conserve la con­
fiance de la t liambre.

Ki, dans quelques semaines an 
plus tard, l'honorable Mackenzie 
King, chef reconnu du parti libéral 
et premier ministre du Canada, 
reprendra son .siège aux Communes

I - -|

M. FORKE PARLE
Ottawa, K».—4‘ li nous faudra co­

opérer d'une façon ou de l'autre" 
a déclare ce matin M. Robert Korku, 
leader progressiste, quand on lui 
demanda quelle était la position d< 
son parti vis à vis du gouvernement. 
“ Nous ne pouvons rester sur la 
clôture et nous contenter <!•* rendre

qu’il y
nu Canada.

Dessins-Rayés—Pour Chambres 
à Coucher, Boudoirs et Salles aIjugement. Il nous faudra convenir
Manger—couleurs et effets tout aid'aider au gouvernement à faire 
fait nom eaux. i voter les projets de loi promis *,

ajouta-t-il. indiquant ainsi claire­
ment que, par h* vote d'hier soir, 
le parti progressiste avait assumé

RETOURNER A 
L'ANCIEN REGIME

Papiers-Unis — “Grass Cloth", |.
‘'Weaves", “Mosaics", “Jaspers",
“Textiles", etc., dans une grande 
variété de nuances.

Tapisseries—Nous avons tou-|certaines responsabilités précises, 
jours un grand choix de jolis des­
sins pour Boudoirs, Passages et.
Salles à Diner, dans ce genre de I ILS VEULENT 
marchandises.

Certaines d’entre elles sont d’ex­
cellente valeur et à des prix très 
convenables.

Splendides Bordures DécoupéesI s<* faisant l’interprète de l’oppo- 
et Bordures-bandes — Assortiment pit ion conservatrice de Québec, M.
tout & fait complet pour aller avec Arthur Plaide. député .le Meaulmr-
papiers-ravés, unis, ou tapisseries , • » • , ,L . • . h , 1 ; . * noir, a declare que le commerce desPapiers-vernis—Notre selection , ,dans ce genre de papier est une al,>m)ls ,ll‘v,a" ,v,(’"n"‘r *»,x ,wnr' 
des meilleures et des plus coin- re­
plètes (pie vous puissiez trouver.! * 'e serait retourner à l’ancien re

En vente A “La Librairie df 
l’Union", Arthabaska, P. Q.

l'ivresse et la criminalité en notre 
ville, et généralement en notre pro­
vince.

Cette loi a reçu de toutes les som­
mités religieuses l’approbation la 
plus cordiale ; elle a également la 
sympathie de nos sociétés de tempé­
rance.

Grâce aussi â cette loi proposée 
par l'honorable M, Taschereau si 
nous avons pu augmenter nos reve­
nus (‘t venir en aide à nos maisons: 
<i education, etc.

La loi des liqueurs de la province 
a été imitée par quatre autres pro­
vinces du ( 'an ad a : c'est déjà un 
témoignage en sa faveur, et il faut 
en tenir compte.

Nous devons féliciter le gouverne­
ment de ce qu'il a accompli dans ce 
domaine.

Nous ne devons pas non plus ou­
blier l'attitude que prennent les con­
servateurs, relativement au coin 
merec des alcools : le retour à l'an­
cien régime ne serait (pi'un encoura­
gement aux abus que nous avons 
eus à déplorer, et cela priverait la 
province d’une source fit» revenus 
qui nous permet d’augmenter les 
subsides dont nous avons besoin.

DA VKLI'Y VILLE

—Les conseillers élus pour la mu 
nieipalité du village de Daveluyville 
sont MM. Donat Laroche, Olivier 
•loyal et Krnest De unisson ; MM. 
Benjamin Yigncault. Frank Routas 
sa t*l Joseph Morin ou ! été élus con 
seillers pour la paroisse de Ste- 
Anne du San11.

— La manufacture de mica de 
notre village a payé, en salaires, la 
somme de $‘51115.00 durant l’année 
11)25.

M. Henri Grevais, de Ste-Fran- 
coise Romaine, en visite chez M. R. 
Mélaneon.

—AI AI. Georges et Patrick Hélie 
ainsi que Mlles Anna et Florida 
Hélie, fie Holoyoke, Mass., sont ve­
nus assist(»r aux funérailles fie leur 
sfiMir, Ovclina. décédée la semaine 
dernière.

■—M. et Mme Donat Boucher sor* 
revenus d'une promenade aux Trois- 
Rivières.

—SI. et Mme Donat Houle, Mlle 
Marie Aune Houle, de St-Rosaire, 
sont venus visiter leur oncle, M. 
l’hilippe Morrissetie.

*—M. et Mme J ose pli Migneault 
sont fh* retour d’une promenade à 
SM'élestin et St-Grégoire.

ST-XORBKRT

—Le I février, M. Lucien Blais 
conduisait a l’autel Mlle Kniélin 
Therrien. La bénédiction nuptiale 
tut donnée par M. l’abbé «loyal, curé 
de la paroisse. Tous nos vœux fie 
bonheur aux nouveaux époux.

—M. et Mme Edgar Allie et leur 
fillette, de Québec, passent le f.cinps 
fies lutes chez M. Hector Allie.

’—M. Paul Allie, étudiant au sé­
minaire de Nicole!, chez son père, M. 
Hector Allie.

.Mlle Augustine Drouin ainsi 
que M. Arthur Drouin, fie Montréal, 
mit passé le temps des fêtes chez loin 
père. M. Narcisse Drouin.

—MM. Henri et Raoul Pruneau 
de St-Rémi, chez M. Amédée Lu- 
ncau.

-M. et Mme Freddy Corriveau 
de R hide ford. Maine, chez les fa 
milles A. Luncait et A. Lavigne.

—M. et .Mme A. Nault, qui étaient 
en visit»* chez M. P. Boulanger, sont 
repartis pour lus Ktats-Fnis.

— M. et Mme Charles Paquet chez 
des parents à St-Agapit.

- -M. et Mme Arthur Lnbbé si 
rendaient à Sherbrooke pour visite» 
quelques parents.

Départ do Victoriaville
Trains pour Montréal :

2.01 A. M. tous les jours 
7.44 A. M. excepté le dimanche 
3.00 P. M. excepté le dimanche.

Trains pour Richmond, Sherbrooke et 
l'est : 6.19 P. M. excepté le dimanche.• -j-* *» \

Trains pour Québec :
3.50 A. M, tous les jours
9.K5 A. M. excepté le dimanche 

12.12 P. M. excepté le dimanche.
Trains pour Princevillc, Plcssisvillo et 

Lyster : 8.48 P. M. excepté le dimanche.
Tteioft pour Douccts Landing :

7.50 A. M. excepté le dimanche 
1.45 P. M. excepté le dimanche.
Pour plus d’informations s’adresser à

II. A. Pelletier, agent, Victoriaville.
‘ .

giine d»*s profiteurs, et enlever à la 
province d»*s revenus qui scrvmt à 
augmenter lus octrois aux divers 
départements d** l’administration.

Nous avons, depuis quelques an­
nées, un régime »!»• tempérance mi- 
tigée, qui donne la plus entière sa­
tisfaction à tout le monde, qui a

Littérature, Politique, Arts, etc. rn,',««cnt l« «iiisr de la
Directrice : Madame Ilugucnin r‘inlu‘r"nrt‘- 'l,u 11 ;ISM1IV ;l l'>«- 

| (Madeleine). viuee un revenu important.
Un roman complet dans chaque La loi des li.pi, *iirs a été souven-

numéro. Prix 25 sous. En vente A tes fois discutée nnr le* membres de 
La LIBRAIRIE DE L'UNION. . .,. } , "‘V" ’ ,. ^ I opposition, mais, le seul remede

LA REVUE MODERNE
REVUE MENSUELLE

Arthabaska, P. Q-

O* v

* A ;/

c* f vcv»

LISEZ CECI: LISEZ CECI: Les 
violonistes trouveront à notre Li­
brairie des cordes de violon lettre 
G.D.A.E. Nous vendons aussi du 
papier vitrail, espèce de papier co­
lorié pour les fenêtres de chnmbrcs 
de bain, portes d’entrée, etc. Ce 
papier laisse passer la lumière tout 
en ne permettant pas de voir A l’in­
térieur des maisons. Nous avorv 
1« patrons les plus Jolis.

opposition 
qu’ils aient trouvé, est simplement 
le retour à l'uncicn régime qui don­
nait fit» si mauvais résultats.

Sous le régime actuel, la popula­
tion est assurée fl’avoir des liqueurs 
de toute première qualité et à les 
prix modérés, tandis que sous l’an­
cien, il arrivait, bien des fois, que 
l’on fut trompé.

Grâce au régime actuel, nous 
avons du diminuer graduellement

MM. Henri, Lucien, Tliéodort 
Dumas oui passé !»• temps des fêtes 
chez leur père, M. Pierre Dumas.

-—Mil»* Cécile Gagné, de Victoria- 
ville, ainsi que MM. R. et L. Bisson, 
«le St-Rémi, chez M. Ludgcr Des 
haies.

— Al Ht* Marie-Louise Brunelle, tie 
Victoriaville, chez M. François Bru­
nelle.

—M. et Mint* Arthur Leblanc, de 
Richmond, chez SI. Théophile Le­
blanc.

— MM. Al vary et Julien Tousi- 
giiant chez leur mère, Mme Alfred 
Tousignnnt.

— Les conseillers élus sont comme 
suit :

Pour St-Norbert : MM. Adolphe 
Lafrance, Alfred Nadeau et Arthur 
St-Pierre.

Pour Chester Nord : MM. Ludgcr 
Poisson. Joseph Bernard et Alphon­
se t’a mi ré.

Pour Chester Est : MM. Arthur 
Garni ré, Narcisse Lemieux et Arthur 
Morin.

—Directeurs du Téléphone do St- 
Norbert sont : MM. Adolphe La- 
franco, Wilfrid Liineau, Alphonse 
Fréchette, Napoléon Hamel.

Tous ont été élus par acclamation.

1
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Découverte Scientifique 
AUX PERSONNES MALADIVES Professeur A.C0UC0UCI1I

herboriste Sauvage

La merveille du Temps moderne
Femmes ou filles, deinandez-moi mon merveilleux Elixir REFORMATEUR 

qui purifie et enrichit le sang.
Chez l'homme, LE REGENERATEUR qui vous donnera la force et la santé, 

en vous purifiant le sang et l’enrichissant.
Veuillez demander notre emplâtre merveilleuse pour mal de reins, chez femmes et 

hommes à 50 cts.
Après de longues années de recherches, le Professeur Sauvage COUCOUCHI

A enfin réussi à trouver un remède, coin posé d'herbes et de plantes sauvages, 
capable d’amener un prompt soulagement à tous les maux, maladies extérieures 
dues à l'impureté du sang, telles que clous, abcès de toutes sortes, quels que 
soient les noms sous lesquels on les désigne, glandes tuberculeuses, eczéma, ménie 
les cas les plus graves, jambe de lait, plaies, ulcères de tous genres (même la 
gangrène de vieux), foulures, mauvaises coupures, grosse (voire les ulcères can­
céreux) et toute démangeaison, hemorrhoïdes, rhumatisme. Aussi maladies 
vénériennes de tous genres.

Vous qui souffrez, n’attendez pas à demain.................... ?
Ecrivcz-moi immédiatement, dominant tous les détails dc% votre maladie, et 

je vous enverrai aussitôt le prix du traitement QUI VOUS SAUVERA.
Je reçois tous les jours des quantités de lettres des gens «jui y trouvent du soulage­

ment en y prenant mes remèdes.
Un essai immédiatement vous convaincra.....................V
Toute correspondance strictement confidentielle.................. ?
Veuillez bien remarquer (tue les femmes ou filles qui sont nt teintes de l’Ané­

mie, Bcaumal ou dérangement peuvent demander notre traitement (pii représente une 
bagatelle par jour pour un mois.

Protégez votre argent en l’envoyant par lettre enregistrée ou mandat express 
on money order. Dans ce cas, nous serons responsables, au cas de perte, de la 
marchandise qui vous sera expédiée. Nous pouvons retracer plus facilement par 
ces moyens, la marchandise ou l’argent.

Mes remèdes sont envoyés aux Etats-Unis. Dans le Canada ils sont envoyés 
franco.

Découpez notre annonce et conscrvez-la.
Avec votre commande pour remède, nous vous enverrons un livre explicatif 

illustre, gratis.
PROFESSEUR A. COUCOUCHI

ROITE 31 MONUMENT, I’. <)., CANADA.
P. S.—Décrivez longuement les maux que vous ressentez. Dites-nous voire 

âge, votre pesanteur. Une réponse vous sera faite.
Toute consultation gratis, personnellement ou par écrit.
a AUSSI SI VOUS VOULEZ VOUS FAIRE UN BON SCOTCH OU BRANDY A DOMICILE. EN- 

VOYEZ-MOI 50 CENTS PAR MANDAT DE POSTE OU EN TIMBRES, VOUS RECEVREZ UN ECHAN­
TILLON POUR LA PREPARATION, AINSI QUE LES RENSEIGNEMENTS, AFIN QUE VOUS AYEZ 
UN SUCCES, ET LE FAIRE VOUS-MEME.”

N. PARADIS
PEINTRE

VICTORIAVILLE, P. Q.
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M. PARADIS annonce au Publie en général qu’il 4 

vient de faire de grands agrandissements à son Atelier de 4
Peinture et qu’il se chargera, comme par le passé du

Peinturage de Voitures,Automobiles,etc.
Lavage des Automobiles

Réparations des Pianos et des Meubles.

Ses Pri < sont Bon Marché et son travail
garanti de Première Classe

H^Une Visite vous convaincra
14 mdi j. n. o. Tél. Local

Chemin de fer, 
Nationacpu Canada

HORAIRE
PRENANT EFFET LE 

JANVIER 1 !(2(i

• I

t POUR RECEVOIR LE t♦ *

j Calendrier de St-Joseph :
♦ -------------------------- *

♦ Le plus beau et le plus complet des Calendriers *
t religieux (en couleurs) publiés en Amérique i
♦ ♦
♦ Découpez cc coupon et cnvoyez-le, ♦
♦ avec 50 cts, au Couvent St-Joseph, ♦
: 70, Chemin Ste-Foy, Québec. ♦
♦ . ♦
♦ ......................................................................................................  ♦
♦ Révérendes Soeurs, I
♦ ♦
♦ Veuillez trouver ci-inclus, 50 cts et m’expédier l
t votre beau calendrier en 4 couleurs représentant la t
t Sainte Famille à Bethiécm. J
t 4
1 Nom........................................................................... î
♦ ♦

♦ Adresse
♦ ♦: ................................................................................................................ :: :

RICHMOND-VICTORIA VILLE 
BOUGHT S LANMNG-QUKHEG

Le Train No. 117 quittant (Juéhci* à 7.25 
A. M., excepté le ilim.inclic, a été can­
cellé.

Un nouveau Train, No. 119, quittera Qué­
bec à 3.11 I*. M., excepté le dimanche, 
arrivant à VYtorias ill© à 6.19 I*. M. et 
arrivant à itielimond à 7.25 i*. M.

Le drain No. 121, excepté le dimanche, 
laissera Québec à 12.25 P. M. au lieu de 
12.01 P. M., arrivant à Victoriaville à 
3.00 P. M. et il Itirluimnd à l.Oâ P. M. 

Un nouveau Train, No. 120, laissera lüch- 
imnni à tS.So A. M„ excepté le dimanche, 
arrivant ii Victoriaville à 9.55 A. M. et 
à Québec à 12.20 P. M.

Le Train No. 120 laissant Richmond à 9.30 
P. M., excepté le dimanche, arrivant à 
Québec à 7.30 P. M. a été cancellé.

Le 'Irain No. 122, excepté le dimanche 
laissera Richmond à 7.10 P. M. au lieu 
de 7.10 P. M., arrivant m Victoriaville 
à 8.18 P. M. et à Lyster à 9.30 P. M.

Le Train No. 123, excepté le dimanche, 
laissera Victoriaville pour DouccVs lan­
ding à 1.45 P. M. au lie*, de 2.35 P. M.

Le Train No. 126, excepté le dimanche, 
laissera DouccVs Landing pour Victnriu- 
vilic à 5.00 P. M. au lieu de 5.55 P. M.

Le Train No. 33 laissera Québec tous les 
jours à 11.30 P. M., arrivant ù Victoria- 
ville à 2.01 A. M.

I.c Train No. 34 laissera Richmond à 2.10 
A. M., arrivant ii Victoriaville à 3.50 A. 
M. et à Québec à 7.10 A. M.

, Pour autres informât ions s'adresser à 
i PaKent du Canadian National Hnihvav.

M. A. PELLETIER
Viclorinvillc.

A VENDRE
Auto Chevrolet " «aby Grand ” 

en parfait ordre à vendre ou à 
échanger pour un plus petit char. 
S’adresser à

Dr MASSI COÏTE,
Victoriaville

6 août—j.n.o.

i

Nous désirons taire remarquer 
à nos lecteurs que toutes commu­
nications. avec prière de reprodui­
re, doivent être signées par les 
personnes qui les envoient. Nous 
nous faisons un plaisir de repro­
duire les nouvelles, mais il faut
aussi protéger nos intérêts per­
sonnels.


